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LA BANQUE. JACQUES-CARTIER
La Banque Jacques Cartier a, il tion financière, pour les éclairer sur

n'en faut nullement douter, inspiré leurs intérêts personnels'ý comme
sinon fourni l'article intitulé Il La créanciers, déposants ou actionnai-
Banque Jacques Cartier"I qui a paru res de la Banque.
dans le numéro du Moniteur du Com- Nous nous étions bornés à discu-
merce daté du 1er septembre. ter des chiffres, des chiffres fournis

Il fallait que sa cause fût bien par la dl'irection de la banque, chif-
mauvaise pour que cette banque ait fres officiels, par conséquent indis-
été réduite à quémander les services cutables.
d'un journal qui ne lui a pas ménagé Aussi, ne les a-t-on pas discutés,
les horions dans le ýpassé. L'oubli on s'est contenté de nous prêter des
des injures, d'une part et loubli, des sentiments de rancune que les di-
poursuites devant les tribunaux, recteurs de la banque savaient per-.
d'autre. part, sont. des vertus bien tinemment que nous avions mis de
évangéliques. -côté à un moment oÙ il aurait été

Nous félicitons le Moniteur dit dangereux pour la Banque Jacques
Commerce et la Banque Jacques Car- Cartier que nous les laissions écla-
tier d'avoir en la force d'âme de les ter.
mettre en pratique. Malgré la connaissance entière de

Mais la charité est une autre vert" la condescendance que nous avions
évangélique, voilà ce que les deux eue de nous taire au dit moment, la
copains d'aujourd'hui auraient dû aqeJcusCriroedr
ne pas oublier. Bque Jaos Cartienpréose drel

Si les Directeurs de la Banque qanue s acentenspré par ela
Jacques Cartier ont quelque mé- frnue et a vengteanc et Cmee:s
moire ils pourraient se souven .ir que faire dir e s M oeu demammer.ei
dans une certaine circonstance nous "N eno esàoudmneri

-cette insinuation ne sera pas amendenlous sommes3 montrés charitables devant les tribunaux pour à re justifi4e
envers la Banque. ou repoussée. Si ien directeurs îîe le

-- &u-aon-.4ntentio4jien-arrA f.-,nt pas, ýc'1en prob blement que, pour
tée de lui continuer .notre charité, 10 chofe' plusiman qu efori
car nous croyions avoir suffisamment aconèes lun i rtantes qu déi.e four
renseigné nos -lecteurs sur sa situa- ses affaires. BEcore une fois, I'animad-

Le papier sur lequel est Imprimé IlLe Prix Courant" est fabriqué par la Canada Piper Ct. Nontréal.
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version perce dans cet écrit contre un
bUlreau coupable d'avoir, en une cir-
constance notable, protégé les intérets
des actionnaires en faisant rentrer des
valeurs considérables avancées à une
succession importante.; opération que
la direction.du PRx COURANT connait
probablement dans ses détalls. Il sem-
ble rechercher le trouble et la chicane,
alors que chacun veut patriotiquement
la paix et la sauvegarde des précieux
intéréts des déposants."

C'est un défi.
Nous l'acceptons!
Il y aura bientôt quatre ans et,

pour. préciser entièrement, le 13
septembre 1895, LE PRix COURANT,
dans un article intitulé " Les Profits
des Banques," signalait le chiffre de
bénéfices nets considérables réalisés
par la Banque Jacques-Cartier en
1892-93. L'article se terminait
commèsuit:

'' La banque Jacques Cartier s'est
contentée de faire dire par son pré-
sident à ses actionnaires qu'une
partie de ces bénifices provenaient
d'autres sources que des opérations
ordinaires de la banque. Elle n'en
a pas indiqué la véritable origine ;
c'est donc un secret que, môme les
actionnaires, n'ont pas été appelés
à partager; le fait est que, s'il n'est
pas très édifiant, il est tout au moins
très instructif. A ce titre, nous
nous permettrons, dans un prochain
numéro de lever un coin du voile et
de dire la source de ces bénéfices
extraordinaires.' Nos hommes d'af-
faires ne manqueront pas de faire
profit de notre indiscrétion."

La banque eut peur et nous en-
voya notre meilleur client d'alors,
l'un des plus forts actionnaires de
la Banque Jacques Cartier.

L'envoyé de la Banque nous fît
valoir que, si nous donnions suite à
notre projet, la banque Jacques Car-
tier, après ce qui s'était prod uit à la
banque du Peuple, en serait ebran-
lée et peut-être se verrait obligée de
fermer ses portes. Il nous fit valoir
que nos propres intérêts en souffri-
raient, parce que nous perdrions une

partie de notre patronage. D'autres
raisons furent invoquées par notre
interlocuteur qui n'eurent pas plus
de prise sur nous que les précéden-
tes. Et, pour ne pas nous départir
de la volonté que nous avions de si-
gnaler les agissements de la banque
Jacques Cartier, les motifs ne nous
manquaient pas.
. Enfin, à bout d'arguments, M..
Hormisdas Laporte, de la maison
Laporte, Martin et Cie, nous ne
craignons pas de mentionner son noin
nous dit: "'Mais, si vous culbutez la
Banque, vous allez atteindre des
malheureux qui ne vous ont fait au-
cun mal." '

M.. Laporte avait trouvé la corde
sensible, au moment peut être où il
considérait la partie perdue.

M. Laporte, nous le savons de
source certaine, fit connaître au bu-
reau de direction les résultats de sa
démarche auprès de nous.

Depuis lors, pas même depuis que
la Banque Jacques Cartier a sus-
pendu ses paiements, nous n'avons
fait allusion à ces faits. Nous avions
pris le parti de n'en pas souffler
mot.

Mais puisque la Banque Jacques
Cartier a le cynisme de nous jeter à
la face les lignes que nous avons re-
produites du Moniteur du Commerce,
nous relèverons le gant.

D'ailleurs, il est bon que le pu-
blic, de qui les Directeurs implo-
rent la confiance, sache quelle con-
fiance mérite une banque qui, pour
payer des dividendes élevés à ses
actionnaires et éteindre une partie
de ses mauvaises dettes n'a d'autre
ressource que de ruiner ou de ten-
tér de ruiner des successions.

Le cas de la succession Lionais
dont nous allons parler, n'est mal-
heureusement pas un fait isolé : la
succession rinsonnauts a iondu uus
les mains de la banque Jacques
Cartier qui, au moment où elle a
fermé ses portes, avait attaqué une
troisième succession. Grâce à la
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suspension de paiements de la ban-
que et peut-être aussi à ce que nous
allons dévoiler, la troisième aura
quelque chance d'en réchapper.

Quant à la succession Lionais, si
elle a pu échapper aux vampires de
la banque Jacques-Cartier, ce n'est
pas sans avoir été frnatrée de som-
mes qui valent une fortune:
le 17 février 1879, la banque Jac-

ques Cartier obtenait jugement cou-
tre J. D. E. Lionais et Hardoin
Lionais ès-qualité, solidairement,
pour $15,90 i.40 avec intérêts et les
frais taxés à $102.40. .

Ce jugement a été ¯enregistré con-
tre certaines propriétés de la succes-
sion de Dame Henriette Moreau.

La réclamation de' la banque
Jacques Cartier -était de même na-
ture que celle de la banque Molson
contre Hardoin Lionais, ès-qualité
que la Cour Suprême du Canada a
annulée par son jugement, du 18
juin 1883, no 2386, sur intervention
de J. D. E. Lionais et al, héritiers
éventuels de feue dame Heuriette
Moreau.

La Banque Jacques Cartier, en
présence du jugement rendu par la
Cour Suprême du Canada contre la
Banque Molson dans une réclama-
tion de nature entièrement sem-
blable à la sienne, passa au compte
de Profits et Perte, c'est-à-dire con-
sidéra comme perdu pour elle, le
montant ci-haut pour lequel elle
avait obtenu jugement devant la
Cour Supérieure de Montréal. Les
livres de la Banque font évidem-
ment foi de ce que ious avançons.

Les 25 et 27 juin 1887, la succes-
sion de dame Henriette Moreau
n'ayant pu rencontrer ses obliga-
tions, a vu la majeure partie de ses
propriétés de ville offertes en vente
par le-Shérif-de-Mlonéa-s-ve-
ditioni expona8, à la -réquisition de la
Cité de Montréal, pour taxes dues.
A cette vente étaient présents: MM.
Alph. Desjardins, Président, A. S.
Hlamelin directeur, de Martigny

caissier, Brunet asst. caissier,- tous
de la banque Jacques Cartier, J. D.
E. Lionais, depuis décédé, Henri
Lionais, son fils, Chs Lionais et Al-
fred Lionais, héritiers éventuels,
Geo. W. Parent, agent d'immeubles,
ce dernier représentant M. André
Brisset, capitali.ste; M. G. W.- Pa-
rent devait, d'après un arrangement
entre lui et N[. J. D. E. Lionais, pa.
raît-il, fournir les fonds nécessaires
pour le rachat des propriétés alors
mises à l'enchère. En effet, plusieurs
propriétés furent adjugées à M. G.
W, Parent, Henri Lionais, Alfred
Lionais in trust pour le dit M.
Brisset, ce que voyant, les offi-
ciers de la Banque ci-dessus nommés
proposèrent alors aux MM. Lionais,
en présence de M. Geo. W. Parent,
pour éviter toute compétition,
d'avancer les fonds nécessaires au
rachat de toutes les propriétés qui
étaient alors mises en vente et qui
seraient adjugées à iprix raison-
nable ; de garder ces propriétes par
devers elle (la Banque) jusqu'à ce
que l'offre d'achat de ces propriétés
fut considérée raisonnable, et de ne
les vendre que sur l'approbation de
M. J. D. E. Lionais, agissant pour
Hardouin Lionais, administrateur
de la succession de feue Henriette
Moreau, et que lorsque la Banque
se serait remboursée- de son juge-
ment, de ses avances, des intérêts,
des frais et des dépenses, elle re-
mettrait à la succession la balance
des propriétéi alors entre ses
mains, ou leur valeur si elle en
avait perçu le montant.

La proposition de la banque était
résumée par son caissier dans le
peu de mots textuels suivants
"Faites donc avec nous comme ont
fait les héritiers Pinsonneault ; met-

tezvn~R etrenos mains et lorsque
nous nous serons payés, nous vous
remettrons la différence." (Les hé-
ritiers Lionais ignoraient alors le
sort de la succession Pinsonneault).

Cette proposition fut acceptée, et
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les propriétés furent adjugées, in
trust, à MM. de Martigny, Brunet,
Desjardins et Alfred Lionais, qui
tous déclarèrent leur trust être la
banque Jacques.Cartier.

La banque Jacques Cartier devint
donc. propriétaire des immeubles
provenant de la succession Lionais,
et en disposa graduellement, tou-
jours sous la direction de'J. D. E.
Lionais, jusqu'à la mort de ce der-
nier, comme le prouvent les lettres
en la possession des héritiers
Liona

Lorsqu'en janvier 1893, après la
mort de Hardouin Lionais et durant
la dernière maladie de J. D. E.
Lionais, M. Alf Lionais, désirant se
renseigner, se présenta à la banque
Jacques Cartier, et demanda. à M.
Alph. Desjardins, président, et à M.
de Martigny, caissier, de vouloir
bien lui dire où en était l'affaire de'
la Banque avec la 'Succession
Lionais, ces Messsieurs lui répon-
dirent que la Banque Jacques-
Cartier n'avait absolument aucun
compte à rendre à la succes-
sion Lionais; que la banque Jac-
ques Cartier avait acheté les pro.
priétés de la succession comme
n'importe quel particulier aurait pu
le faire, qu'elle avait disposé de la
majeure partie de ces propriétés,
qu'elle ne considérait pas que la
succession lui devait quelque chose,
mais d'un autre côté qu'elle ne con-
sidérait pas non plus rien devoir à
la succession ; que la loi donnait
aux héritiers Lionais le droit d'exer-
cer le retrait pendant deux ans après
la vente, que ce délai avait été éten-
du verbalement à deux autres an-
nées et que les administrateurs ou
héritiers n'ayant rien fait pendant
ce temps pour reprendre leurs pro-

Priét --r-a-bagen-était-propri4
taire absolue et n'avait pas l'inten-
tion d'en rendre compte à qui que
ce soi

Fin janvier 1893, M. J. D. E.
Lionais décéda. En mars suivant,

M. Alfred Lionais, un des adminis-
trateurs actuels de la succession, se
présenta de nouveau à la banque
Jacques Cartier; et, y reçut les
mômes réponses que ci-dessus;
néanmoins la banque lui offrit de lui
reveindre la balance des propriétés
de la succession qu'elle avait alors
en main, A UN PRIX NOMINAL,
pour que les héritiers pussent en
tirer profit, MM. Desjardins et <le
Martigny disant qu'ils ne pourraient
donner ces terrains aux héritiers
Lionais, ce qui serait reconnaître
leurs droits, mais qu'elle était prête
à les leur abandonner sous forme de
vente.

Des pourparlers eurent lieu ver-
balement:, et par écrit de la part de
A. & H. Lionais seulement, la Ban-
que répondant toujours verbale-
ment, et le prix fut convenu et arr-
té, le lundi de Pâques 1893, entre
M. de Martigny et M. Alfred Lio-
nais, au St. Lawrence Hall. Les MM.
Lionais devant faire leur offre par
écrit à la Banque pour sa prochaine
assemblée, le mercredi suivant, ce
qui fût fait.. Mais l'offre acceptée
par M. de Martigny fut refusée par
la Bauue,; la raison verbale donnée
étant qu'un prir supérieuravait été
offert; et nous avons lien de croire
que les terrains furent vendus à une
tierce personne pour le bénéfice d'un
des directeurs d'alors de la Banque.

Plus tard, les administrateurs de
la succession demandèrent à la Ban.
que Jacques Cartier qu'ils considé-
eaient comme ayant été payée au-
delà de ce qui pouvait lui être dû,
de vouloir bien lui donner une siui-
ple main levée de l'hypothèque
créée par l'enrégistrement du juge-
ment plUa haut cité. La demande
fut soumise au bureau de direction

-qui-répond-verbalement par son
caissier, que non seulement la Ban-
que était disposée à donner cette
main-levée, mais qu'elle donnerait
également une décharge complète à
condition, toutefois, que les -héri-
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tiers donneraient également de leur
côté, décharge de tout ce que la
Banque pourrait leur devoir. M. de
Martigny avoua que son but était
de se protéger ainsi, contre toute
réclamation future de la .part des
héritiers; que jamais la Banque ne
donnerait main-levée ou décharge,
qu'elle gardait ce jugement,-après
avoir avoué maintes fois ne pas vou-
loir. faire exécuter, ayant été
anùièement payée de sa créance-
comme une arme suspendue sur la
tête des héritiers.

Après le décès de J. D. E. Lionais,
les héritiers n'avaient qulun souci,
celui de mettre la succession dans
une situation nette, claire et bien
léfinie.

Pour y parvenir, elle- devait se
lébarrasser des biens qui entra.
vaient ses opérations. La Banque
Jacques Cartier, en se refusant de
donner toute main-levée ou décharge
1 moins que la succession ne lui
lonnât de son côté, une garantie
:ontre toute réclamation ultérieure
les héritiers, mettait le couteau
sous la gorge de ces héritiers et elle
.e savait.

Il eût fallu plaider.
Mais, comme la Banque Jacques

Dartier s'était bien gardée de traiter
iutrement que verbalement et que
es héritiers ne pouvaient, par con-
iéquent, fournir la preuve par écrit
Uigée par la loi, les héritiers du-
'ent se rendre à l'avis de leurs avo.
'ats et abandonner tout espoir de
écupérer les sommes ou les pro-
riétés qui leur avaient été enlevées,

>D excès de ce qui était dû pour le
ýaiement du jugement et des inté.
'êts dont il a été fait mention plus
laut.

Comme nous voulons que nos lec.
nears toirntune dJft r ela lec-

lre de cet article, nous reprodui-
ons l'avis de nos avocats:

Aucune preuve orale ne serait per-
ar et le. commencement de preuve
ar écrit, rejtd8, est beaucoup plu8

difficile à obtenir dans le cas d'une
corporation que dans le cas d'un par-
ticulier ; il faudrait quelque chose de
la part de la banque elle-même, 8e8
officiers individuellement ne peuvent la
lier."

il rstait bien un moyen ò'atta-
quer la Banque Jacques-Cartier,
moyen suggéré par les avocats.

L'acte des banques dit formelle-
ment, en effet, que les banques ne
peuvent garder au-delà de sept an-
nées des propriétés de leurs débi-
teurs offertes en vente. Toute vio-
lation de la.loi étant, en ce cas, punie
par une amende de cinq cents pias-
tres, sur poursuite du Proenreur-
Général du Canada. Une plainte
aurait donc pu être portée devant le
Procureur-Général qui seul avait,
en l'occurrence, droit de poursuite.
. Mais les chances eussent été bien
légères, car alors l'Hon. Alph. Des-
jardins, président de la Banque Jac-
ques-Cartier, très bien en cour au-
près du gouvernement de l'époque,
dont il devint plus tard ministre,
avait une influence politique contre
laquelle les héritiers Lionais se se-
raient vainement heurtés.

Le seul parti à prendre était de
régler avec la Banque Jaeques-Car-
tier, c'est-à-dire que. les héritiers
Lionais se voyaient contraints, pour
obtenir une ínain-levée des hypo-
thèques grevant indûment une
partie de leurs propriétés, de signer
un acte qui les dépouillait de plus
de $200,000, profit clair, net et
palpable réalisé par la Banque Jac.-
ques-Cartier, toutes réclamations
pour dette, frais, avances d'argent -
sur achat de propriétés et intérêts
éteintes.

Nous demandons à nos lecteurs de
nous pardonner ce long article. Ils
nous rendront cette justice que nous
ne l'avons écrit que contraints et
forcés par une accusation aussi mal-
adroite qu'injurieuse à -notre égard,
écrite dans le Moniteur du Commeroe
et lancée par les Directeurs de la
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Banque Jacques Cartier jusque dans
leurs anciennes succursales les plus
reculées.

De nême, les Directeurs, ou du.
moins l'un d'eux que nous pourrions
nommer, prétend que pour obtenir
notre silence sur la situation de la
Banque ce n'était qu'une question
d'argent et,qu'en y mettant 4 prix,
on aurait pu nous faire taire.

Nous n'avons qu'un mot kdire':
La Banque Jacques Cartier n'a pas
assez d'or dans ses coffres pour nous
acheter ; elle en a besoin pour payer
ses déposants qui tirent la langue.

Dans un sens, nous n'avons pas à
nous en plaindre, car nos lecteurs
pourront faire leur profit de la con-
naissance plus complète qu'ils au-
ront de l'esprit qui a animé la
Banque Jacques Cartier dans plu-
sieurs de ses grosses opérations.

Le public saura désormais d>où la
Banque Jacques Cartier tirait ses
profits extraordinaires auxquels le
Rapport des Directeurs faisait allu-
sion sans vouloir en indiquer la
source.

Ces profits venaient sans aucun
doute à point pour contrebalancer
des pertes de diverse nature dont
les rapports ne font pas mention.

Les Directeurs pourront sans nul-
doute, nous répondre.

Et, pour que leur mémoire ne soit
-pas en défaut, nous les prions hum-
blement de consulter leur régistre
des minutes.

Nous espérons toutefois que les
feuillets de ce régistre, en ce qui
concerne la succession Lionais, n'au-
ront pas subi le sort d'un feuillet
relatif à une certaine affaire avec un
certain agent d'immeubles.

LA PUBLICITÉ...
est la base des affaires, et ceux qui

font des affaires sans recourir
à la publicité, feraientprobable-
ment plus d'affaires s'ils avaient
rtcours à ce puissant facteur.

De la traite

La production et la qualité du lait
sont sensiblement sous la dépendatice
de la façon dont la traite est effectuée
et des soins dont on entoure cette im-
portante opération.

Toutes choses égales, d'ailleurs, pour
obtenir le lait le plus abondant et le
plus riche, et préserver ce produit, dans
la mesure du possible, de toute altéra.
tion prématurée; il importe d'observer
certaines règlei dont voici les plus im.
portantes:

a) La tr.ite aura lieu journellement à
heures fixes.

b) Les vaches seront toujours t raitées
avec douceur. Toute brutalité et tout
sujet d'inquiétude leur seront soigneu-
sement évités.

c) On dégagera le pis jusqu'à la der-
nière goutte, les dernières portions de
lait étant de beaucoup les plus riches
en beurre.

d) Afin que la crème (matière grasse
ou beurre) ne reste pas sensiblement
dans le pis, la traite s'effectuera rapi-
dement et., à plusieurs reprises, on pres.-
sera doucement le pis avec les main4
pendant le cours de la traite.

(e) On traira en -croix, c'est-à-dre
qu'on saisira, par exemple, simultané.
ment le trayon de gauche et d'arrière.

() Hormis dans le cas de maladie di
pis, on évitera de faire usage de butes L
traire.

(g) Avant la traite, le pis sera conve.
nablement nettoyé, soit à l'aidedtune
brosse, soit par un lavage à l'eau eat
tiède en hiver). Dans le cas de lavage
on sèchera soigneusement le pis au no
yen d'un linge doux.

(h) Les mains de la personne appelé,
à traire, de même que tous lei ustensile
de laiterie seront de la plus rigoureus
propreté.

i) Les trayons contenant assez s-lu
vent des spores crytogamiques de na
ture à provoquer l'altération rapide di
lait, il est à conseiller, à chaque traite
de faire sortir de chaque trayon deu:
ou trois jets de lait avant de recueilli
ce dernier.

j) Enfin l'air -des étables étant cobM
tamment souillé par des matières odo
.antes et des spores de champinOn
qui font contracter au lait un mauvai
goût et qui provoquent son altératior
il importe que le lait, une.fois..tiré. s31
immédiatement éloigné de l'étable
soigneusement filtré.
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LE ".MONITEUR DU COMMERCE" PROTECTEUR DES
BANQUES CANADIENNES-FRANÇAISES

Nous avons, la semaine dernière,
lit un mot à la hàte au Moniteur du
OImerce comme préface à la ré.
)onse que nous nous proposons de
aire à ses aménités et à ses insinua-
ions de bienveillante confraternité.
À clhaque jour suffit sa peine. Au-

ourd'hui.nous nous bornerons à re.
ever le paragraphe suivant que,
lans son dernier numéro, le Moni-
,ur du Commerce nous adresse :
" Il y avait raison de croire. que la
ensée de faire de la sensation avait fait
lace, partout danis la presse, au désir
e réparer le mal déjà fait et de préve
ir des malheurs qui, par suite, mena-
aiept un bon nombre de commerçants.
1 y a une déception d'autant plus péni-
lt qu'elle provient d'un journal dont la
ission spêeciale est de sauvegarder les
itérêts du commerce canadien-fran-
liS."

Nous soulignons les mots aux-
nels nous voulons spécialement ré-
ondre. Quant à ceux qui les pré-
ýdent, on sait, dans le public et
ans le monde financier, l'attitude
ae nous avans prise au moment de
panique. Personne n'a plus éner-

quement que nous- proclamé la
lie des courses sur les banques ;
ýrsonne ne s'est prononcé plus
rtement que nous contre les arti-
es sensationnels écrits durant les
urs de panique et personne n'a
'otesté plus que nous contre les
troles véhémentes et insensées
-s orateurs de carrefour en quête
une popularité malsaine.
Nous ne nous en faisons pas un
tre (le gloire. ni nous n'en tirons
uité, car nous n'avons fait- que
'tre devoir et il n'y a pas de mé-
.e a ne faire que ce que l'on doit.
Cependant, nous sommes obligés
rappeler quelle a été notre atti-

de avant la fermeture des portes
la Banque Jacques. Cartier, puis.

que la phrasesavamment entortillée
de notre excellent confrère pourrait
induire en erreur ceux qui, n'ayant
pas lu nos écrits pendant et après
la panique, s'en rapporteraient uni-
quement à l'ambiguité voulue des
expressions reproduites plus haut
du Moniteur du Commerce.

La vérité est celle-ci : la Banque
Jacqdes Cartier a suspendu ses
paiements le 1er août et nous avons
attendu au 23 août pour examiner
sa situation au point de vue des dé-
posants et des actionnaires. Et cette
situation, nous l'avons examinée,
chiffres en mains, d'après le rap-
port fourni par la Banque Jacques
Cartier elle-même au gouvernement
fédéral.

C'est donc sur un document- offi-
ciel que nousnous sommes appuyés
pour supputer les chances de réou-
verture ou de liquidation de la Ban-
que Jacques-Cartier.

Depuis quinze jours que nous
avons raisonné la position de la
banque envers ses créanciers, tout
ce que nous avons pu lire dans les
journaux ce sont des appels déses-
pérés aux déposants de signer l'en-
gagement de laisser leur argent dans
les caisses de la banque pendant
douze mois.

Oui, nous avons lu autre chose:
une diatribe du Moniteur du Com-
merce, contre le PRIx COURANT avec
un faux titre.

Le Moniteur du Oommerce, journal
absolument désintéressé, charmant.
confrère, grand patriote et très dé-
voué aux intérêts canadiens-fran-
çais a, en toute occasion, prêté son
concours le plus dévoué et le plus
ardent aux banques catadienues-
françaises.

Par ce qui va suivre, nos lecteurs
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ne douteront plus que, s'il existe
encore des banques canadiennes-
françaises, c'est grâce à l'appui sin-
cère et persistant qu'elles ont eu du
Moniteur du Commerce " un journal "
-pour employer ses propres expres-
sions-" dont la mission spéciale est
de sauvegarder les intérêts du commer-
ce canadien-français.I

Ouvrons le Moniteur di Commerce
et lisons.

Du Moniteur du Commerce, 18 no-
vembre 1887

Deux banques seulement, la Banque
d'Hochelaga et la Banque Jacques Car-
tier que l'on trouve invariablement
dans toutes les mauvaises affaireq......"

Ces lignes sont extraites d'un ar-
ticle qui a valu une double pour-
suite au confrère. Jugement au ci-
vil en faveur de la Banque d'Ho-
chelaga et acquittement au criminel
de l'éditeur dans l'action intentée,
par la Banque Jacques Cartier.

Le Moniteur du Commerce devient
plus prudent, mais il a néanmoins
une dent contre la Banque d'Hoche-
laga, il la lui fait sentir le 29 mars
1889 :

" D'après nos informations les plus
récentes, la ville de Jollette marche ra-
pidement dans lé progrès. Ses mar-
elands étendent leurs opérations bien
au-delà de ses limites ; aussi, si nous les
?n croyons, Jolie te et le district envi-
ronnant .ont besoin dès aujourd'hui de
facilités dé banques plus grandes que
.elles qu'ils possèdent aujourd'hui et ils
sont d'lopinion qu'une nouvelle succur-
îale de banque, en plus que celle de la
Banque d'Hochelaga, qui s'y trouve
Jéjà, serait très encouragée."

Nous n'avons pas l'intention de
relever toutes les gentillesses du
léfenseur des banques canadiennes
:rançaises d'un seul coup, ni même
le sortir les meilleures du sac.

S'il faut y revenir, nous y revien-
11uus; pour aujourd'hui, nous gl-
Ions de-ci de-là.

Voici encore à l'adresse de la
>anque d'Hochelaga- n date du 3
lovembre 1893 :

>" La Banque d'Hochelaga a installé
uue, succursale à Louiseville; c'est
bien !

' Le Courrier de Maskinongé fait une
description enthousiaste de l'installa-
tion, c'est très bien 1 1

" Il conseille à ses concitoyens de
tr insiger le plus possible et le plus
souvent possible avec cette nouvellp
succursale; nous partagrons entière-
ment son opinion, car son conseil est
excellent; mais nous différons d'opi-
nion avec lui dans l'appréciation sui-
vante :

49Louiseville peut s'enorguellir a bon
droit de posséder la banque canadienne
réputée la meilleure du Dominion, ainsi
que le plus bel édifice de nos campagnes.

I Ne..pas oublier, cher confrère, que,
parmi les banques canadiennes, on
compte la Banque de Montréal, la Ban-
que des Marchands, la Banque de To..
ronto, la Banque du Commerce, la Ban-
que du Peuple, la Banque Nationale et
autres, (voir la liste officielle) qui, toutes
sont excellentes et dont les billets équi-
valent le voide de l'or.

" Pour les services à rendre à la ré-
gion de Louiseville, parfait ! Mais quant
à la valeur d'une institution financière
jugée à un point de. vue général, il ne
faut pas être si exclusif, cher-confrère."l

C'est assez anodin, mais il faut
bien exhaler un peu de mauvaise
humeur et tout est prétexte.

La Banque Jacques Cartier a eu
son paquet court mais serré.

La Banque d'Hochelaga a eu le
sien et s'en est bien tirée. On ne
pouvait rien contre elle directe-
ment, on s'est contenté de lui être
désagréable.

Et de deux !
La Banque Nationale va avoir son

tour.
Du Moniteur du Commerce du 18

mars 1898:
" On annonce que la banque Nationale

va établir -une succursale à St Jean
d'Iberville.

"Grand bien lui fasse .
"Déjà il y a dans cette localité pour

y faire des opérations de banque: la
Banque de St Jean dont la clicnàtle
s'étend par tout le district. la Baique
des Marchands qui y possède une suc-
cursale qui étend ses affaires à presque
tous les cantons du sud.est, la Société
de Construction du district d'Iberville
qui prai Ique la banque dans de belles
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roportions; en outre, à quelques pas
e là, de l'autre côté du Richelieu, dans
i progressive vilhe a'Iberville (St.
'thanase) on trouve une succurs île de
i banque St-Hyacinthe qui, comme on
B sait, se«donne pour mission de favo-
iser le plus possible le progrès agri-
ole.
" Mais que va donc faire la banque

rationale dans ce pays-là ?
" Tout de même nous lui souhaitons

les succès plus grands que ceux qu'elle
obtenus à St Hyacinthe et ailleurs."

Continuons:

Du Moniteur du Commerce du 1er
vril 1898:
"Un ami de Québec nous passe quel-

lues observations au sujet de la situa-,
ion des réserves de cette institution et'
le certaines éventualités possibles après
,out.
" L'Association des b inouiers connait

lar.s doute ce qui en est de*- ces faits et
ous n'anticipons pas sur ce qu'ils

>onrraient dire ou faire.
" Ce n'est pas notre rôle de juger sur

es " on dit."
"- otre ami québecois qui parait bien

lu fait de ce qui se passe, nous donnera
ans doute, dans quelques jours, des
renseignements supplémentaires de na-
ure à ëotifaire tous les intéressés,"

Les renseignements supplémen-
taires n'étaient sans doute pas arri-
rés le 20 mai suivant, date à laquelle
le ton change subitement.

Dans l'intervalle, l'annonce de la
Banque Nationale paraît dans les
colonnes du confrère,et uneannonce
précédant un bon rapport ne gâte
certainement pas l'analyse du dit
rapport qui se lit comme suit

Du Monitéur du Commerce du 20
mai 1898

'Nous invitons le lecteur à parcourir
les chiffres du rapport de cette banque
que nous publions plus loin. L'année
qui vient de se terminer a été assez pro-
fitable pour permettre au conseil d'ad.
miinitration de payer $72,000 en divi-
dende aux actionnaires et d'ajouter
S;0.000 à la réserve qui est maintenant

"C'est là un résultat positif bon à en-
registrer et qui en amènera sans doute
l'autres encore plus marquants dans
l'avenir. Il y a bon vent dans les voiles
de la Banque Nationale et le pilote.ne
nzanquera pas d'en tirer parti pour le

bénéfice du commerce et des action-
naires."

Et de trois!
Est ce tout ? Non, pas encore.
Une~des banques dont les intérêts

ont été admirablement. sauvegardés
par le Moniteur du Commerce est sans
contredit la Banque de St-Jean.

Les preuves abondent, il faut les
lire.

Du Moniteur du Commerce du 5
février 1892

"Malgré toute notre borne volonté,
nous.n'avons pu encore nous procurer
le rapport textuel des directeurs de la
"Banqu St-Jean." Force nous eit dono
de recourir au rapport publié par la
Gazette Officielle du Canada et d'en
donner les chiffres à ceux de nos lec-
teurs qui nous ont demandé des ren9el-
gnements sur cette banque et qui ai-
ment sans doute à établir des compa-
raisons pour la gouverne de leur com-
merce. Nous avons poliment demandé
une copie du rapport des directeurs ; et
c'est sans doute par excès de modestie
qu'on ne nous a pas répondu, ou peuit.-
être parce que l'on se prépare tranquil-
lement à céder définitivement la place
aux autres banques qui ont des agences
à St-Jean."

(Ici, sont le8 chiffres qu'il est inutile
de rapporter, la phrase suivante donnant
une explication suffisante.)

"Il y aurait donc un surplus apoa-
rent de $278,541 de l'actif sur le p issif."

Du Moniteur du Commerce du 29
juillet 1892.:

"Des gens intéreisés dans la Banque
St Jean, P. Q., sont à se demander pour-
quoi la direction de cette institution
n'a pas déclaré de dividende pour le
dernier semestre , le 2 p. c. ordinaire
devrait avoir été gagné. Une sorte de
mystère semble planer sur l'administra-
tion de cette banque, et les personnes
en question aimeraient peut-être voir
le.gouvernement fédéral s'enquérir de
ce qui en est. Quoiqu'il en soit, nous
publierons volontiers dans nos colonnes
les explications que les directeurs de la.
Banque St Jean voudront donner à ce
-s"o bt san d ouce uu , t a.ure
à rassurer les intéressés et à favoriser
l'extension de ses opérations."

Du Moniteur du Commerce du 23
septembre 1892.

' Quelques personnes nous ont fait de
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nouveau l'honneur de nous prier de nous
intéresser un peu au ort des actio-nai.
res de cette institutionT(la Banque de
St-Jean) qui parait vouloir disparaître
tranquillement du domaine des aff.ires.

" P -ur ce qui est de la circalation dl
se. billet". le peu qu'elle en a ($43,998,
au dermie rapport officiel), elle est ga-
rantie à même le dé, ôt entre les mains
du gouvernement, d'après la loi actul-
elle des banques.

" Pour de ce qui en est, de la vaileur de
ses actions, nous ne pouvons nous pro-
noncer, ne connaissant pas suffinamment
la nature de l'actif dont ele dispose.
Certains ac ionnalres nie voyant paî l',
rapport des opérations de la dernière
année nous ont manifesté que ques in-
qniétudes sur le sort de ieuri place-
ments. Ce rapport, s'il eût été publié.
n'aurait pas. du reste, accué une forte
progression dans les affaires de la ban-
que

'Voici ce que l'analyoe des rapports
publiés par le gouvernement nous a
permis de constater pour les mois de
mai, juin et juillet derniers.

Mai
Actif total, $397,404
Passif total, 134,642

Capital payé,

Surplus,

262,462

251.792

$7,670

Juin
$377,114
11!,481

262,633
254,792

$7,841

Jnillet
$370,074

106,240

263.834
254,792

89,042

"Comme on peut le voir, le surplus de
mai à juillet- ne s'est accru apparem-
ment que de 81372; ce qui ne fait pas
voir un chiffre d'opérations excessif.

" Au titre de son actif nous notons
une somme de $122,486 pour prêts cou-
rants et une autre somme de $67,114
pour créances en souffrance. Considé-
rant le capital disponible de !cette ins-.
titution, cette dernière smme est
énorme. On aimerait peut-être, parmi
les actionnaires, à connaître la nature
et la valeur de ce papier en souffrance.

Il n'entre pas dans notre rôle de faire
des perquisitions sur ce point, de même
que sur celui de savoir si le capital soi-
disant payé, a été payé de bonne foi.

" On nous dit que le gouvernement
fédéral devrait y voir. Ceci est l'affaire
des intéressés. Si les actionnaires ne
savent plus où ils en sont avec leur
biaque et leur bureau de direction gni
nie leur a pias fourni le rapport qu~jlia en
attendaient, ils n'ont qu'à le demander;
et s'ils n'obtiennent pas satisfaction,
qu'ils se réunissent sans le concours de
leur bureau de direction et, qu'ils de-
mandent au gouvernement de leur four-
nir le rapporb qu'ils désiren:. C'est là,

suivint nous, le cours le plus conve-
nable à suivre.

" On nous informe qu'il y a actuelle-
ment procès entre la banque de St Jean
et l'un des actionnaires sur le sujet."

Le Moniteur du Commerce, ren-
dons-lui cette justice, a maintenant.
enterré la hache de guerre.

Aujourd'hui que ses colonnes.ren-
ferment la carte d'affaires de toutes
les banques- canadiennes-françaises,
il néglige quelque peu celles qui
sont solides, ce dont elles ne pa-
raissent pas trop se plaindre.

Par contre, il se constitue le
champion de celles qui ne sont plus
en mesure de faire face à leurs en-
gagements.

L'avenir dira qui, du Moniteur du
Commerce ou du PRIx CoURANT, a
mieux servi les intérêts du com-
merce et de la finance dans la ques-
tion de la Banque Ja'eques Cartier.

Mais après les extraits que nous
avons donnés plus haut, le public
comprendra pourquoi nous disions
dans notre dernier numéro

'' Ce n'est pas au Moniteur que
nous demanderons de quelle ma-
nière les intérêts du commerce ca-
nadien-français seront .le mieux
sauvegardés.'

EXPLIQUEZ-VOUS 8. V. P.?

Dans l'article qu'il nous a consa-
cré la semaine dernière. le Moniteur
du Commerce dit ceci:

"Nous n'hésitons pas à dire qu'-
une liquidation (celle de la Banque
Jacques-Cartier,naturellement) cau-
serait une perte immédiate aux dé-
posants, qui ne serait pas moins de
20 à 25 pour cent. Avec le délai
demandé, cette dépréciation est ab-
solument évitée, et c'est pour ce
motil que nous demandons à nos
amis de signer la demande-sans
doute l'engagement demandé aux
déposants par les directeurs-des
directeurs.'

Comme nous ne nous payons pas
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de mots en l'air, nous demanderons
à notre confrère d'expliquer :

l Pourquoi une liquidation en-
traînerait une perte immédiate de
20 à 25 pour cent pour les dépo-
sants 1

2o Pourquoi cette perte de 20 à
25 pour cent serait absolument évitée,
si les déposants signaient en nombre
suffisant l'engagement demandé par
les directeurs, pour que les direc-
teurs puissent continuer les opéra-
tions de la banque I

Notre confrère est tellement carré
dans son affirmation qu'il a dû éta-
blir ses proportions-de-perte, dans
le premier ca, sur des données ab-
solument mathématiques qu'il nous
ferait plaisir de connaître et que les
déposants-qui ont besoin d'être
convenablement renseignés-appré-
cieraient grandement si le Moniteur
du Commerce voulait bien leur en
faire part.

Notre confrère sait évidemment
des choses que nous ignorons, quand
il affirme, dans le second cas, que
toute perte serait évitée,si les dépo-
sants permettaient à la banque Jac-
ques Cartier de rouvrir ses portes.

Si le Moniteur du Commerce peut
prouver son dire aussi mathématique
ment qu'il peut établijr la perte de 20
à 25 p.c., en cas de liquidation; nous
nous engageons à faire une campa-
gne auprès des déposants pour les
amener tous à signer l'engagement
de confier, pendant douze mois en-
core, leur argent aux mains des Di-
recteurs actuels de la Banque Jac-
.ques Cartier.

Il n'en conte rien au Moniteur
d'essayer.

S'il réussit, le monde de la finance
se prosternera à ses pieds.

Nous demandons -à acheter une
collection complète du " Moniteur
du Commerce, " ou des années sé-
parées, depuis l'origine de ce jour-
nal jusqu'en 1890.

LE PRIX COURANT.

COMMERCE; INDUSTRIE
ET PINANCE

Les Américains ont donné l'exem-
ple de la pisciculture marine; ils
possèdent actuellement une foule
d'établissements qui exercent dans
l'industrie des pêches maritimes
une influence considérable; ces éta-
blissements sont placés sous la haute
direction de la commission améri-
caine des pêcheries.

On se fera une juste idée des pro-
grès vraiment prodigieux, provo-
qués par d'incessantes campagnes
et l'application des méthodes de
pisciculture et de piscifacture, par
un résumé succinct du rapport de
de la commission américaine des
pêcheries sur les travaux de l'an-
née 1888, publiés par Scientiflc
American.

Les travaux de cette administra-
tion ont porté principalement sur
la collecte et la distribution des
oufs frais de poisson. Ainsi pour
l'ombre, la collecte des oeufs et la
distribution du frai ont en pour
résultat une prise de 13 millions,
en augmentation de 8 millions sur
l'année 1885.

Le prix de ce poisson a sensible-
ment baissé depuis quelques années,
mais il n'empêche que les béné-
fices des pécheurs sont toujours
élevés: la capture de 1898 est éva-
luée à plus de $800,0000. Ces résul-
tats n'ont cependant été obtenus
qu'avec une dépense d'un peu plus
de $40,000.

Les stations de Californie ont dis-
tribué, plus de 40 milllons d'eufs
de saumon et de truites; celles
d'Orégon, au nombre de cinq, ont
jeté 26 millions de frai dans les
-cours-d2eau-de-la-cte-u-Paaifique- -
dans la région des montagnes Ro-
cheuses, où l'on s'applique à propa-
ger les meilleures variétés de trui-
tes, la distribution s'est élevée à 60
millions de frai ; dans les stations
des grands Lacs, où l'on exporte
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en grand le poisson blanc, truite des pe
lacs- perche, etc., la collecte a été gr
de 250 millions d'oufs de toute u
sorte et la distribution de frai (le co
500 millions; les stations de la côte dl
orientale, qui s'attachent presque le
exclusivement à la culture de l'om- co
bre, ont recueilli 500 millions d'eu fs p
de ce poisson et distribué 230 mil- lu
lions de frai ; enfin, dans le Mas- su
sachussets, où se trouvent les deux d
plus fortes stations piscicoles, la vi
collecte s'est élevée à 300 millions d
d'œufs de morue et près de 500 l
millions d'oufs de homard. CI

ai
On annonce l'organisation d'une I

exposition internationale d'art culi- d
naire et d'alimentation qui doit
avoir lieu à Anvers au mois de dé- ex
cembre prochain.

La Chambre de Commerce de to
Londres a adressé à l'Association m
de la Halle aux blés de Montréal, d
une invitation à assister au quatriè-
me Congrès des Chambres de -Com-
merce de l'Empire.

Ce congrès doit se réunir à Lon-
dres en juin 1900.

L'invitation a été référé à un
coinité spécial.

Thé de-caravane: Tout le monde
connaît de nom le thé dit 1' de cara-
vane," et l'on sait aussi qu'il a or- al
dinairement la réputation d'un pro. a
duit de -qualité supérieure. Le fait
est que, du moins jusqu'ici, et tant n,
que le chemin de fer transsibérien d
ne fonctionnera pas complètement, fa
une grande quantité de thé chinois E
traverse la Sibérie pour atteindre b
les marchés d'Europe ou au moins*

Une de ces caravanes de thé se lé
compose ordinairement de 50 à 70 p
traineaux, parfois de 200 et 500 g
même, chaque traîneau portant gé. d
néralement 5 balles de thé embal- cc
lées dans des peaux de boeufs, et ar

esaut chacune de 55 à 80 kilo-
ammes. Un traîneau est tiré par
i -seul cheval, et un cocher en
nduit cinq à la fois; par suite
une combinaison fort originale,
s chevaux peuvent manger en
urs de route; chaque traîneau
rte, en effet, accrochées derrière
i, une botte de. foin et une me-
re d'avoine, qui sont consommées
irant la marche par l'animal qui
ent derrière. On intervertit de
e temps à autre -l'ordre des atte-
ges, car autrement le premier
eval ne mangerait jamais. Quant

ux cochers, ils mangent durant les
réts de trois à quatre heures que
on fait dans les villages, mais ils
)rment en route sur les voitures,
n dépit du froid terrible qu'ils ont
uvent à subir. Il faut un temps
rodigieusement long pour traver-
r ainsi la Sibérie, mais, malgré
ut, ce transport est fort écono-
ique, d'autant que les droits de
ouanes à payer sont peu élevés
our les thés qui entrent en Russie
ar la voie de terre.

La compagnie de Pulpe des Lau-
ntides a augmenté de $400,000 son
pital qui s'élève maintenant à
,600,000.

La publicité au Japon. Une revue
lemande: Ost Asien, publie des
ticles de toute nature relatifs au
apon, et contient notamment de
ombreuses annonces réclames tra-
uitës en japonais, dans le but de
ire connaître avantageusement en
xtrême-Orient les produits de fa-
rication allemande.

Le traneprf -des pnisuons conge-
s: Jusqu'à présent, quand on
arle de transport de poissons con-
elée, on n'a en vue que l'expédition
es poissons morts, sur les lieux de
onsommation, qui peuvent ainsi
-river aux consommateurs en assez
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bon état de conservation et de frat-
cheur. Il est bien préférable évi-
demment de pouvoir conserver le
poisson vivant jusqu'au moment
même où on va le manger, mais alors
son transport est très difficile, parce
qu'il faut installer dans ce but des
réservoirs mobiles, des wagons qui
contiennent de vastes récipients
qu'on doit maintenir pleins d'eau
douce ou d'êau de mer, suivant le
cas.

Aujourd'hui, il semble qu'on peut
espérer mieux : on ne congèlerait
plus le poisson, une fois mort, mais
quand il est vivant encore, et on le
transporterait bel et bien vivant
dans cet état; -quand on le décongè-
lerait, avec certaines précautions,
on retrouverait du poisson absolu-
ment en vie, qu'on pourrait alors
garder sans peine dans des aqua-
riums ou des viviers, jusqu'au mo-
ment de la vente et de la consomma-
tion.

En effet M. Raoul Pictet, un sa-
vant des plus connus pour ses. étu-
des sur toutes les questions qui se
rattachent aux basses températures,
a fait des expériences concluantes à
ce sujet. Il a pu geler des poissons
dans de l'eau à 200, puis les faire
envoyer à une assez longue distance:
à l'état gelé, ils présentaient une
fragilité extrême, et le moindre choc
sufflisait à les briser, mais, quand
leuri voyage était terminé, on les
plaçait dans de. l'eau à une tempé-
rature convenable, et ils revenaient
parfaitement à la vie après ce som-
meil prolongé. On avait déjà cons-
taté que, dans les grands hivers, les
étangs gèlent souvent jusqu'au fond,
ce qui enferme dans une couche de
glace tous les organismes vivant
(tans la pièce d'eau, et ces orga-
iiismes n'en mouraient pourtant
pas, nis un uavait-pointefnou-
velé l'expérience scientifiquement,
et surtout on n'avait pas encore
pensé à en tirer parti industrielle-
ment.

L'idée est. fort originale, autant
qu'elle semble pratique, et elle' est
susceptible de révolutionner le com-
merce du poisson, au grand bénéfice
de l'alimentation générale.

A une assemblée de l'association
de la Halle aux blés qui a eu lien
mardi après-midi, et à laquelle
assistaient MM. E. F. Craig, 0. B.
Esdaille, Edgar Judge, 'Jos Quintal
et H. D. Metcalfe, on a décidé de
demander au département duRe-
venu le l'Intérieur de nommer M.
Joseph Quintal membre de la con-
mission chargée d'établir les étalons
du grain, en remplacement de M.
A. G. Thompson, malade.

M. Jos. Quintal aurait pour collè-
gues MM. E.F. Craig et Alex. McFee.

On vient d'expérimenter, à l'état-
major du régiment des sapeurs pom-
piers de Paris un nouvel ignifuge.
Les expériences faites en présence
de MM. Laurent, secrétaire général
de la préfecture de police; Moreau,
vice-président du conseil municipal
de Paris; Picard, commissaire gé-
néral de l'Exposition de 1900; le
colonel Detalle commandantle régi-
ment de sapeurs-pompiers, etc., ont
été des plus concluantes. On avait
enduit du nouvel ignifuge cinq
caisses de bois. L'intérieur fut rem-
pli de copeaux de sapin et .on y
mit le feu. Aucune des caisses ne
fut atteinte. C'est à peine si l'une
d'elles fut un peu noircie. On re-
commênça l'expérience un quart
d'heure après dans les mêmes cais-
ses. Les copeaux s'éteignirent sans
enflammer les parois. Le nouveau
produit qui est composé en majeure
partie de phosphate d'ammoniaque
mêlé d poudre d'aiant, a lu très
grand avantage de coûter beaucoup
moins cher que tous les ignifuges
connus jusqu'à ce jour. D'autres
expériences seront faites incessam.
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Ce que peut faire l'expérience en cuisine
est prouvé par' la Soupe aux Tomates- de
Heinz, vendu en boîtes, prête à T'usage.

IL. Y A 57 VARIÉTÉtS DE PICKLES ET DE

q6 PRODUITS ALIMENTAIRES PURS DE HEINZ
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Hudon, Hébert &Cie, Montréal. H. P. Eckardt & Go., Toronto.
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ment, et il se pourrait fort que ce
nouveau produit soit employé pour
les bàtiments en bois qui seront
construits à l'Exposition de 1900.

. Une charte d'incorporation a été
accordée à la Laprairie Brick Com-
pany, qui a un capital actions de
$150,000 et est autorisée à acheter
la " Laprairie Pressed Brick Com-
pany '' ; une autre charte à la Schlo-
man Manufacturing Company capi-
tal $50,000 ; une autre à la Louisville
Shirt Manufacturing Company, ca-
pital $25,000, et une autre à la Osal
Fluid Beef Company, capital $50,000.

Le pétrole est certainement une
des substances les plus précieuses
pour la vie moderne il nous éclaire,
fournit les graisses nécessaires à
nos machines,enlève admirablement
la plupart des taches, trouve des
emplois dans la médecine, et son
dérivé la vaseline est un produit
pharmaceutique qui rend _es plus
grands services. Maintenant on
commence de l'utiliser à l'arrosage
des voies ferrées, et cela tout sim-
plement pour abattre la poussière.
En agissant ainsi les compagnies
n'ont pas principalement en vue les
bronches de leurs voyageurs, mais
bien plutôt leurs machines et les
mécanismes divers de leur matériel.
C'est qu'en effet la 'poussière est un
ennemi terrible pour les organes
des machines, et toutes les parties
qui frottent led unes contre les. au-
tres : cette poussière est formée,
comme de juste de particules pier-
reuses plus ou moins grosses qui
offrent des angles aigus : elles s'in-
troduisent partout, et les dits an-
gles liment, iayent, usent les. mé.
taux les plus durs en mettant le mé-
Caunwe-hrors-d'usage.

Les compagnies américaines, pour
rémédier à cet inconvénient, se sont
mises à faire circuler sur leurs voies
de vrais wagons d'arrosage conte.

nant du pétrole brut. L'effet est
admirable.

Sir Melbourne Tait a accordé
mercredi la requête des liquida-
teurs de la Banque Ville-Marie,
demand'ant l'autorisation de vendre;
la succursale de la Banque à Ste
Thérèse, dont l'actif consiste en
$7,940 de billets et $35 de charbon.

La transaction faite avec le Dr
Samuel Desjardins de Ste Thérèse
rapporterait $7,035 à la liquidation.

L'électricité peut tout faire, en.
somme, et elle noôus chauffe aussi
bien qu'elle nous éclaire. les deux
phénomènes étant du reste fort pro-
ches voisins. Faites passer le cou-
rant dans un fil très mince, le fil
rougira bientôt, et émettra chaleur
et-lumière : en se basant sur cette
particularité,..ou construit mainte-
nant couramment des appareils de
chauffage électrique qui répondent
aux besoins les plus divers. Vous
pouvez acheter des bouilloires où
l'eau sera chauffée électriquement,
des appareils à chauffer les fers à
friser. des réchauds pour les plats,
des grils, des casseroles dont le fond
est double et où passent des fils qui
en s'échauffant fournissent l'éléva-
tion de température nécessaire pour
cuire les aliments. On possède des
fers à .repasser, des chauffe-pieds
tous basés sur ce même principe.
Enfin on peut de façon analogue
chauffer les appartements, les tram-
ways.

Et ce chauffage a toutes les quali-
tés puisqu'il ne nécessite ni apport
du combustible ni usage d'allumet-
tes, qu'il est. essentiellement propre
et hygiénique.

Au nombre toujours croissant des
distributions automatiques il faut
ajouter le téléphone automatique
qu'on a installé récemment dans les
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bureaux!ide poste, les restaurants et
autres endioits publics de Berlin, le
" Groschentelephon," comme l'a in-
titulé le public. Vous pouvez main-
tenant pour la modeste somme de
12J centimes (24 cts.) (1 groschen),
parler avec votre ami, votre fournis-
seur durant trois minutes. Voici
commeit fonctionne cet automate
ingénieux
. Vous prenez votre instrument
pour demander la communication
avec tel on tel numéro ;· aussitôt
qu'elle est établie,vous glissez votre
pièce blanche dans la fente, et vous
êtes à même de causer avec la per-
sonne désirée.

Les trois minutes finies, votre
communication s'arrête à moins que
vous ne desiriez la prolonger en sa-
crifiant une deuxième pièce blanche.
Vous remettez le téléphone en place,
-et 'vous voyez votre pièce glisser
dans la cassette en verre qui est
destinée à la recevoir.

tension. Ce terrible courant prit
donc le chemin des télégrammes et
il alla mettre le feu au tableau du
bureau de Pound Ridge, à 25
milles de là. Les télégraphistes,
épouvantés, virent leur appareil je-
ter des flammes diaboliques et n'eu-
rent que le temps de plier bagage
pour n'être pas grillés. L'excédent
de courant continua d'ailleurs sa
route et alla mettre le feu au tableau
du bureau télégraphique de New.
York. On tourna alors le commu-
tateur à l'usine de force motrice des
tramways et tout rentra dans l'or-
dre.

Ce s'nt"là des accidents nouveaux
inséparables de la pratique des
moyens perfectionnés de transport
de l'énergie électrique. Il est bon
de les connaître afin de ne point en
être épouvanté lorsqu'ils se produi-
sent.

.Un constructeur ingénieur s'est
dit qu'il serait intéressant de la-
bourer sous le gazon atfin d'mu

On parle souvent, dit M. Max de blir le sol où il prend sa nourriture,
Nansouty, des fantaisies incendiai- et cependant, comme de juste, sans
res de la combustion spontanée, et arracher le dit gazon. Il a donc
elles sont en effet très curieuses ; imaginé une charrue qu'il appelle
mais encore ces accidents ont-ils lieu du nom suggestif de "régénérateur
sur place, et ils sont d'intérêt local. des prairies," et grâce à laquelle le
Le fait d'un incendie dont la cause, gazon est découpé en une bande par
ou l'origine, se trouve à 25 milles des couteaux verticaux,.puis soule-
de distance du lieu du -sinis- vé par une lame d'acier qui glisse
tre est encore plus étonnant: New- en-dessous. Sous cette lame sont
York en détient le record. Voici, 'autres couteaux verticaux qui
comment ameublissent et laburent réelle-

Il y a quelques semaines, au cours ment l'emplacement où se trouvait
d'une perturbation atmosphérique, la bande de gazon. La lame conti-
un arbre se brisa sur le trajet du nue son mouvement en avant, et le
tramway électrique de Dunbury à gazon retombe en place sur un ter-
Bethel, dans le Connecticut. L'ar- rai fralchement labouré.
bre, en tombant, entraîna dans sa
chute des fils télégraphiques qui
étendaient à l'ombre de son feuil- La caille constitue un mets excel-

télégraphiques allèrent s'emmêler de posséner quelques détails sur la
et s'embobiner avec le câble condu- chasse à outrance à laquelle on se
teur du tramway dans lequel passait livre contre ces petits oiseaux sur
naturellement un courant à haute la terre des Pharaons.
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Iii Elle a bien. marché dès le début, et-pour la
raison qu'elle possède toutes les qualités que

O I Vnous revendiquons pour elle - la demande

MAN ifi O ATS augmente d'une manière constante et rapide.

Gy II L'avez-vous en Stock?

~ ~ Sucurle de Motitréal: 30$, Board of Crade.

Les Sirops "True Fruit" i

g de SMITH, pour fontaine, et ses ~
fruits écrasés n'ont pas de rivaux.

En vente chez presque tous
les meilleurs Jobbers des
Etats-Unis et du Canada.

Th -J, HUNUERPORD SMITH CO09
239.. MANUFACTURIERS - CHIMISTES,

g~Maulctre19 1,23ru Ale, Toronto, Ont. q,



,. LE PRIX COURANT

Le passage des bandes de cailles
sur le littoral du delta du Nil, de
Port-Saïd à Alexandrie, commence
en septembre et dure un mois et de-
mi, les oiseaux arrivant de la mer
par petits groupes et s'abattant sur
les dunes. -

Généralement la chasse est faite
au moyen de filets hauts de 5 pieds
que les indigènes tendent sur des
cordes fixées à des poteaux, à la fa-
çon (le rideaux glissant sur leurs
tringles.

Eu réalité le filet est double : le
premier du côté de la mer est à
mailles très larges et làches, mais
par derrière est un second filet où
l'oiseau viendra iéellement " se po-
cher," dans les plis formés par ce
second filet à mailles serrées. Il y
a un autre moyen de capture qui est
plus pittoresque : on plante sur le
rivage des rangées de roseaux dessé-
chés ; au pied de chaque roseau on
dispose une touffe d'herbes au milieu
de laquelle est aménagée une ouver-
ture qui vient se terminer dans une
masse. La caille fatiguée du voyage
se réfugie dans le buisson, puis dans
l'abri d'herbes, sans se figurer na-
turellement qu'elle vient elle-même
s'enfermer dans un filet où un indi-
gène aux agnets la surprend et la
tue.

Avec ces moyens perfectionnés de
destruction, il ne faut pas s'éton-
ner si l'on peut prendre chaque an-
née plus d'un million de ces pauvres
petits oiseaux.

Les Américains emploient pour
la conservation des oeufs un enduit
d'acide salycilique au lieu d'un en-
duit de chaux.

La proportion d'acide salycilique
-est-dienviron-*o&-par-piute-dleau-:
on dissout l'acide dans l'eau bouil-
lante avant de le mélanger à la
quantité nécessaire pour remplir un
baril où sont placés les oufs qui
sont maintenus au moyen de petites
planches flottant sur le liquide.

Parmi les procédés employés en
Angleterre il faut signaler celui qui
consiste à frotter les oufs avec un
mélange chauffé d'huile d'olive et
de cire.

Un autre, récemment employé,
consiste à enduire les. i fs de suif
purifié: ce moyen rappelle celui
employé en:-Russie, consistant à en-
duire les Sufs de vaseline.

Petite chronique du progrès:
Dans les nouveaux wagons mis en
service par la Compagnie du Nord,
en France, la sonnette d'alarme, une
fois agitée, fait arrêter in8tantanté-
ment le train.

Au dessus de chaque portière, à
l'intérieur des compartiments des
nouvelles voitures, est placé un an-
neau; il suffit de tirer cet anneau
pour qu'aussitôt le frein pneumati-
que dont sont"munies toutes les voi-
tures de la Compagnie fonctionne.
En fonctionnant, le frein n'agit
point sur une voiture mais sur tout
le train, qui-en moins d'une seconde
a toutes ses roues. enrayées.

En outre, un appareil placé sous
chaque voiture permet à l'air con-
tenu dans la 'conduite du train de
s'échapper en faisant un bruit assez
fort. Ce bruit permettra ainsi de
savoir de quelle voiture l'anneau
d'alarme a été tiré.

Tel est le nouveau système dont
vont être pourvues progressivement
les voitures de la Compagnie du
Nord. Ce système est indiscutable-
ment supérieur, puisqu'il agit direc-
tement sur le frein du train entier.

L'utilité de l'air liquéfié : Ou
-v-in-d-far-eNew-Y WT-ans
l'hôpital de la Cité. des expériences
avec de'l'air liquéfié sur des mala-
des atteints d'érysipèle et d'ulcères,
qui ont donné des résultats merveil-
leux.

Pour les malades atteints d'érysi-

-
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pèle, il faut bien prendre garde que
l'air liquéfié ne touche pas la peau
saine. Une seule application suffit
pour obtenir la guérison; la peau
devient blanche et l'on suppose que
c'est le froid intense qui détruit
instantanément.le microbe le l'éry-
sipèle. En cas d'ulcère, plusieurs
applications sont nécessaires pour
que la plaie ulcéreuse se ferme et
dispaf-aisse complètement. Dans
tous les cas où l'air liquéfié a été
appliqué à l'hôpital de la Cité le re-
mède a été infaillible.

Les médecins croient qu'il pourra
également être appliqué avec succès
à la lèpre.

***

Un concours est ouvert à Berlin,
entre les inventeurs de toute natio-
nalité, par le Verein der deut8chen
Industrie, pour la üécouverte du
meilleur instrument destiné à l'ar-
rachage des betteraves.

Des prix de 10,000 et de 8,000
marks (un mark vaut environ 25c)
seraient attribués aux meilleures
machines.

Les mémoires devront être adres-
sés en langue allemande au bureau
du Verein, avant le 15 août 1901.

Nouveau procédé de tannage ra-
pide : M.,J.-K. Tullis de Kelvinside,
près (e Glasgow, vient dle trouver
un procédé- qui consiste à soumettre
d'abord les peaux à l'action del'acé-
taldéhyde, soit en solution, -oit sous
forme de vapeur, l'acétaldéhyde,
transforme la peau en cuir. Deux-
ièmement, on peut produire un tan-
nage combiné en soumettant les
peaux après le bain d'aldéhyde à
des jus tannants, soit dans des fosses,.
soit dans 'des tambours, on peut
aussi employer un procédé de tan-
nage au chrome.

Le cuir tanné par ee procédé est
terminé dans l'intervalle de 2 à 15
jours selon l'épaisseur, il peut alors,

si on le désire, être corroyé selon la
manière babituelle.

Les Japonais copient les machines
et les métiers qu'ils se font envoyer
d'Europe. Cela n'a rien de surpre-
nant, en effet, on a inséré dans le
traité franco-japonais d'extraordi-
nairesstipulations :

" Aucun brevet en cours n'est
protégé, et arcun-brevet pour in-
vention nouvelle ne peut être pris
au Japon, s'il n'est pris simultané-
ment en Europe et au Japon. Cela
s'entend en tenant compte des dé-
lais de route. Si un Japonais se
procure la copie d'un brevet et le
dépose bon premier au Japon, c'est
lui le propriétaire du brevet. C'est
prodigieux, mais cela est.

" Un Japonais peut déposer la
marque de Lubin, de Vve Cliquot
ou toute autre. S'il a fait le dépôt
avant le propriétaire (le la marque,
c'est le propriétaire qui devient le
contrefacteur, le jour où il veut
vendre son produit au Japon. Le
nouveau traité consacre cet état de
choees!

Colle pour la faïence
Di.srudre 30 grammes de mastie en

larmes dans de l'esprit-de-vin rectifi6
en quantité suffisante. D'I¾urre -part,
amollir dans l'eau 30 grammes de colle
de poisson que l'o, f tit ensuite disso.i-
dre dans l'eau-de-vie où elle forme ge-
lée; y ajo iter 8 grammes de g mme
ammoniaque pulvé-isée, et exposer à u à
feu do-ix: une fis le m6lange fit, re-
tirer du feu, et njouter le mastic dis-
sous, Pour verser ensuite en floies bien
bouchées. Pour se servir da cette colle,
en faire fandre un petiý morceau dans
une cuillère à la bougie o à la lampe
et après avoir collé et réiuni les mor-
ceaux, les tenir 12 heures très serrés
l'un contre l'autre.

les annonceurs voulaient se résoudre
à ne jamais annoncer dans un jour-
nal qui refuse d'établir le chiffre vé-
ritable desa circulation,nous aurions
à enregistrer le succès d'un plus
grand nombre d'annonceurs .....
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EXIGEZ LES CELEBRES...

spériaIiIé#

Tabacs en Poudre:
Rose et Fève,
No X Rtose
Extra,
No IRoe
No 2 NUature,
No F 2 Naturel
et Fève,
Merise.

Tabacs on Feuilles.
Cigares,-
Cigarettes.

.0 TabaGs CH our

FR ECIIETTE
Vendue garantis

MILLER &LOCKWELL
Québec,

HCHANTILLONS ENVOYÉS GRATUITEMENT SUR DEMANDE.
EN ENVOYANT VOTRE COMMANDE, S. V. P. MENTIONNEZ CE JOURNAL

U~4

.4

00 Qui dé&irnt tenir

Tous les Epiciers ... ....y iex[di

* SODA WATER &c. Méaile D:res:t

, "nô 1excellence et la
quaU±é.

+M. TIMMONS & SON*
90-92 COTE D'ABRAHAM,ý QUEBEC.4
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REVUE COHERCIALE
BT FINANOIÈRE

FINANCES
- Montréal, 7 Seplembre 1899.

Si nos renseignements. sont bien ex-
acts, les liquidateurs de la Banque
Ville-Marie s'adresseraient à la Cour
pour se faire autoriser à payer un divi-
dende de 20 et peut-tre 25 pour cent
sur le montant des billets en circula-
tion.

Cela signifierait-il, comme nous l'a-
vons entendu dire par un financier bien
connu, qu'une fois la circulation rache-
tée, il ne resterait rien ou presque rien
pourpayer les déposants.

Nous espérons le contraire.
Un journal d'hier a publié un article

évidemment inspiré par la banque
Jacques Cartier, disant que les direc-
tenre avaient décidé de reculer encore
la date de l'ouverture des portes de la
banque.

Nous croyons savoir que le montant
des signatures demandées par la banque
ne monte pas au-delà de quatorze cent
mille dollars, ou environ.

C'est encore loin du chiffre vouln pour
donner satisfaction aux directeurs.

La Bourse de Montréal a maintenant
deux séances'par jour. Les transactions
n'en sont ni plus nombreuses, ni plus
brillantes, comme on peut le voir par le
tableau ci-dessous:

Le tableau suivant permettra de com-
parer les prix des dernières ventas avec
ceux des ventes précédentes.

Ventes Dernières
pré

War Eagle......................
Payne Minme........:........
Republie (ex-div)...........
)1ontreal&bondon ex-dv
Chars de Iluoutréal..........

do Toronto............
Twin City .......................

6 pref................
C. P. R......... ...............
Montreal Telegraph........
Duluth, pret...................

6 com ..................
Dominion Cotton............
Colou.ed Cotton (actrons)

t6 66 (Dons)...
Montreal Cot on............
Merchants Cotto,...........
Rich. et Ontario............
Royal Electric................
Gaz de ontréal.............
Loan &.Mort-age ...........

cédentes ventes
$3.52 $3.59
1.33 1.25J
1.24 1.24
0.57 0.54

323t 322
118 116
67 66

138 - .....
97ý 961

.172 171.
16ý .....

5ý ......-
107 106J
180

165
145
1131
184
203
140

Cable Commercial....3... 184
Dominion Coal com........

" " pref. 116
(bons) 111

Bell Telephone..............192 îa
Heat and Light........ ...... 27 25
Ottawa Elecric..............100
Halifax tram...............1 .

Quelques actions de banques ont chan-
gé de mains aux prix suivants:

Banque d 3Montréal à ... 262
de. Marchands à.. 1704

" de Québec à......128d'Hochelaga.6...... 152
di1 Commerce..149

Hai Union ....... ......... 114

COMMERCE
Un peu de ralentissement oans les

affaires de gros, cette semaine, cela se
coçoit, par suite des travaux de la
moisson dans nos campagnes.

Les colldetions se soat ércaement res-
senties de cet état de choses. Nan-
moins, les voyageurs de commerce cons-
tatent, comme par le passé, que la con-
fiance est grande pour le commerce
d'automne.

D'ailleurs, nous avons pu constater
dans nos entrevues av, e les hommes de
finances que dans les succursales des
banques à la campagne, l'aisance règne,
les dépôts vont en augmentant et, no-
tamment, dans les pays où l'industrie
laitière est florissante, on voit l'effet
des hauts prix payés pour le beurre et
le fromage dans ces temps derniers.

Cuirs et peaux. - Les tanneure *sont
fermes dans leurs vues et maintiennent
pleinement l'avance dont nous avons
parlé. Pour les nouveaux contrats, il
faut payer je de plus par livre que par
le passe pour les gros cuirs à se:nelle.

Le commerce de gros n'a pas changé
ses prix depuis les dernières modifica-
tions que nous avons signalées.

Le mayc hé est très ferme poui' les
peaux vertes. Pour celles de bouf et de
veau, les prix sont sans changement.

On paie 10a de plus les .peaux d'a-
gneaux aux bouchers, soit 50c, pièce.

Draperies et nouveauté.-Le commer-
ce ae gros est plus tranquille.

Les ordres reçus par voyageurs sont
moins nombreux maintenant que les
travaux des champs sont en cours.

On est, cependant, à peu près satisfait
pour laison.

Le commerce de détail, à la ville, est
un peu meillear, depuis les temps frais
et humides.

Si la température ne ch mge guère, le
commerce de nouveautés pourra comn-
ter sur une bonne vente pour les mar-
chandises de demi-saison.

.. ..
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Nous avons acheté...
NOS MARCHANDISES D'AUTOMNE dans des conditions
exceptionnellement avantageuses.
Nous sommes en mesure de vous offrir les plus grands
avantages possibles, malgré l'augmentation -continuelle
des prix. Nos voyageurs auront le plaisir de vous visiter
sous peu, et nous espérons que vous leur réserverez la
faveur de vos ordres qui seront remplis à votre entière
satisfaction.
Les commandes par la malle recevront notre attention
toute spéciale.

• =-L. H. HEBERT - -
Importateur de Ferronneries, - 297 et 299 Rue St-Paul, Montreal.

mo mo m o oomo O m. NI Om O O m e.- m

Voici le moment de donner vos commandes de

Mocassins, Souli rs Icés,
Bot es Modèles Troi:-Rivi"re

~ B tte S uva es pour la saison prochaine.
-,-Bottes Sauvages'--n

Nous invitons les personnes de la campagne qui viennent en ville. ainsi que
les personnes de la ville, à venir examiner notre assortiment varié de ......

Malles, Valises, Sacs de Voyage,
dont la qualité, l'élégance, la solidité et le bon marché vous surprendront K
agréablement. Tous ces articles étant confectionnés sous notre surveillance
personnelle, nous sommes en mesure d'en garantir la durée.

8HEeCTOR LAMONT3, r -aontéaE
* 304 et 306, rue St-Paul, Montréal.
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Epiceries, Vins et LiqueuT.- Aug-
tuentation de 10c par 100 lbs sur tous
les su res raffinés, jaunes et blancs.
Nous modifions notre liste de prix en
conséquence.

Un -yndicat s'est formé qui a acheté
tout le blé d'inde en bottes de la nou-
velle récolte qui, d'ailleurs, n'a pas été
très abondante. De ce fait, on peut au-
gurer que les prix actuels seront main-
tenus ou à peu ?'rès.
Des raisins de Valence "Fine off stalk"

de la nouvelle récolte à arriver par
voie rapide-de New-Ycrk sont offerts
à 64c la lb.

Ceux de l'ancienne récol-e ne peuvent
pas s'obtenir à moins de 4 c.

Il n'y a plus de laqu'ali:é " seleeted "

sur le marché et eI " 4 courounes,'1 on
peut trouver par ei par. là qu lques
boites de 6c à 6 cla lb.

Le tapioca " Pearl " est introuvable
sur place dans le gros. Il ea arrivera la
semaine proch.tine.

On nous dit qu'à partir de l'an pra-
chain il ne se fera plus de vinaigre pour
la vente en cruches. Ou ne le livrerait
plus qu'en fùts,

Le.cable Sisal vient de subir une nou-
velle hausse. Nous le cotons de 12jc à
13e la lb.

Fer, Ferronneries, Métaux. - Pas de
changements dans les prix et affaires
tranquilles. Ou annonce comme proba-
ble pour la semaine prochaine une hau-
se sur les clous coupés, les clous de
broche et les fers à cheval.

Huiles, peintures ,et vernis-Nouvelle
hausse de J sur le pétrole canadien et
hausse de le sur l'huile américaine.
Nous changeons nos cotes en consé-
quence.

Poisson,-Par suite du peu d'arriva-
ges, les prix des harengs et de la mo-
rue sont quelque peu tendus. Comme
on attend du poisson nouveau, il est
probable que les nouveaux prix que
l'on trouvera à notre liste, ne subsiste-
ront que quelques jonra.

Salaisons, saindoux, etc-La demande
de viande fumée est bonne, passable
pouir les saindoux, avec demande lente
pour le porc. en baril. Les prix sont
sanb changement.

Le ralentissement des affaires est
amer au commerçant. mais les résul-
tats d'une bonne publicité lui sont
doux.

Revue des Marchés

Montréal. 7 septembre 1899.
GRAINS ET FARINES

MARCHES ETRANGERS
Les derniers avis reçus par le câble

cotent comme .suit les principaux mar-
chés de l'étranger à la date ('hier:

Blé, à la cote, plus facile, mais en cer-
taine demande ; blé d'inde, sans affai-
res ; blé en route, plus tranquille, avec
à peine quelque demande ; blé d'inde,
plutôt plus ferme ; parties de blé No 1
de printemps da nord, sur -vapeur, sep-
tembre, 29s; blé d'inde américain m.
langé, qualité de voilier, sur vapeur,
septembre, 16s 4id ; blé d'inde du Da-
niube, disponible, ex-navire, 183 6d ; blé
d'inde amnéricain mélangé, ex navire,18s
6d; avoine sans barbes, américaine, sep-
tembre, 14s lid. Blé anglais et étran-
ger, Mark Lane, sans changement. B16
d'inde américain,, Mark Lane, quelque
peu plus ferme ; blé d'inde du Danube,ferme et plutôt plus ch"r ; farine amé-
ricaine et anglaise Mark Lane, sans
changement.

A Liverpool, le blé et le bl'é-d'inde
disponibles, ferme. Sur livraison fiture,
blé soutenu; septembre 5s 91d; décem-
bre, 5s 11¾d; mars, 6s lid ; blé-d'inde,
soutenu ; septembre, 3s 4id i octobre,
3s 51d ; novembre, 3s 5id; décembre, 3J
bid ; janvier, 3s 4id ; fevrior, 3s 4d; blé-
d'inde américain mélangé, nouveau et
et vieux, 39 4¾d.

A Anvers, blé disponible. tranquille
blé rouge d'hiver No 2 fre 16.

A Paris, blé, faible; so.>tembre, frs.
19.40 ; janvier, fr4. 20.50, Farine, faible;
septembre, frs. 26.40 ; janvier, frs. 27.15.

Le marché de Chicago accuse plus de
fermeté en sympathie avec les avis du
câble indiquant que le ton du marché
de Liverpool est raffermi.

On cotait hier, le blé disponible sur les
différents marchés des Etati-Unis:

Chicago, No 2, rouge........ ....... 71k
New-York, No 2, rouge........ 7
Duluth, No 1 du Nord........ 68
Détroit, No 2, rouge........... 71k
Les principaux nia.rchés de spécula-

tion ont fermé comme suit à la date
d'hier

Sept. Dée.
Chicago...... ........ 70J 71t
New-York ....... ...... 73î 76t
Duluth ....... ....... 68 68k
Détroit .......................... 71J 74
Voici les prix en clôture sur le marché

de Chicago pour chaque jour de la se-

dýhier.-- .
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J. A. VAILLANCOURI
Marchandc deu

t Achète aux plus hL*auts prix du
marché, et vend à commission
tous les produits de la ferme.

Avances libérales itur consignations.
TELFPHONE BELL, MAit,9O7. Fournitures générales pour beurrerled et

fromageries.
Spécialité de tiniettes pour beurreries ... Boites
paraffinées de 56 Ibs. pour l'expédition du beurre.

Sels MIOINS, ASHTON et WINDSOR, les meilleurs pour beurre.s.

333; et 335 ]Rue des Commissaires, -MONT1REAL.

ME Etablis en 1856. Adrese par câble wflodgsoe. Liverpool

iHODGSON FRERESI
27 &29, rue Stanley,-

* LIVERPOOL ngere_
* Marchands à Commission. ProisosCndee. Provisions Générales. _

... Facilités spéciales pour l'écoulement directe du ....

BEURRE J'] FROMAGE
aux consommateurs anglais aux plus hauts prix du marché.
Avances libérales faites sur cQnsignai ions q ui peuvent nous
ètre envoyées directement oilfpar LINTELHEDI&IXEE de

ou BEN ENcORE PAR VINTERMÉDIAIRE nE
Hlodzaou Brothera 6549. rue Willim. Igoutriai.

Qui ont des succursales à Montréal, St.Hyacinthe, Lawrenc6vllle et Cowansville.
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maine écoulée p:>t: las livraisons fu-
tures

Sent. Déc.
Jeudi.............. .............. 69 71î
Vendredi................... .... 71J
Samedi........................ 69 71
Lundi.........................pas de marché
Mardi........................... 69 71J
Mercredi................ 701 71t

LANCHES CANADIENS
Nous lisons dans le ommercial de

Winnipeg du 2 eept. 1899:
pLe marché local a été tranquille et

facile. Le grand écart entre. le No
dur et.les autres qualités a été un des
incidents notables de la semaine, la
prime sur le No 1 dur s'élevant à 4jc et
même atteignant 5c, comparativement
au prix du No 1 du Nord.

Quelques affaires limitées ont été fai-
tes avec. les meuniers d'Ontario.

Le i rix maximum, pour la semaine,
du No 1 dur, Fort William, a été de 70J
à 71c, et bien que 70a aient été cotés
hier, ce prix était regardé comme ex-
trême par les exportateurs qui cotaient
de 69o à 69jc pour le No 1 dur.

Le No 1 du Nord s'est vendu hier à
65¾e, mais était coté de lc à je au-des-
sous de ce prix à la clôture hier après-
midi. Une douzaine de chars, ou à peu
près, de blé nouveau ont été reçus du-
iant la semaine, et l'échantillon était
excellent, cQmposé d'un bon No 1 dur.

Ce. blé est venu de Gretna, Rosenteld
et Altona. Si le temps se maintient au
sec, il pourrait y avoir un déplacement
d'une bonne quantité de blé nouveau la
semaine prochaine, vu que l'on com-
mence à battre en différents endroits.

Les rapports sur la récolte, pour la
semaine, ont été vraiment favorables.
A la fin de . la semaine, le blé est en
grande partie coupé au sud de la ligne
principale du C. P. R. et le battage.est
commencé.

On a eu un peu de gelée,jeudi, comme
résultat d'un courant de froid dans la
nuit de mercredi, mais on est sous l'im.
pression qu'il n'en est pas résulté graud
dommage.

Les stocks de blé du Manitoba aux
ports du Lac Supérieur et dans les ré-
gions de l'Intérieur à l'ouest sont éva-
lués à 2,500,000 minots. A cette date, il
y a un an, les btocks de vieux blé étaient
évalués à environ 500,000 minots.

Un incident de. la semaine, c'est la
mise en vigueur, le ler septembre, du
tarif réduit de transport des points de

port du blé des Doiats de l'intérieur
Fort William. .

La moitié de cette réduction a été
appliquée il y a un an et la balance de
1c est appliquée m .intenant, ce qui
met le taux du fret à 14c par 100 lba de
Winnipeg à Fort William.

Un autre incident de la semaine est
'la mise en vigueur à partir du 1er sep-
tembre des nouveaux règlements con-
cernant l'inspection et lPétablissement
de l'étalon .du blé du Manitoba. Les
nouveaux règlements offrent plus
d'avantages et sont plus satisfaisants
pour le commerce de grains et tous
ceux qui y sont intéressés.

La réduction des taux de fret des
peints à l'ouest du Lac Supérieur sera
probablement plus que contrebalancée
par les frets élevés qui vont probable-
ment se maintenir sur les lacs à cette
saison.

Le minerai de fer est presque le fac-
teur principal dans l'établissement des
taux de fret sur le lac Supérieur et le
gros "boom" dans l'industrie du fer a
entrainé un fret élevé pour le minerai
de fer, les autres. produits étant cotés
haut, en sympathie.

La.cotation est actuellement 6 c par
minot, de Duluth à Buffalo, sur je blé
livrable en octobre, ce qui équivaut à
une dépense additionnelle de 2e par mi-
not sur le taux normal ordinaire.

La dépêche de Toronto cote, comme
suit, les marchés d'Ontario, à la date
d'hier:

Blé, la demande est plutôt lente en ce
moment, les arrivages à la campagne
sont légers et le marché est soutenu de
66c à 67c pour le nouveau et de 68c à 69e
pour le blé rouge et blanc, vieux, à
l'ouest. Le blé pour les volailles- est
soutenu à 67o offert sur un fret de 10o
pour Montréal.

Le blé du Manitoba est soutenu de 80c
à 81c pour No 1 dur.

Isaues.-Le marché est soutenu, des
chars de gru. sont cotés à $16 et le son à
$11, ouest.

Orge.-Les étalons ne sont pas encore
fixés, et les transactions se font toutes
par échantillons, de 33o pour engrais à
38c pour ce qui équivaudrait au No 1 à
des points de l'extérieur.

Seigle.-Est soutenu à 50c ouest, et 51c
et 51*0, est.

Avoine. -Soutenne de 24ic à 25a pour
blanche, est, et de 23 à 24c, ouest.

Pois.-Sont tranquilles de 55e à 56e

La convention du chemin fer du
Crow's Nest Pass établissait une ré-
duction de 3c par 100 lbs sur le trans-

"A Montréal, les livraisons de grains
sont médiocres avec affaires tranquilles
et moins de fermeté dans les prix.
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STéléphone Bell Main 246z. .... Boite Poste 6z.

STéléphone. des Marchands 238. _

.. Ne -F. BEDARD
MfINCtiflND ET GOMMISSIONNfiIRE EN

SBEURRE, FROMAGE, oeuus, Etc.._
ET NEGOCIANT DE

Fouri'ntures et MIatériaux pour les Fromageries et BeupFeries _

BOIS DE BOITE A FROMAGE, PROVENANT- DES MEILLEURS 'MOULINS D 'ONTARIO. _8

« oain pcae orqaiié d'un char ou____

(~anitpp F PIRF T~TF SANS RIVALE_
UUIIkýuiu EMIILU STIIIIU . AU CANADA

PRXMODÉIRÉS ET CONDITIONS FACILES._

SN. F. BE DARD, 32=34 rue Foundling, Montreal

~A* A. Ayer & Cie
.Exportateurs....ie x

de BEURRE et die

-~ ) FROMAGEINe vendez pas votre beurre ou votre fromage
sans avoir, d'abord, communiqué avec nous
ou avec unde nos agents.QQ Q Q Q Q 3:

TELEGRAPIIIEZ, TELEPHONEZ OU ECRIVEZ

ENTRE -POTS'FRICORIFIQUES: àl6oneý BUEAUX :.

____-ditance. k i*76 I

"I S18T-tNllMI
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Nos prix ci-dessous s'entendent pour
les arains nouveaux.

En farine de blé, les aff tires sont ac-
tives. Nos cotes sont sans chan.,,ement.

Les farines deayoie sont toujoLurs
lentes à se mouvoir.

Les prix des issues de blé sonc un peu

MARCHÉS AMÉRICAINS
Dates. Offres Ventes Prix payés

Boites Bottes
Ogdenqburg 2 sept. 1095 L' q.lt e à1 il 11-16
Watertown 2 % 2500 i à 11.c
9 tics 4 " .1014r 10i.à lic
Little Falls 4 ' . 4430 10ï à lie

d'Ontario. Celles du Manitoba ont ACE DNAI
sans hangeent.Dates. Offres. Ventes. Prix payéssans hangeent.Bottes Bottes

GRAINS Broekville, 31 août 3702 3702 12e
Blé roux d'hiver, Cani. No 2.$0 00 à 0 00 Barrie, 31 Il . . . . l11 c offert
Blé blanc d'hiver Il No 2. O 0U à O 00 Kingston, 31 "« 1698 300 Il 11-16o
Blé du Manitoba No 1 dur... O 80 à O 82 Madoe, 31 Il 8Q3 1.775 12'e

4 *.No2dur ... 0 00 à O 00 Perth, 1lsept. 1160 1-160 12o
Blé du Nord No 1i...........O0 78 à 0 80. Iroquois, 1 s 832 1680 12 et 12je
Avoine blanche No 2 .......0 28 à 0 28j South Finch, 1 1164 1164 12e

Bl dine méiai. . 4 àO 1 Ottawa, 1 «- 935 935 12e
Orle 48od Ams..............O 40 à0 1 Shelburne, 1 "1083 330 1îJv
Oig, No- 2 par..... .0.........O 0-4-à-O 65 Brighton, _1- I i~ offertPoisNo pr 6 Is ........ 0 4jà0 51 Kemptville, 1 " . 1000 ]420
Sarr.isin.,par 48. Ibs....... 0 50 à O 52 Londan, 2 2221 150 llïc
-Seiglé pr56 Ib ...... * O.. 56 à 0 57 ~i~mLl, 2 " 1412 1412 Ilý à 12e

ARN SBelleville, 2 1?41 IO4L t à 12 1.16o
Paene F'hv R INES 39 Ingersoll, .5 " 1030 . . l fie offertPatete 'hier ............. C3 7 à .90 Cawnpbellford, 5 " 1125 *495 119 et Il 13-16e

Paiente du printemps ... 3 90, à 4 00 Woodstoek, 6 2215 .. Pas d'offres
Straight rollers ............. 3 30 à 3 40 Pietrn, 6 " 885 .. lie offert
Forte de boulanger (cité) ... 3 60 à 3 70 Stirling, .6 " 985 925 lfIe
Forte du Manitoba, seconde 3 O5 à 3 10 *Peterboro, 6 " 4000 2758 Il115-16 etl12o

FARINE D'AVOINE -Napanee, 6 " 975 .. lie offert
V li 4. A A Woodstock, 6 "2225 .. lc offert

arJU ne iyo u s a ar

en barlis .................. $3 65 à 3 60
Farine d'avoine- granulée,

en barils................... 365 à3 70
Avoine roulée. en barils..3 65 à 3 70

FROMAGE
MARCE ANGLAIS

'M. Hodgson Frères nous écrivent
de Liverpool le 26 aot 1899:

IlLe fromage a continué à avoir une
bonne demande, et- le mouvement de
hausse n'est pas enrayé encore, les rap-
ports sur la sécheresse au Canada-avec
réduction dans la fabrication, comme
conséquence,-et le déficit connu du
fromage anglais-et la forte con-.omma-
tion aui s'en fait continuellement-tout
est, combiné pour faire monter les prix,
qui marquent une augmentation de 29 à
3s. pour la semaine, le marché étant
ferme, en clôture.

"Nous cotons aujourd'hui:
Fromage canadien co-

loré, choix .. ........... 51s à 52s
Froma e.canadien blanc

choi..........*"** .... 5Os à S1s
Fromage Etats-Unis, co-

loré....................SO0s à 51e
Fromage Etati - Unis,

hlanî --................ 49s à 5Os
Qualités moyennes, peu -abo-ndanCes,

cotées nion'alement 40,3 à 463 par 112
Ibo.

MARCIRÉS DEz QUEBECC
Ormetown 31 aoûtt-Les offres ont été

de 335 boittcs de fromage. Le tout vendu
12 1-16c.

Cowan4ville 2 sept-Il a été offert var
39 fabriques 1340 boites. de fromage. Les
ventes ont été de 1305 bottes à 12je et 35
bottes à 12le.

MARCHE DE MONTREAL
Nous trouvions, la semaine dernière,

qu'on allait un peu vite vers le prix de
12c. Ce prix a été atteint et même dé-
passé depuis ; mais.ensuite, le ton. du
niart-hé a faibli, les acheteurs se tien-
nient sur la défensive.'On prétend môme
q e des négociants anglais nyant du
fromage à disposition dans les entrepôts
ont donné ordre de le revendre sur pla-
ce, ce qui serait un indice que, de l'au-
tre côté, -on ne veut pas suivre la hausse
de marché local.

Nous nous abstiendron's aujourd'hui
de donner un prix de base, en pirésence
de l'incertitude de'notre marché. Un
négociant nous disait hier que le mieil-
leur acheteur aujourd'hui étiit celui
qui n'achetait pas. Tout ce que nous
pouvons dire, clesqu'un acheteur a pu
obtenir du fromage, lundl,à 11ic, mardi,
à Ille, hier, mercredi, à llic, et qu'il
ne voudrait pas payer ce prix -iujour-
d'hui. Nous croyons que ceux .qui ont
voulu conserver leur fromage ces jours
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BOIE»D POSTE M9. TELECPEONE lMI lm7

DUCKETT, HODU.E.k GO. .
Exportateurs ce Beurre et Fromage, 55, 57 et 59 Rue William, Montral. .

Nous payons le plushat prix du mariehé Pou Beurre et Fromage d[e remèro qualité.
Atte.ltio .lécae donnée au. consrignat!ons de Beurr et Frmae

PronIlt retour pour toute consignation. CORRESPONDANCE SOLLICITi.E.

B.dALEX. W. CRANT
Te. dePoste 2321. Exportateur de Fromage

Mai 123. et Marchand à. Commission,
33,.35 et 37 RUE WILLIAM, MONTREAL.
2 à 6 H3ARRISON STREET, NEW-YOïRLt

Nouspayns l Pls h u grniestons donner entière satisfaction sur toutes consigiliations.

Adresse Télégraphique Téléphone à longue
11ORPEII Montréal. ' distance, 2208.

JOHN OR E EXPORTATEUR DE

43 RUE WILLIAM *-MONTREAL.

.Beurre et Fromage reçus directement des fabriques, pour la vente à
bloutréal et pour exportation à Londres, Liverp'o, Bristol et Glasgow.

Je fais des avances . ENTREPOT FRIGORIFIQUE
S libérales. DE PREMIERE CLASSE

ErITREPOTS FRIGORIFIQUES Q.D3o
THE BOULD GOLO STORAGE Col 90

Cula des rues des SSurs Grises et William
lég'raon aui moyen dc l'ir, froid. lalit, C
~ p#riu'.nct.i'slul& dans le centre des affairer,lIt pourvus la li

'bc e.lnî'artinients uipé iitux pour le beurre et le fromage la
Veuitiila ion parfaite. -onipartiments alimnn'ts d'un air sc
ului. le degré de fiold est appropric à la nature des produits

'iliitons7 elientèle des fabricants de lucurreà etd
frommage. ili t-cront pleinement satisfaits de nos Services.

Téléphone Bell, Main 314,6.
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derniers, dans l'espoir d'une hauese,ont
fait fausse route.

BEURRE

)MM. Hodgson Fr ères nous écrivent
de Liverpool la 26 août:

Le beurre est en bonne demande et,
de nouveau, plus ferme p l'approvision-
nement de beurre canadica et améri-
cain est, toutefois, plus considérable.

Nous cotons aujourd'hui:-
Crémeries Canadiens, choix

en bottes, frais............. 1049 à 1063
Etats-Unis, tinettes, choix ... 94e à 98s
Ladies et imitation Crêéne-

ries, choix.................... 72s à 84e
Qualités inférieures.......... -15s-à- 70a
Danois, 1er choix ......... .. 114B à 1249
Cork, Premiers Par C00a à 919

- secondse uii 00a à 889
- Troisièe J t ai 003 à 808

Utica 4 sept-Les ventes ont été de 127
paquets de beurre à 22o et 23a.

Ormstown 31 aoûtt-Les offres ont été
de 95 bottes de beurre; 21te offert sans
résultat.

manCiHi DE MON=£"A

Le beurre a perdu de sa fermeté, on
trouverait difficilement aujourd'hui
pius de 21c pour le beurre de choix en
bottes. A proprement parler, il n'y a
pas d'acheteurs sur le marché, les ex-
portateurs vivent sur les réserves en
entrepôt.

Býien que les expéditions de cette se-
maine paraissent devoir être très fortes
-on les évalue de 40 à 45,000 paquets-
on peut dire que le'marché est absolu-
ment terne, car les beurres qui partent
sont ceux achetésien juin et juillet, pour
la plus grande partie.

RUFS

ti LES POMMDES DU CANADA.
MM. J. C. Houghtou & Cie de Li -r-

pool, à la date du 24 août 1899, cotent
commne suit le marchà des pommes ca-!
nadiennes :
Arrivages pour la semaine se

terminant le 22 août 1999... 153 biil
Arrivagees précédents depuis

le 1er juillet 1899 .............
Total des arrivages au 22août

1899-------------------15; "

Du 1er juillet 1898 u*22 août
1898 ........................... 106
Les pommes Gravenetein ont obtenu

à l'encan 181 par baril; les'I Bluah Pip-
pin," 17e. 6.1., -les -2 Qoz, 189. 3d. ; les M
Blueh, lis. 9i.

-FOIN PRESSE ET VEU RRAGES
MM Hosmer, Robinson & Co, nous

écrivent de Boston le 31 août 1899:
IlLes arrivages pour la semaine écail-

lée sont de 155 'chars de foin et il chari
de paille et 55 chari de ce foin. pour
l'exportation. Li semaine correspon-'
dante, l'an cierni-cr, 261 chars de foin et
14 chars de paille et 0 chars de ca fAin
pour l'exportation.

Le faible volume dei urrivages a cau-
sé une réduction dans le surpilu7 du
vieux foin sur rail, et nous pensons que-
lorsque le foin nouveau commencera à
arriver couramment, notre marché sera
en bonne condition nour le racevoir.

La demande pour la paIle de seigle a-
été tranquille et le marché etit Sanse
chaingement.

Nous cotons:
Grosses balles. Petites balles.

FoinS choix $15.O00à $16-00 $14. 00 à $15.-O
- Nol1.. 14-00à 15.00 13-00à 14.00
- No 2.. 11 -O00à 13. 00 Il.O00à 13. 00
- No 3.. 8.50à 10.00 8.50à 1o._o0

- lUU.Ue
trèfle. 10.00à 12.00

-trèfle. 8.00à 12.00
Paille de
sel g le ong. 9.00à 10.00
sigle, mêlée 7.00à 8.00Ô
- d'avoine 6.50à 7.00

10.00à. 12.00

7.O00à 8. 00

On nous écrit de Liverpool, le 25 août A Montréa', il y a eu, pendant qu elque
1899: temps, rareté de'foin: -de là une hausse

Il s'est fait de. bonnes. affaires '.aux momentanée qui n'a pas tenu dès que
prix dernier. Nous cotons les oeufs le marché aété de nouvAau approvision-
d'Irlande os 6d à -7s Od ; ceuxl du né. Nos prix restent les mêmes que la
Continent, fraie, -5e.3d à fis 6d1. Les oufs 'semaine dernière.

-du-anna-jebalés-à-4.v' l nPptenl- Nous cotons au char à Montréal:
fire à janvier, 7s pour les ordinaires et Foin prseé,ý choix ........ oà ss
7s 3d à 7s6-d pour les glycérinée. do do Nol1........... 700 à 8 00

A Montréal on cote les oeufs mirés No do do No 2........... 5 50 à o 50
1, 1 4c à 1Wj la douzaine à la caisse; No do mél. de trèfle.......... 4 50 à 5 50
2, do il à 12c, Paille d'avoine ............. 2 50 à 3 50
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LED UC & DAOUST liIIlAuâDIiE 61111h et deODUWITS
Sp6claIit ~ ~ ~ AVNCE Berr, roag, En t atte.FA1TC SUR CONSIGNATIONS.Spéalié: eure, romgeRuf etPattes CORESONDNCESOLLICITEZ ................

1217 ET 1290, RUE SAINT-JAOQUE MONTREAL

fAIRINE, N4ofis In-vi 'tons ls.SON, , à enirBOULANGERS et les MARCHANDS DE GRAINS
SON9 àvenirnous voir. Nos prix les intéresseront certainement.

MOULE E, j. B. PELLETIER &CIE, 232 Rue Saint-Paul, Mon~tréal.
GRIAI NS.1 S'occ upent également de Grandes Glaces (Plate Glass), Mriset Bsa ae

AKE OF THE WOODS MILLING CO.,.Ltd.
S Les moulins à farines les plus parfaits en Canada. Cnp»cité: 2,5W0 barils par jour.

eélévateurci à toutes les localités importantes à blé dans le Nord-Ouest. Toutes sortes de farne

debédur, en barili et en sacs. Les prix et les autres informations sont fournis sur demandc""

ureau: Edifice du Board of Trade, MONTREA

i ¶c»l'>9 4>f 0 FORCE,

Qualité Uniforme.

LEITCH BPOSU, MEUNIERS
OPK Li KE, VIANIIOBA

>~'fl,~' JOHN WILKINS, .Agcnt * lONTREAL.

FARINES
DE TOUS LES "01RADES.'

Avoine Roulée
Farine d'Avoine
Farine de Blé.d'lndî
Son, ui
goulée

FEYES

Il 1I iNi%IlI1lIIIl'

Reurcsentp une produc-
tion de farine d'au-dela de

3000 barils par jour.

JOHN WILKINS
.AGENT DES. MEUNIERS

281-283 rue des Gommissairos
Mont-real

.8 - E
il y va de votre Intérêt Île connaître mes
prix avant de placer une commande. Télé-
phonez ou écrivez-mnoi aujourd'hui même.

TELEPHONE 3381

e. ns-ce~i

e~
~

1-* c~

- o~

£~
'.8

I lI~I~t~iI~IiîIII1IN1Il111t
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NOTES SPÉCIALES

INM. Laporte, Martin &.Çie ont reçu
des raisins de Valence, de la iiouvelle
récolte- nmarque Rayers--très -estimée.

La maison L. Chaput, Fils & Cie a, ac-
tuelleinent en magasin, la première
censignation de rai.inï dle Valence de
la dernière récolte. Ces fruits sont très
beaux. Avis au commerce.

Nons avons l'agence, au Canada, des
Thés IlLipton."1 Le nom-univerqeilement
connu de Lipton constitue une garantir.
de la qualité-de ces théà choisis - pour
le consommateur comme pour le mar-
chand.

Les ci>grettès Houde's Straight Cut
Po r très agréables à fMiner, de bonne
a ente, ý-L (son-nent un profit raisonnable
au marchand. En avez-vous en stock ?
Si oui, t'est parfait 1 Si non : adressez-
vous a M.B. Houde & Cie, Québec,.où
à leur auent, M. J. C. Moquin, 43 rue St-
Gabriel, Montréal.

Pour les Thés du'Japon, demandez à
la Maison Laporte, Martin & Cie les
marques "Victoria Il et Il Princesse
Louie." Ceà 'thés sont garantis supé-
rieurs àtous les thés. concurrents yen-
dnq à prix ég..l. MM. Laporùe, Martin
& Cie en ont le. conti d'e.

La maisonx Héi, dont les cons'-rves
figurent honorablemiZ;ien t sur les tables de
nos gourmets les plus raffinée, vient de
publier un niu'néro spécial de cette char-
manîte plaquette illustrée qui sert de
trait d'union entre les membres de la
grande faliilîle des employés de cette
importante maison, On la parcourt avec
plaisir et nous enregistrons avec satis-

-faction les nombreux témoignages qu'el .
1- nous apporte de la prospérité et -du
développement toujours croissant de la
maison Heinz.

M. Walker Thon'sont le plus f 'rt meu-
nier en farine d'avoine au Canada, qui
a des moulins à London, Mitchell, Sea-
furth et WondstçQck rapport que les
affaires à-l'exportation sont bonnes.

Bien que certains jobbers de Montréal
aient coupé les prix de l'avoine roulée,
M. Thomson est en meilleure position
que jamais de répondre à la demande
croissante de ses marchandises favories.

-Méi--pix-égau-1-MJno-Wilknej
agent des meuniers, 281 rue des Commis-
saires, Mnntrêal, représente M. Thom-
son dans la Province de Québsec.

Supposez-vous que leaugmentatio 'n.du
Volume dès afi&ires et leur expansion

marchieraient de pair, si I'articie n'était
pas de qualité àupérietdre ? Il n'y a que
6 ans environ que le thé de Ceylan
Salada, est arrivé *sur le marché. Au-

jorlhi,la, vente en ogt de proportions
énores;elle niécesaite quelque six

tonnes d'étain en fouilles pour Ilembal-
lage de l'approvisionniement pour une
semaine. Vou-i pourriez aussi bion corn-
mencer de suite et essayer ce t.hé; le
meilleur, le plus pur et le plus éconn-
mique en usage de tous les thés. Dépôt
de gros de Montré 41, 368 rue St-P.iul.

Viennent d'arriver par vapeur R isit-
rian, consignés à la maisoit Liport.e,
Martin & Cie, des hrentzs en conserves
"Ki pereclHeriiugs,ll.das harenigsfratis
et deî harengs .1 la sauce tomate, de la
Marque Morton et Marshall.

Venîtes de Fonds de Banîquerouite par
-les Curateurs

Par Kea' et Tdîrc tte, le stoik cle
nouveautés de J. P. Lanoix à Liddell,
Lespérance & 00, à 4-2c danîs la piastre
et les dettes de livres à H. Latnarra ài
16e dans la piastre.

Par Kent & Turcott .el le '8tock de ,mou- -
veautês de Emile Bérard à Bidgelow &
McCaw à 58o dans la piastre et les
dettes dle livres à H. Lamarre à 30e dans
la piastre.

Par Kent & Turootte, le stock de L.
O. Franchère, marchand- taille ur, à 40o
dans la piastre à J. A. Grenier & Cie.

JOURNAL DE LA JEUNESSE.- Sommaire de
la 1395a livraison (26 août 1899. - L'or du pôle.

arDanielle d&Arthez.- Un trait dhrim, a
Edouard M*.-Leerame'auiVsvprmn
Barbé.-Le page de Jehanne, par Mme la Com-
tesse de lloudetot.-Jacques Fromental Halévy,
par H. Helnccke.

Abonnements: France: Un an, 20 fr. Sixmla
10 fr. Union Postale: Un an, 2à)fr. Six mois, i14r.
Le nuinAro: 40 centimes.

Hachette &Cie. boulevard Saint-Germain, 791
Paris.___ __

TOUR DU M ONDE. - Journal des voyagcs et
des voyagcurs.-Sommaire du No 31 (26 août 1899>.
-Io Voyage au Kilina Ndjaro. par M. Joseph
Chanel.-2o A travers le monde: La ville et les
environs de Chimay, par Jacques. dcsatrdlenneis.-
3o Missions politiques et militaires :Les litr4ngera
en Tunisie.-4o Dans le monde du travail: La na-
vigation aérienne et laïthermosphère, par le comte
Henry de la Vaulx.-ào La latte économique : Le
commerce de la Chinc.-6o Question s politiques e t
diplomatiques: L'Angleterre et le rransvaal.-
7o Livres et Cartes. - 8o Les Revues Etran-

-gèieo-o-o"nditionsdabitabilit4-o-laNo-
yège (Zeitachrift der Gesellsehaft fur ltrdlkunde),
Berlin.-Musiques et Danses Javanaise,. (L'Uni.

verso), Milan.
Abonnements: France: Un an, 26 fr. Six mois,

14ftr. Union Postale: Un an, 28 fr. Six mois 15fr.
Le numéro : 50 centimes.

Bureaux à la librairie Hachette & Cie. 79, boule.
vard Saint-Germnain Pari&~
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NOTRE 09VISE: PROMPT RETOUR SUR TOUTE CONSI1CNATION.

BEURRE# FROMAGE, RUFS FRAIS,1ACHMTS PREAlU PLUS HAUT PBJX DU MARCHÉ.
Fournitures pour romageries et Beurreriez. Prix spéciaux pour tinettes et Boites à Beurre consignLes

directement des Manufactures.

ST=ARNAUD & CLEMENT. 4 rue Foundling, Montreal.I RUES DALHOUSIE et SI-INDRE -Q U EBE C - EGOCIAITS. EN QRÎS de
Correspondance sollicitée. Actuelle- .,.ainsGrn.PoiisrisdoSmne

ment nous avons besoin de plusieurs arSan oux, ns , rains e Serrien
chars d'AVOINE. Lad-Sidox-Sl Pla- à Terre etcéc

--------------- nsa e A-o-e-a-e--Meve--e-e

mi r-r-aar&rnr anitBa, &. Oge ai, ois, Bléer 4h40 à ilostq,GRTAINSba &c OgeSrrsi.PàcBé laeà ils-gKkNS D -M EN Lenttiles Graine de MIl canadienne et américainei, Graine
de Trèfle rouge, blanc, aisike, Mammotb, Vermnont. Plâtre à terre. Engrais olbimniues, (le pi-
hautement recommandé). ... Assortiment dcs plus complets ... Spécialité pour Cercles Agricoles.

Negocianks on gros. Farines, Provisions, Etc. 126 - 140, rue St.Paul, QUEBEC

LES MOUITUID PURES DE UMMN
sont fabiquées avec ides graines choi- l aes. toutesS é corces enlevées.PI Résultat:uupro-D duit d'un

got délicat et d'un piquant excellent, difficile à égaler. Le meil eur
article possible. Demandez nos prix.

DUNN' S MUSTARD WORKS, HAMILTON, ONT.
E. GIRARDOT & GO.Vignoble Co c r i , ,Juue

SIINDWIGH, -GO. ESSEX, ont. Manulaoturicrs de Vins Canadiens.
Nas célèbres Clarets et Sauternes sont en usage dans tout le Dominion, -

et donnent la plus grande satisfaction. Vin de messe une spécilité.
Pour prix et renseignemients, s'adresser à

Z. QInau].R ZOT a CC.., SA ŽTS TII. 2Tz

Le "éW ALLA UALLA" (ist
on héM do la Croix RougeUVendu en paquets, à 40c., 50c. et M0e. par livre.

Clubhou se (Enregistré)
SVendu en Canistres de 2 livres et en boites de

ferblanc de 50 et 100 livres. Ce sont les thés les
plus choisis qu'il y ait au Canada. Tous les
épiciers trouveront teur pronit a les vendre.

Empftuetés et Mélangés par
The

Cowan, RamsayCo. Ltd., Toronto.
'I A

La Grande Popularité des
6116>10FI

de

Est due à 6owp anl
et à son oeeionce.

Ils devraient se trouver dans toutes les
J....................... .... - . 1

vrait les avoir on magasin.

*DiPOT DE GROS:

454, St-Paul -- Montréal.
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La castration des vaches

Les avis sont très partagés sur les
avantages et les inconvénients de la
castration des vaches. M. Sanson pré-
sente, dans le Journal de l>griculture,
les observations suivantes spr ce sujet:

C'est après le troisième veau ou au
plus tard e t uatrième, alors que la pro-
duction du lait est maximum, que l'on
pratique la castration ; si l'on admet
que la casi ration assure une lactation
constante i endant deux années. soit
une année de plus que dans les condi-
tions normales et si on tient compte,
d'autre part, des recettes qu'on aurait
pu avoir en faisant saillir la bête, on
constate que ces deux chiffres sont à
peu près les mêmes, A ce moment, on
aura d'un côté une bête grasse et de
l'autre une vache à pleine _lactation.
La différence du prix est toute à.l'avan-
tage de cette dernière au point de vue
uécuniaire, le résultat aura été mau-
vais.

M. Sanson estime qu'on devrait réser-
ver la castration pour les vaches dites
taurelières qui pourraient s'engraisser,
et peut-être pour les vaches exploitées
dans les villes pour les laiteries qui
sont utilisées au moment où elles pro-
duisent le maximum de lait.

Les Raisins Sec (dits de Corinthe)

Aussi pour cette raison, la qualité
fôt-elle des meilleures, une petite quan-
tité seulement fut détériorée par suite
des pluies survenues pendant les der-
niers séchages.

Malheureusement tous ces soins ne
furent guère profitables aux produc-
teurs, car les demandes de l'extérieur
furent pour ainsi dire irsignifiantes, et
comme l'on passé,la plus grande partie
des raisins fut versée dans les dépôts
de l'El at pour le paiement de l'impôt
de la retenue.

Dans ces dél ots, les nombreuses dis-
tilleries locales et de l'intérieur conti-
nuent à puiser comme précédemment
en payant les raisins de 12 à 17 leptas
l'oquie.

Le stock restant actuellement dans les
magasins particuliers est d'environ 8,000

-à 10,000 tonnes.
-Les prix-ouvarté-de- 327à-35--leptas

l'oque avec une tendance à la hausse.
Ci-après un tableau des quantités de
raisins Forties des ports de Calamata et
de Nissi ainsi que leur destination, du
1er janvier au 31 décembre 1898:

Destination. . Calamata Iissi Total

Autriche..... 1,710,827 809900 2,520,787
France........ 676,907 81,595 758,502
Holland...... 315,353 305,760 621,113
Italie........... 154,117 154,117
Allemagne.. 1I9,168 119,168
Amérique.... 1 98,822 88,822
Roumanie......... 73,712

La récolte des raisins secs a été bonne Angleterre. 39,85
cette année dans-les deux provinces de Turquie. 23,977..........23,977
Messénie. et de Laconie, Grèce. Le temps Russie......10,302..........10,302
a été favorable et sauf dans les vigno. Egypte.......5,255..........5.255
bles qui n'avaient pas été traités par-le Livres
sulfate de cuivre, et qui ont été en petit denitiennes 3,218,276 1,197,255 4.415,531
nombre, la maladie n'a fait aucun ra- Les quantités de raisins sorties des
vage. ports de Calamata et de Nissi ne repré-

La production des raisins secs a été sentent donc qu'une valeur de $80,000,-
de 25,000 tonnes environ. Les années pré- Or environ pour une qhantité de 2,000
cédentes, les propriétaires se hâtaient tonnes environ.
pour la vendange qu'ils faisaient son- Figues sèches. - La récolte des figues
vent avant la maturité et séchaient a été bonne et assez abonnante, la qua-
ainsi à peine leurs raisinsi pour cette lité bonne.
raison, la qualité en était devenue mau- La production a été d'environ 14,000
vaise et s'est trouvée entièrement dé- tonnes. Le stock restant en magasin
préciée sur tous les marchés d'Europe est de 50 tonnes environ.
et d'Amérique. Les prix ont varié de 40, au début, à

Afin de remédier au mal, les autorités 50leptesl'oque en magasins; ils sont
locales avaient pris cette année les aujourd'hui à 33 leptas pour les bonnes
mesures les plus sévères. Les vendan- qualités, sans aucune demande.de l'ex-
ges n'ont pu commencer nulle part térienr.
avant l'époque fixée par elles; et à leur L

-entre-envile, les-raisine-étaient-exa. syu d att
minés par une con mission nommée ad Nous empruntnns au Pêle-Mêle la
hoc laquelle refusait impitoyablement curieuse lettre que voici:
tous ceux dont le séchage n'était pas Monsieur le Directeur, - On entend
comlplet. souvent dire; Oh! g'a m'a coûté les ye'ux
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MAISON FONDÉE
EN 1858. 1 0 'Domaine du Mortimer

0 Cogncv Sor3inI COGNAC

MEDAILLES AUX CONCOURS: 1868-1887-1889
Bouteilles: Carte Bleue, Carte Rouge, Carte d'Or. Flascs caissé

de4avec verre. 12 Flaika: caisse de 48, avec verre.
de24 Fta, Quarts, Octaves, Demi-Octaves.

J. SORIN & CIE, COGNAC.
EZIPEÊSENTÊS PAIR

E A1~obtaIIe &Cie, 354-356 rue St-PauI1 MontîÉaI
TELS. BELL, MAIN 705; MARCHANDS 321.

Çigares...
* ~Sonadora -sans rivaux, i5c., Havane clair.

~La Coron a - Fabriqués à Cuba, tabac clair

dlaHavane, enveloppe Ma-
nile oc., Straight.Chamiberlain - Tabac Havane clair, fa-

brication américaine, en-
W veloppe de Sumatra- 3 pour 25c.Lafayette -Fameux cigare à 5c.;* égal à

n'importe quel cigare de £oc.

* Keystone Cheroot -5pour loc.

* Spécialement pour le commerce des épiciers.
Fabriqués par l'Union des Cigariers.

't? 50% tabac canadien, So% tabac étranger.

'?J. M. FORTIER - - -MONTREAL

La Compagnie JOHN L. UASSIDY Lmié
IMPORTATEURS DE

Porcelaines, Faïences,
S, Crisitaux, Argenterie, Coutellerie,

Articles d'Belairalïe-Etc5 , Etc.

339 et 341 Rue St-Paul,MotalMontréal@
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de la tétel D'où vient ce propos?. Il la g ýrder en bonne santé, il suffit de lui
serait téméraire de fixer une date pré- fournir un bassin où elle se baignait, et
cise à la légende suivante qui met en de la nourrir de poisson.
scène un savetier etune jolie jeune fille, Ce fut sa goLrmandise qui la perdit,
et semble lui avoir donné naissance. 'cal elle avala un poisson qu'on ne lui
Di reste, à quoi bon cette. date, les offrait point-et qui contenait encore
légendes ne se passent-elles pas toujours l'hameçon, qui avait servi à le prendre.
à des époques indéter minées ? Le loutres sont de plus en plus rares;

Le savetier vit un jour entrer dans son mais si vous appreniez qu'on en ait cap-
échope une gracieuse jouvencelle qui turé desjeunes, demandez qu'on vous
lui demanda de lui remettre' une pièce en réserve ue, afin que vous puissiez

'à son soulier. Comme il -é ait très in- vous livrer à ce dressage peu ordinaire.
flammable, il lui fit un brin de cour, et,
la besogne terminée, ie réclama qu'un. Eehelle de sauvetage istantanée
baiser pour tout paiement. • La jouven. Un inventeur allemand vient 
celle l'accorda toute rougissante......
mais précisément au moment où le dis- suner u ui poti f d'heleôd
ciple de St Crépin était en train de le sauvee q pe semotr u butôt
cueillir, passa devant l'échope.un jeu- selruer ecnde Devau out de
ne homme qui s'était mis sur les raus qelques Seoses d'vn tou le
pour l'épouser en légitime noces. f

Furieux, il.ourut chez un droguiste, muni.de ce système, on voit se dresser
acheta du vitriol plein un bol, et en as- une tige verticale qui fait toute-la-ha-
pergeateu de la maison, et qui porte une po-
cegasnvld ontenn t ~ gnée à chaque étage: venez vous à tirer
contenu.

Le pauvre savetier en perdit la vue et ue des pn es imméiteen tou-
le jeune homme en écoppa de six mois te le fenête saae t oman
-de rison .- Quant-à l -uvencelleépo- a de c erée ~~ l'c Z c'l""" instant même duhatdchcerée en présence de ce fait divers, elle d'elle se déroule automatiquement un
épousa le savetier.

Et uand oavis c i tronçon d'échelle. Ces divers tronçonsEt qandon isai à elu-ci.Ilo s'eemtuoiLent les uns'dans les autres -etque tu as une jolie femme 1 " il répon- forment une échelle des plus solides.
dait : " C'est vrai, aussi m'a-t-elle
coûté lesl yeux de la têtel"'Lsfnte u on uisd edscoiU le î.eux e l têe!"positif nec se distinguent du reste en

Se non e eero, e bene trovato. rien extérieurement des fenêtres ordi-
Recevez, etc. Jean LEMIRE. naires.

Loutres domestiques
On adl'habitudede considérer la loutre

comme une animal essentiellement sau- LaE JO RNAL
vage. quelque peu féroce même, et l'on
ne se figurepoint qu'elle puisse se do- C O cM a E R C eI A L
mestiquer. Rien pourtant n'est plus
vrai,'set cette domestication n'est pas
malaisée: un correspondant d'un jour- ILya uelques années, lejournal commer
nal alglais racontait récemment en cialéta t une innovation Aujourdhuisl

avoir~vou lire àne dasSncedssag e pove odiare

le département de tonscréentde nouveauxbesoins:ejour
Basses-Pyrénées, dont l 'éducation avait nal commercial est un de ces besoins. Le
commencé dès le jeune âge prise qu'elle marchand a besoin de savoir ce que font sesgiconcurrents, de connaitre les marchandisesavait été après la mort. de sa mère tuée qu'ils vendent, de se tenir au courant de
d'un coup de fusil. idées nouvelles exploitées dans la même

On avait facilement fait adopter l'or lene d'affires. Mme le magasin général,
unà la campagne quand il est dirigé uivantàles principes 'affaires, ne peut prospérer

ment à la tête dgune petite famille ; la sans l'asistance dt eurnal commercial,
mère nourrissait, léchait la loutre tout parceque le règne du catalogue et arrivé,
comme ses propres petits, et la bête et que le marchand d d la campagne est

e e al te de faire face à la concurrence ue lui
nt ans sa propre localité les Grans Ma.

avec Ses nouveaX frères et sSdurs, ne gasins éloignés de ceutaines de milles de sa
perdant pas avec l'ge son affection tlocalité. dour faire face à cette concur-

5 .'rence, il a besoin de se tenir au courant des
-pm -,-Mlr.inouveauLe8. u s iun 5us'apprivoisait amirablement etjoit baprmn et le plus sr moyen d'y arriver

avec son maître à la façon d'un chien, c'ies e lire le journal qui s'occupe de sale conaisant de l le caressant, branche de commerce.Receven, etc. JeanMoIi nasres.

motrntdures doilit aique. or ________________
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Tous les Epficiers de Gros tiennent le

de
S. citablewido

le ];I1r mbm et le melleuxir.

474 TONNESllo aaro _

44 TIERCES occaEx Brgantin
20 QUARTS Iass STELLAo_YTrOOTTE; 0 1IE - -- &LEE~

SonSucè cmm arice e ene

est du entièrement à son mérite ..AE ETHE DESA LA-DAEYLAN11111
De beaucÔup la plus forte vente de n'im-

qtelle marque de thé en Amérique.
qets d'étain scellés seulement. Chez

tous les épiciers.

Montréal, Boston, Plttsbugh, Toronto, Istroit, Buftaio*.

N'achetez pas avant d'avoirSELI obtenu nos prix.

Steak -Verret. Stewak & Co.
COmpétemrItMONTREAL..

-- --------- - :3 3 :0 3 :c 3 3 3 3 0 3 3 3 3 3 3 --3 3 3-- sss --------- sspppssss sspsssss s
LE CICARE "CHAMPLAIN"

a.5o. STRAICHT
4m--c 1-nn % n .ain naa.dttZw a

Il est tout simplement exquis. Essayez-en uni
BuE vente partout à 5 otn. Straight Il IfTeFARICAN T...

*$9.25 LA BOITE de.50 CIGARES. JUos Uv ELj 179 RUE SAINT-JOSEPHI, qUEBEC.

FOM1
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hronique de Québec
Mercredi. 6 septembre 1899.

Le fête du travail a été l'évènement
saillant de la serpaine. Elle a attiré
des centaines d'excursionnistes, et elle
a été célébrée très dignement à tous les
points de vue. Il est vrai que la collec-
tion des comptes courants en a été quel-
que peu retardée, mais en somme, l'ar-
gent réservé. pour les amusements du
jour, est revenu difinitivement aux four-
nisseurs de tous genres. Nous avons
entendu bien des remarques désobli-
geantes à l'occasion de l'institutton de
cette fête de l'ouvrier. C'est à tort,
croyons-nous, et l'intérêt bien entendu
du plus grand nombre exige que cette
reconnaissance offlielle-delTdigWt-é--de
la classe ouvrière passe dans nos mours.

Les professions et le commerce sont
alimentés, pour une large part, psr le
pro dui.t du travail manuel : il est juste
et prudent d'en tenir compte. Plus la
participation des diverses classes de la
société à la fête du travail sera générale,
plus aussi les bons effets en deviendront
sensibles.

* *
La huitaine qui vient de s'écouler a été

favorable aux affaires. Ce n'est pas
encore la. grande animation du commer-
ce d'automne, mais c'est un commence-
ment qui laisse bien augurer pour l'ave-
nir. Nous interrogeons les citoyens les
plus capables de nous renseigner sur le
mouvement des affaires, et nous n'en
tronvons pas qui n'admettent l'existen-
ce d'un état des affaires 'absolu;pent
encourageant.

La froide température de ces derniers
Jours a hâté la rentrée en ville des quel-
ques retardataires qui étaient encore
aux places d'eaux ou daïis les campa-
gnes avoisinantes ; et, comme la jeunes-
se écolière, nous est toute revenue pleine
de vie et de gaieté, comme les touristes
ne cessent de cironler par toute la ville
en groupes plus nombreux que jamais,
comme aussi les préparatifs de l'exposi-
tion qui va s'ouvrir lundi prochain met-
tent sur pied une multitude de gens,
tout cela donne à Québec une physiono-
Mie de fête et un entrain qu'on ne lui
Voit pas d'ordinaire.

EPICERIES
Nons n'avons aucun changement ap-

Préciable dans les prix. Lit semaine a
été bonne dans le détail et assez bonne
dans le gros. Collection lente dans le
détail. - -

B!rops : Barbades pur, tonne, 36o à
37c.; Extra, 38 à 39c; 'ajardos. 37k à 38o;
Hamacao, 37J à 38c. z

Sucres : Jaunes $3.65 à 84.00 les cent
livres; Granulé, $4.50 à $4.55; Powdered,
6* à 61c; Paris lump, 61 à 6ic.

Conserves en bottes : Saumon, 31.20 à
$1.50; homard, $2.75; tomates, 90 à 95c;
blé-d'inde, $1.00; pois, 90c à $1.00.

Beurre : Frais 14 à 15c; Marchand 12c
à 13c; de beurrerie, 18 à 20e.

Allumettes : Dominion. $2.00 à $2.50.
PARINES, GRAINS ET PROVISIONS

Les affaires sont meilleures. Les prix
ont peu varié. Collection assez facile.
Ça ne peut pas être parfuiit, que voulez.
vous I

La semaine-a-té-un-peu-meilleure.-
Les commandes de la campagne com-
mencent à arriver en abondance et tout
fait présager que la grande saison d'af-
faires approche.

Peu de variations dans les prix:
Farines (en poches): Fine $1.35 à $1.40;

Superfine, $1.40 à 81.50; 'Seconde Mani-
toba, $1.65 à $1.75; Extra, $1.65 à $1.65 ;
Patent, $1.85 à 32.10; S. Roller, 31.75 à
$1.80 ; Forte à levain, $2.00 à $2.10.

Grains : Avoine (par 34 lbs) Ontario,
42 à 43c; Province, 38 à 40c ; Gruau,
32.00 à $2.10; Blé d'inde, 48 à 50e ; Orge,
60 à 65c ; Son, 75 à 80c; Fèves, Si à $1.10'

sel : E n magasin, 38c; fin, 1 de sac.
28 à 30c; gros sac, $1.00 à $1.10.

Lard: Short Cut, $15.50; Clear $10.50
à $16.00; Saindoux pur, en seaux, $1.70;
Composé, $1.30 ; en chaudière, $1.15 â

.$1.20.

L'assemblée annuelle de " La Compa-
gnie du Pont " a eu lieu le 5, tel qu'an.
noncée. Tout s'y est passé dans la con-
corde, et les actionnaires ont été plei-
nemnent satisfaits du travail accompli
p r r bueau de direction. Ce qui est
r marauable dans le rapport du prési.
d nt, l'honorable S. N. Parent, c'est
que la situation y est expliquée sous
so rai jour, simplement, et sans au-
cune prétention à faire valoir les servi-
ces rendus.

Bien pins, et tout en tenant compte
des résuitats importants obtenus jus-
qu'à présent, le président a cru. devoir

garde contre l'emballement. La tâche
est loin d'être terminée, a-t-il dit. " Il y
a lieu d'espérer que tout ira bien, mais
nous ne devons pas nous laisser éblouir.
Les directeurs ont assumé une charge
énorme, etivous ne devrez pas être sur-

-pris si,-l'année prochaine,JLl'assemblée
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0. H. LEBTOURNECUX, prée. C. LuBTOUhNEUX, vice-prés. J. LacTOURNEUX, fte..hés
LOTOURNEUX -FILS & CIE, Lim., MAR:CHANDS - FERRONNIERS

NOS. 2MO. 28I. 263 ET 285 RtUE SAINT-PAUL MONTIIAL

~Bj~ERBOUCH-ER & ROFFEY HRYFE

Coin des rues St-Pierre et Notre-Dame,
Téléphone Main 1548. MOCNTrREAL

Costumes de Printemps. Haute Nouveaute. Faites votre
choix, c'est le bon temps!1

________Les étoffes notrelespor la saison main-
_jâM7ý euantprochaine viennent. d'arriver chez

JOSEPH LAMVOUJREUX & CIE, Marchands-Tailleurs Fashionablesi
1615 Rue -Ste-Catherine, coin ýSt-Hubert, Monîtréal.

J. A. LOISEÂU ALBERT BRtOSSEA&U

Dominion Mf'g. Co.
NOUS sollicitons vos comm-andes et vousg
garantissons entière satisfaction. 574 Ru mhrt

»- EcriveZ pour.T4ste de Prix. Montreal.

SReliure à- Prix Réduits....,
Pendant la morte eaison, nous offrons à nos clients en général et aux lecteurs du
PRIX-COURANT, enl particulier, d'exécuter leurs travaux de reliure-ordinaire ou
de luxe-à 15, 20 et 25 p. c., au dessous des prix courants, suivant l'importance de
l'ouvrage.

ED. LÉVEILLEÉ & Cie, Relieurs, Doreurs et Regleurs
35 RUE SAINT-GABRI EL, MONTREAL.

r -rrrrnr - nrvrn r s...... à RideauxN

LES SEULS DONNAN4T SATISFACTION. ... de GILRAY

1 PRESSES AFRUITS, pour faire le cidre, les vins, etc.
A vendreen gros et en détail par

Io. J. A. SURVEYER, Quincaillier,
6, rue Et-Laurent, Montréal.
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générale, vons trouvez un bien plus
g rand nombre de cheveux blancs sur
eurs têtes." Son appel à la concentra-
tion des efforts 'des actionnaires, qui
représentent une infiuence con-idéra-
ble, a été accueilli avec faveur. et il est
évident. qu'il s'adressait à des esprits
bien disposés, ce qui indique que les
mesquines rivalités politiques ou d'in-
téré s individuels sont choses du passé
parmi noS hom.es d'affaires, quand il
s'agit du bien public. Il ny a pas bien
longtemps que c'est comme velà, m%,is
nous en sommes rendus là, àDieu merci.

ensuite cette solution dans un autres
contenant 2 gr. 5 d'acide tartrique dis-
sous dans un litre d'eau, et finalement
on ajoute 20 centimètres cubes d'une
solution d'indigo, diluée dans deux
litres d'eau. Aurès avoir laissé agir le
liquide pendant quelques secondes, on
nettoie d'abord avec un lige humide,
puis avec un linge see; on rendra le
poli au moyen de sable et de rouge.

Grès artificiel en Belgique

L. D. Le grès artificiel fait à Uccle, près
Bruxelles, est un silicate de chaux, ob-
teilu probablement dans les mêmes con-

Engrais pour plantes d'apparte- dit ions qui avaient présid! à la forma-
ment tion du grès n»turel,c'est,à-dire la pré-

-Faite& un--mélange-de :aitrateda ence d'eajtch&ie et uneforte pres-
chaux 100 gr.; nitrate de potasse 25 gr.; sion.
phosphate de potasse, -25 gr., sulfate de Pour fabriquer ce grès artificiel, on
magnésie 25 gr, Agitez de façon à bien fait un mélange intime de 80 parties demélanger ces substances et prenez-en sable grosbier, très propre et bien sec.5 grammes pour un litre d'eau. Arrosez et de 20 parties de chaux hydraulique,
avec cette solution une fois ou deux au réduite en poudre fine et parfaitement
plus par mois sans mouiller les feuilles sèche. Ce mélange est jeté dans unequi se tacheraient (Grandeau). Si les caisse en fer, que l'on introduit dansfeuilles sont jaunâtres, pâles, ajouter une chaudière remplie d'eau chaude et
un peu de phosphate ou de chlorure de fermant hermétiquement. Là, il s4journefer. Le prix de ce mélange est peu de soixante-douze heurna, sous une pres-chose, et il faut bien se rendre compte sion de 6 atmosphères et à une tempé-que les plantes d'appartement ont % ite rature de 165° O. Ou vide alors la chau-fait d'épuiýer la maigre provision de dière, et l'on trouve, dans la caisse, unterre dont elles disposent. bloc de grès, en tout semblable au grès

naturel, tel qu'il sort de la carrière,
La mison~e eu d Mote-Crlo mais ayant sur liii l'avantage d'une ho-La maison de jeu de Monte-Carloartificiel

qui représente la ressource essentielle est ai mou, au moment où il vient d'être
de la principauté de Monaco, et de la retiré de la caise, qu'il peut &re coupé
société fermière à laquelle la maison a au canif, mais, exposé à l'action de l'air
été affermée, a fait en 1894 un bénéfice atmosphérique, il durcit rapidement et
net le il millions do francs En 1893 acquiert ue solidité considrable.
le chiffre était de 5 million. plus con-
sidérable. En présence de cette dimi-
ntion de recettes, on a décidé quel-
ques économies: le traitement du gou-
verneur (20,000 fr.) a été supprimé ;
celui du chef -de la police (15,000 fr.)
aussi, et le directeur du Casino n'a plus
reçu que 75,000 fr. au lieu de 100,000 fr.
Une autre économie de 50,000 francs a
été réAlisée en confiant le poste de di-
recteur du Casino au directeur des con-
certs.

Pour enlever la rouille,
au fer et à lacier, on commence par en
enlever toute tachede graisse avec un
linge propre bien sec, puis on les frotte
avec une brosse trempée dans une solu-
tion préparée de la manière suivante :
0On dissout 100 grammes de chlorure
d'étain dans un litre d'eau ; on verse

Il résulte de nombreux essais faits à
l'arsenal de constructions de M dines
que le grès artificiel ne peut être brisé

,,que par une pression sunérieure à 80
lbs par J pce carré, qu'il n'est point
altéré par le froid et qu'il n'absorbe pas
plus de 6 à 7 p. c. d'eau, mêne après
une dessiccation prolongée. Le grès
artificiel est qsatre f bia plus résistant
que la pierre de taille trançaise, et Il
atteint presque toutes les proprié és du
fameux granit de Gobesta:ge, dont
il a, du reste, l'apparence et la couleur.

Tgrarf iit Are nronit à
raison de 2c par pied cube, y- compris
tocs les frais; il ett aussi de moitié
moins cher que la pierre de tailie, et
résiste mieux que cette dernière à l'ac-
tion des agents atm>sphériques.. On
peut lui communiquer en outre, les
teintes les plus variées.



Les CACAO et d RCHOCOLAT d R
Ont remporté aux différejites Expositions

et'275 MedaiHles d'Or Dijilomes
D). MASSON & CIE, Seuls Agents pour la Province de Quebec

et Agents Conjoints pour les. Provinces de l'Ouest

-ýz.ES-MEILLEURES-VALEURS-

Fourrures, giants. Mitainem,
bouIi. rs*nmous, ia qurttes, Calotte%,
Chapeaux: Paille et F. litre.

Fointe.anx.Lièvres, qIJEBEC.
1111. SALLES D'EOHANTILLNS:

5, Carré Victoria, Montréal. 52, rue
Ma, Toronto-Rue Main, Wlnnipeg.
33 , rue Hasting, Vancouver.

Aloi.~ ~ ~ no Chua,, u ss,,,urUes st de bon aloi. NoussommesencoreuDe. Bon Ali ~lent qui n'est pas satisfait de nos marchandises.

Messicurs les MarGhandS, JSI vous-aveZ besoin do...

Chaussulres, Claqules, Vernis, Lacets, Etc.
s érir por otations ou ê'-hantillons, et nos voyageurs seVeulle f"'ýun paiirde.ious voir. Vous serez certains d'être satisfaits

Chaussures et Claques en Gros. No 121, rue St-Joseph, QUEBEC

LOTS -A BATI R dans la plus belle et la plus

saine. partie de la Ville Haute;

PRIXAVANTAGEUX POUR LACQUtlg]UR.
Il ya des lots de toutes.grandeurs et à tous prix, au choix de l'acheteur..

'A. & I. -Lionais, -Proprietaires--25 rueStuG-abrie
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Faites de l'Argent...
En vendant les meilleures bières'de la ville.

ALES PASTEURISÉS DE EKER -, PORTER, LACER DE MILWAUKEE
Se conservent fraîches et pétillantes pendant des mois et-se vendent
bien. Bouteilles, quarts et barils. délivrés dans l'espace d'une heure.

Toujours TéL riant 112. JNO BHOAU HURST & keo 708 rue St-LauFdllt
AGENT POUR LA VESITB.*

POUDlE Il 'RTETOUS LES EPICIERS DE CR08

Le Nec Plus Ultra, La
CIO Ia Qualité. Seule

Amène la clientèle et la malintet Véritable.'

Fabriquée par W. D. XcLÂRZN, MONTREÂL.

4..~ PARK, BLAUKWELL & 0,Ld.
10Mai.MARCHANDS DE PROVISIONS EN GROS,
~~ ~Empaqueteurs de Lardl> iooîo u

Aet de Viandes de Boeuf. ~~

Faites l'essai d'un baril échantillonde nos JAMBONS FUMES et DOUX ainsi
que notre BACON pour le déjeuner. Ce qu'il y a de plns délicieux et appétissant

A. W. OSOOODEC. représentant. 15 rue de l'HÔpital. Montréal.

%i...*-FoN0EE EN 1849%eoo
REGISTERULa plus grande manfnrtlre du genre en Canada.
TRAnS - 6 u

MAIL MARQUE ilI

MARCHANDISES PURES
- -'iARTICLES INDISCUTABLES.

Les principaux marchands d'un
(>cean à, l'autre les ont en magain

VINAIGRES PURS, MARINADES,

ET CONFITURES.
TOUS ARTICLES DE PiSmiERE CLASSE SOUS TOUS RAPPORTS.

MICHEL LEFEBVRE & iemanlcuir
Médailles d'Or, d'Argent et de] 1
Bronze. 20 Premiers Prix.
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SIMPSON, HALL, MILLER & GO
Manufacturiers d'Articles Fins on Electro-plaqué

et seuls propriétaires et manufacturiers des
Célèbres Couteaux ouc ete t Culuers

Bureau P'rincipal et. Manufacture, WValllngford,
conn.

Succursale du Canada, 1794 rue Notre-Dame
Montréal. A. J. WHIMBEY, gérant.

Les Hommes d'Affaires
Ont très peu de temps à dépenser. Je me
tiens à leur disposition à toute heure
du jour ou du soir.

H HARDOUIN LIGNAIS,
CHIRURGIEN DENTISTE,

-Graduéô du 'lPhlladelphia Dental College," licencié

du Collège Dentaire de la P. de Q.

2359 RUE STE-CATHERINE
MONTREAL.

-T6L de Bureau: Up 9498. ]Résidence, Ir. 870.

LA .COMPAGNIE
CANADIENNE DE
- CAOUTCHOUC -

DE MONTREAL
a le plaisir d'annoncer aut commerce, que
son Catalogue pour la saison 1899-1900
est maintenant prêt, et entre les mains
des Marchands en Gros et des Jobbers.
Demiandez-en une copie et 1vous y verrez

nos

SONT INSURPASSABLES,ý
COMME,

FINI ET DURÉE.

HIRAM JOHNSON
Impoee 1î<iats
et Muat. Pug
de FURJE

DE TOUTES SORTES
Capots, M0an'&<.aux, Cas-

que ettout~ ores de
Ultesmmahi se fourrures.

_S Spclité 8.e capots en
- chat aut'.ge et expor-

- tation de tourrures ..
NX. B.-Nous payons toulours les pilus hauts prix

du marché pour les fourrures non-aliprétéesi.

494 RUE ST-PAUL, MONTREAL.

Tailleur...

1858 Rue' Notre - Dame
A quelques portes à l'ouest
de la rue McGill,

Àbm"»ONTDtAL.

Importateurs de

Morchondîsos Sechos
332 RUE ST-PAUL,

THIBAUDEAU FRERES & CIE
Montreai.

. LNIDON

SPicIALITE DE

tapis et Péa rtsa

Malh
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Si vous voulez faire
bre veter une Inven-BREVEtion, écrivez à

FEHSTOUHAUCHBREV TS TH IRCanada 0.

CI: Montréal.
Bureau A ootoOtaatWabngton; D. C.

]FAUCHRER &Fils
Importateurs et Maroaoends-Fsrrooeulers

Bois et garnitures de Voitures
Fournitures pour Calrossiere et Forge-

rons, telles que Fer en barres, Acier,
Charbon de forge, Peintures.

Vernis, etc.

Nos. 796 à 802. Rue OraiLy.

Télépbone main 570

TEL. BELL 11P 971

CaladaEloctric o.
2501, STE-CIITERINE 1 E1

Installations de lumière électrique et
d'Horloges de contrôle électrique
Téléphones pour entrepôts,
Cloches Electriques, Etc., Etc.

SEULS AGENTS POUR LA

de Waterbury, Con

L. N. D ENJS)
Tapissier-Decorateur,

Blanchissage,
Peinture a façon.

Stock considérable. de Papiers Peints.
Ferronneries. Prix défiant toute

concuprence.

* Tel. Bell 6774
5V1. LVIUELEIGUUD 5UU

313 ru~ St"LaurGllt,
MONTREAL

Tb JAMES ROBERTSON CG.,
. meRCHANs DEc METAUr,

FABRICANTS DE TUYA&UX EN PLOMB,
Coudeson plomb comprmé, Piombdeohasse, Mas.
tic, Blanc deplomb. péciaité de l'enveloppe des
Fils Biectriques avec du plomb; aussi Sces rondes
Soies & moulina, Godendards et autres scies.

Bureaux: lit rue Wlliam,.
Ustineil: coin mues WlIllam et Daihouaia. MONuYRAS.

Ne SIMONEAU~
ENRE.PBENEUR-ELIGTRICIEN

215, ltreDame, Nontréal
S Installations pour

1*

Tel. BýellMa!In i21,7

rcoRS POR ES TAPISm~
.1 Tel est le mot qui exprime le mieux i'ac-

tivIté qui prévaut on ce moment dans
les Tapis, ideaux et Couvertures deL lancher àchacun de nos Trois Grands

Magasins de Talis.
THOMAS LIGGET,

2ffl rue Ste-Oathorine. Montréal.
16à 179 rue Sparks, Ottawa.

FERRONNERIES, HUILE,
PEINTURES, CHARBON,
ETC., ETC.

Maufacturiers et Importateurs,
MontréL

REEB D'INVENION
Marques de Fabrique, Procès on contrefaçon, etc.

~~~~ Mrn!eftiau-Co
NIIU1 U k R PARIS

A L U 0 là 1% -1r-» Wr15. de$ Halles
Prop. Direct. (depuis 1878) du Journal (25 f. par an) LA

laCHRONIUE I1NDUSTRIELLE"
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QUEBEC STEAMSHIP CO. uMITED-
LIGNE DU ST-LAURENT

~S, "CAMPANIk\"
1700 TONNMAUX

Prochain départ de Montréal

LUNDI, Il SEPT., A 2 hrs p.m.
Et ensuite toutes les deux semaines, le lundi,

quittant Qusébec le lendemain b. midi,
Pour la Pointe au Père, Gaspé. la Malbale.

Perce "'Ause du Clap, Sumnerside, Char-
lottetown, houris et Pietou.
Excellente accommodation pourUespassagers-Pas-
de cargaison reçue après midi le jour-du -départ_.
- orle fret, le passage et les cabines,' adressez-
vous à

J. G. BROOK & CIE, Agente,

211 rue dem Cemmissaires,

Le Carré de Bleu Parisien
Le Carré d" Ble

Parisien" est exempt
~fJI~IJ~ 1 d'iiidigo et lie tache

* ~ pas' le linge.
Il est plus fort et

plus éco nomuique queB J n'importe quel autreSODARE bleu emsployé dans la

"A obtenu uneifédaille d'Or.

TELLIER, RCTHWELL & CIE,
Seuls fabricants. MONTREAL

I
t.

*]Le" 66 oGGSON"-

miuts Enregistrant correctement tous
=~ats opérations'ou transactions. Re-

gitepour gardiens, out employés une
absolue nécessité dans les affaires. Blase4PCenne e os TUle jour iprire e eà. coussin. 1el d'air. Fonctionne sans
frapper. =oslet avec ehiffres, prêt à

s, fonctionner. Garanti fonctionner correc.
tement ou l'argent sera remboursé.

si. . l. HôoGNONx & Co..
27 Thanses Slt., New York.

ýW H. WEIR F. H. WziR

W. H. WEIR & SON
coiulTilERls

113 RUE ST-FRANC!uI la.XAVIER, Montréal.

M. W. H. WEiR, membre du " Montreal Stock
Exchange," achète ot vend toits les stocks qui
aigren sur-la-liste-du-Stock-Exchange7-au comtp-

tat ou à terme. Leff dernières _ifformation.&régu..
-Iièxfl ffVci-èla8-ses7-Crïpondante spéciaux à

New-York.

CH.SU LACAILLE & CIE
Epiciers en Gros

IMPORTATEURS ]DE

M1asses, Sirops, Fruits Secsi
Thés, Vins, Liqueurs, Sucres,
Etc., £te.

Spécialité de Vins de lesse de Sicile et Tarragcone.

329 rue St-PauI et M4 rue St-Bizier
MONTREAL

La aioild6 Galls Poudre Engraissive 'ý1
Pour le, CHEVAUX

et le BETAIL
~ firrtomachique, dépurative et vermifuge

-dne au cheiai une vigueur et une allure
- superbet.

Elle combat efficacenment le manque d'ap-
Avez-vous un assor- pétit, la migraine la constipation, la con- 1

gestion du foie et des poumons, du cerveau, >1ý

timen comlet es..a gourme, etc.
tinilit omplt de...Agence générale pour le Canada

G.G. GAUCHER ý

Farines, Grains, Moulée
83 et 85. rue des Commissars

et M2 Place Jacques-Cartier. Montréal

En Stock ?eg ô p
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AUX C ERCLES AGRICOLES..I
Nous rappelons aux membres des
Cercles Agricoles que nous avons
en stock un assortiment choisi
avec soin de

Grains et Graines de Semen89s.ý
Nous nous ferons un plaisir d'en-

voyer, sur demande, nos prix et
échantillons.

C. 0. GENEST & FILS
SHERBROOKE. P. ùi.

ýConservez vos Sacs Vides
Cex-Iëplîn a tunPEAE-XX"--D -BRO0IE-<-et-qui-vouidront-conserver-

et nous remettre les sacs vides, recevront les
primes suivantes :

POUR 12 SACS DE ( Une belle img en couleurs avec

SOU LIVRES ( splendide cadre doré, 12 x 16 pos.
PoR24 SACS DE jUne lina g e plus grande avec beau
o LIVRES cadre doré, 18 x 4 pouces.

NoTrL- Nous n'accepteronq< que les sacs avec
"Etiquette Rouge " XXX. On put envoyer deux

sacs de trois livres à la place d'un Pac de six livres.

BRODIE & HARVIE,
Bureau: 10 et 12 rue Bieury, MONTREAL.

EIIIPIS Oiuoi ?oi

Enregistré le 20 Avril 1899

donne p«des rCultatsa -2-->
mnerveilleux.

1094, 1096, rue St-André, lient rîii
TEL. MARCHANDS 1931.

A. RACINE & CIE
IMPORTATEURS ET .IOBSERS

- EN -

marchandses -Sèches
DE TOUTES SORTES.

-ET

111 et 111 rit des commis:alris
MKONTRECAL.-

Téléphone 13.

JOS. AMYOT,
No 45 rue D13aihousie,

Négociant en Marchandises

Européennes,
Américaines,

JvW~ILL
Propriétaired'Entrepots
EIITREMPOT RIMPRGERAT19UR; PUBLIC

POUR EPFETS PERI;ISSSABLBS ES
DOUANE OU. LIBBRES

Er-trop
Magasin:

Goin des.rues
William et Queen

et N> '73

Bureau:
No4 rue William

I LFs -T. TANGUAY 4
50, RUE ST-PAUL, QUEBEC.

Farines, Gpa ins et Provisions
1 Consigntions; et agences dà- l'épi-

cari onatreslignes solltée.

C.A. MARCHAND
IMPRIMEUR ET RELIEUR

DEMANDEZ LES PRIX POUR

gr Impressions de luxe et commerciales.

TEL.Bell Main 2935TEL@ cleMarchands-968-

1

0 8, Côte St-Lâmbert



LE PRIX COURANT 781

ai .. :: .1;*

C't *ZE :.-M
0 ZE 

&;

r i Mm > E

0400 m *et
ci effl "e"e=es.

oe ..U0CQ0~4I..

o ~0coooog

.4
* o~ uu.0
10.4.0

- .4.4 *~~
~ ~

~01~ ~:
20'Q.4 *~ ~

coewà.$0 O 0 000 0000
00000

...000 ..00

.o.C2

Oc00 00

00 0.
mm 4.4..4.

e z00 ï 0921

e0zel goeco 4CioCCo m o o 0 t- C" CCP
-:".o ec*cqc4. .45.4 m 4 Ci m Ci e " 4 :ci4 0-

0000 00000 0 0 00 0 0 0 CD Q -c CO

* cce '.1..1 .1,C , I

'Lia

.4 O Ci .0

.4 - Ci Ci
0000 C O o O

e e e O
~ :~

p 00

*c4 a '4

0 0 aa 0
ri

QQ000.00.000

CD

- --- a

- .4E

. . ...........0o .. . 0 0 0 fl C 0 . 0 . 0. .........
00000 0000 0.40 .4GO OL-0 0040 0400

. ~ 4~U

C2

oe

1.

g

8:

.5'
C-c
"N
ce

.0Nu ~"
a~oo

a

~ Iii



LE PRIX COURANT



mO' 0000 O

OC oo0cc 0OC

=- 1000 CC1
C 0000 0

00 000010 00

10-0010 010 10,0020010

Mgo cq cq cq CO CCCCoflcq

0 o-

y

14~ - .4

Iqcqq

00 ce CI. 11 O
coo &>CDv

C4C CD âc~0
100 00 s

CC4O 000 4 0

OC OCO t

deC C C4 ..

Cul0 00 o

&àcqt

eo
C>b
o.q

IC- OC

O CD
04.4

LE PRIX COURANT

14 .. i aOcm 00 eooo>eoo

10 .4I pqO 0.O*0 '

EO OO~

ocr

OCo

00 0 00 0 00
0 C,0 0 em ,

oot-00001 00 o

.. c> .

.0000000

Q

COOOOOOCOOCOOOCOO0000

. . . . . .00CQCO. CC.'.00.

O0-VeC4-CO4.00
4

-.. OC

'.0.0 t-.
e ... C

.*I M



LE PR=X dOURÂNT

] P OU ISEA5--UX Est e Cttam-I eed,"f narqé d'alpraseix brevét ar-
chandi d-3 onlance; rien ne peut l'appr.
cher comme valeur et comme pop=lrté
Chez tous las fourniaaeura de groa.

EMILE JOSEPH, LL. B.

New ONqTEEAL..
NwYork Lite Bldg.
Chambre 1701 Tél. Bell Main 1787

COM PTAB LES.

M AURICE BOISVERT, ci-devant gérant de-
Sbanque. S'occ*upe d'administration de suc-

ucmilulôoioie-proprieteétollection ce inyrs
d'achats ou recouvrement de créances sur comptea
et billets.

25 ans d'expérience le recommandent au public.
No9O rue St-Jacquea, Montréal.

B IODEAU &t RENAUD,
Comptables, Auditeurs et
commissaires. Spécialité:
Rèlement des affaires de

No 15 rue aarques
Téléphone Main 2003. Montrial.

PEO. GONTHIER, Ex pert,ç omptable e~ Audi-
Gl.teur. Introductur dflsté ýý c ptabi.
lité IlSelf Proving and Balance Sheet."

Spécialité: Organisation de Comptabilité
et Audition de livres.

Chambres 21 et 22.
il à7 Côte déla Place ' es.'I"

Tel. Bell Main 1480.

GAGNON & CARON,GCurateurs Experts Comptables.
liâtisse des Chars Urbains,

Tel. Bell Main 815. B. P. 911 Montréal.

Arthur Gagnon, Gérant de la Succession
Hon. Jean Louis Beaudry.

L. A. Caron, Auditeur de la ville de Mai-
sonneuve et de la Chambre de Com-
merce du district de Montréal.

A LEX DESMARTEAU,
Successeur de Charles Desmarteau,
Comptable, Auditeur, Liquidateur
de Faillites. Commissaire pour Qué-
et Ontario.

1598 et 108 rue Notre-Da ,
Montréal.

Tél: Bell, Main 1257. Marchands 257.
Résidence, Bell East 1313.

.. «W. 3rn 5 ov*zw -v

(Ancien Inspecteur Banque d'Hochelaga)

Auditeur et Expert Comptable
Liquidateur de faillites

et Administrateur de Successions
118 Rue Saint-Jacques - Montréal.

Placcments dargent.
_____________Ddbcnturesachetées-ou-vendues.-

JOS. CONTANT Ph1armacle,

Ne 14 75 rue Notre-Dame, MONTREAL
INi DE LA MUR BONSECOUIS

TeL Beol main 100

1UNE MEDERCINU XIEAILE
pour la famille. ontre ldigeon, l'état bilieux, le mà
de téta. la constipation, le Mauvais teint, la mauvaii
haleine, et toum les dérangements de l'estomnac, du foe t
des intestins. BPI T IJ "

Agissent doucement et promptement. Une7digestion'pir
faite résulte de leur emploi. Une seule soulagte. En venti
par toua les pharmaciens, ou envoyéespar malle

]RIpans Chemieni Co., 10 Spruce Si., N.Y

La~Vatorime
EUL8ION UPERIEUUE D'HUILE DE FOIE DE MORIUE.
.~rmuqT eux, Bronchtite, Asthme
11F Kil Scrofule. PituiteGUERlrDyspMeeébiIité Générale,

2500 50., $1.00 la bioutsif. En vente partout
DEPO'r PRINCIPAL

Institution dex Sourds . Muts, St.- Louis du MIile Esd,
LES MARCHANDS...

Qui vendent le

SIROP D'ANIS DE GAUVIN
Donnent satisfaction à leurs clients
et réalisentun honnête profit.
Tous les marchands de gros vendent
le SIROP D'ANIS DE GAU VIN.

47. ~ EP AL.33 IIBAL1 vlq

1286, rue Ste Catherlne, Montreal.

Sans injections hypodermiques, ni publicité. ni
perte de temps, ni autre inconvénient quelconque.
par la CMR DIXON, remède végétal tout à fait
inoffensif qui guérit positivement tous les cas
san exception, s'il est pris fidèlement suivant les
directions.

C'est un véritable spécifique contre l'alcoolisfliC
et la morphinomanie.

Envoi gratis et sous pli cachetél d'une brochure
explicative 1, DLXON CURE CO."

J. B. LALIME, Gérant,
572 rue St-Denis, Montréal.

-I)o bonnmes marchandises se yen-* dent toujours; les mauvaises ne5
ne vendent qu'une fois. Ne faites
donc pas dire à l'acheteur: - "Après
Avoir vanté sou vin, il nous a vendu
du vinaigre"
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PIROVINCE ]DE QUEBEC

Montréal-Loyer Abraham, entrepre-
neur.

Fyfe & Co (J. B. Vien) entrepreneur.
Benoit Pierre maître charretier.
Soth Duwhav-Goyette Ismaël, mag.

gén.
CURATEURS

Montréal-Kent & Turcotte à Mde J.
F. Fosbre.

Québec-Price Bras & Co, moulins à
scie, etc - Evan J. Price. .
-Paradis -& Jobimi, curateurs, Odias
Jobin.

DISSOLUTIONS8 DE SOCIÉTÉS
Farnham-Riel Ostigny & Ca., fruits.
Granby - Hughman (The) Window

Shadle & Ca.
Montréal-Blacklack & Co., thés à

corn., Douglas- J. Thampson et Archi-
bald Blacklock, continuent.

Union (The) Shirt and Overail Ca.
EN DIFFICULTÊS

Hull-Bisson Bd, chaussures.
Montré a- Murphy John C., néga.

St-HyacMthe-Latu arche Eugène, bi-
joutier.

St. Jeaur-Payette Alexandre, ferblan-
tier.

'FONDS à VENDIRE
ýHaUsvile-CIeland H., mag. gén. 12

seput.
Montr&l-Franchère L. 0., tailleur.
Léfebvre et Frère, mfrs de chaua-

su res.
Slierbrooke-McCall J. P.;flouvl35epr,.

FONDS VENDUS
Barrington-SbauLghnessy, M., mag.

gén.
Shawvle-Habbs Hugh, mag. g6n. et

6ellier.
NOUVEAUX ZTÂBLISSEMENTS

A8cot-Bean & Co, négociants.
Beebe Plain-Beebe Plain (The( Bat-

thung Ca, Chs F. Belleau.
Laprairie-Laprairie BrickCa.
Loui8eville -Louiseoville (The) Shirt

bMfg Ca.
* Mo,,. éj-D., ,w e-&-B11seonst D.-

teurs; Dame Harriette Kelly 6pse de
Geo Bowie et Aristide Bélair.

Bracha Louis, énie. ; Mélina Vanler
6Pse de Louis Brochu.

pion & Cusson, contracteurs ; Arthur
D'on et Delphine Cusson.

Dominion (The) Clothlng Mfg C0;
Harry Harris et Solomnon Brazier..

Cate (The) St Luke Drlving Park Ca
(Ltd).

Oxol (The) Fluid Beef Ca.
Schloman (The) Mfg Ca.
Qusbe-Bédard Bertrand & G.tuvln,

nauv.
Marois A. E. & Cie, mnfrs de chaussures.
St Sébastien -Uilbert & Dian, mfr de

fromage.%
Shawtiîle-Smiley Arthur, forgeron

a ajouté la sellerie.
Thetford Mfines-Quebec Bank a ou.

vert une succursale.

PIROVINCE D'ONTAR1O

CESSATIONS DE COMMERCE
Burks Faia-Daniels & Tilsan. mag.

gén. __
Bellas Oorer8-Greene George,.hôtel,

parti pour Stittaville.
Hamilton - Perry Eliz tbeth, hôtel,

John Perry succède.
Rogers John, épia.
Ottawa-Connell James, liqueurs.
Stittsle-Butler Sarah J., hôtel.

iemandsia-McLennan Robert, quin-
caillerie.

Belleville-Schuster (1. A., merceries.
Brasier & o., (Elizabeth A. Brasier)

chaueaux et fourrures.
DundaUc- Anderson & Campbell (J.

Andesa:)épic., H. J. & Ca., mag.
gén.

Toronto--O'Malley J. & Co., épie.
Murphy Shoe Go.

DISSOLUTIONS DE SaCIÉThS
Ottawa-Currier T. W. & Co, meubles;

C. NI. Woodburn se retire; T. W. Currier
continue,. môme raison maciale.

Lang & Co, nouv. ete; H. Il. Lang
continue, même raison sociale.

*Taont-Smth& Wilson, liqueurs;
Itichard T. Siith con tinue.

EN DIFFICULTÉS
OUinton-Miller James, hôtel.
Hamilton--Meegan Peter, restaurant.
Mfonlto-Birlet John, forgeron.
Ottawva-Pigeon & Ca., mag. gén.
P<nkerton--Harrisan Wm., forgeron.
Bclkir1-Fess Allen tailleur.
Sousth Glouceter-ô'dell Wni., hôtel.

FONDS VENDUS.
-Ooen.~allaCombi s-, hâtél àw Bogie-
Hamilton-Skinner R. IF, poterie, etc

à Robert Junor.
KingaUlle-Wigle James, mag. gén. à

P. A. Miller.
Toronto-Callen Ellen, hôtel à J. J.

Sca alon..
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J. G. LAVIOLETrIE, Pros. 0. de G. LANGUEOC. Sac.-Tris. F. SAUTrIER, Gérant.

contre le

BUREAU PRINCIPAL: 7, PLACE D'ARMES, MONTREAL
Certfleat de dépot- quiBuc, 10 Décembre 1896. Je certifie, par les présentes, que la COMPA-

GNIE D'ASSURANCE CONTRE LE 14-IU "'ST. LAWRENCE," de Montréal, a déposé entre les -mains du gou-
vernement de la Province de Québec, la somme de VINGT-CINQ MILLE DOLLARS, tel que requis par
l'Ordre un Conseil du 20 Juin 18,96. (Signé) H. T. MACHIN. Ast. Trésorier de la Province de Québec

MLARCOTTEC &* LECLERC, Agents Généraux, 28 Côte de la Montagne, Québec.

Les Polices de UNION MUTUAL renferment tout ce quni est libéral, désirable, de valeur, dans
l'état avancé des. connaissances on miatière d'assurance sur la vie.

q1JELqUIES VALEURIS Ci &Asrac suris Vie PLANS PICIP~AUX
CO0TAT- PRECTS UNION MUTUAL. AEMT IIÉ

ASSURANCEC PAYÉE PORTLAND, Maine. DOTATION - TONTINE
Xxtension d' assurance FRED. E. RICHARDS. Président

d'après la loi de non-con- ARTHUR L., BATES. Vice-Président. Dividerde annuelle ois
flaction du Maine. Agunts actifs tonujours dý mandés, terme renouvelable.

-Adresse: HENRI E. MORIN, Agent en chef p s-le.Canada4b1I rue St-Jacquesk Montréal, Gan.
Ponr.agences dans la division ouest do la Province de Québec et pogr l'Est d'Ontario, s'adresser à

WALTERL L JOSEP-H, Gérant, 161 rue It-Jacques. MfontréaL

WESTERN. ASSURANCE COR
Compagnie d&Assurance contre le Feu-et sur la Marine.,- Incorporée en 1851.

CAPITAL SOUS.CRIT----------------$2,000,0-0
CAPITAL PAYE - 11000.000
ACTIF, an-delà do----------------------2,100,000
REVENU ANNUEL,.au-delà de------------2,280,000

* BUREAU PRINCIPAL, TORONTO, Ont
Hon. GEo. A. Cox, président. J. J. KENNT, vice-prés. et directeur gérant. C. C. FOSTER. secrétaire

J.'B. ROUTE3 à SON, gérants, succursale Montréal, 189 RIUE ST-JACQUES.

AGENTS ET COLLECTEURS DEMANDÉS
PRLa Canadiennle

ouprltr Compagnie d'Assurance sur la Vie
P. ~ Gl-éa~tBUREAU PRINCIPAL: 7, PLACE D'ARMES, MONTREAL.

G -Argent à prêter sur première. hypothèque

LONDON & ý-LANCASH IRE.
r-a 1

4 RT. HON. LORD STRATHCONA & MOUNT ROYAL, Président.
B. HAL. BROWN, Gérant Général pour le Canada. J. L. KERR, Asst Gérant Général.

L F. SICOTTE. Gérant Département Français.
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Royal Oit Co, à Thq Queen City 011
CJo Lýd.

INCENDIES

Burlc'a Falls-Bell B., mag. gén.
Drew M. 0., quincaillerie.
Kingolon-Qraham. R. J., fromagerie.
St Catlharine8-Piiipps A.. épie.

NOUVEAUX I1TABLISSEMENTS
Elmo River- Sausiders & Co., mag.

gén.. ont ouvert une auccursale à Fort
Fr;tnci".

Ottawa--Craig C. E., volailles, etc.
Tackaberry R. W., marchand tailleur.
Ste-..4sne de Prescott-Lavigiie BroS.,

charrons.

NOUVEAU-BRUNSWICK

-CESSATIONS DE COMMERCE,
.Midover-tynch Philip, harnaùa.

CONCORDATS

8t.Jean-Warden F. L., épic., à 200.
dans la piasitre.

FONDS A VENDRE

Greenwich Hîl-Belyea, voitnres,ete.
à cen.

PONDS VENDUS
St-Jear&-Duplep J. F., épie, et li-

queurs. ______

NOUVELLE-ECOSSE

CESSATIONS DE COMMERCE

Yarmouth - Montreal Clotihing O;
Rodgers & Shaw, succèdent.

CESSIONS,
Ecurnaecum.Bt'idge-FraBer 0. P., bois

de sciage.
.DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Bridgetoson-Shaw & Lloyd, mag. gén.
Lloyd continue.

EN DIFFICULTÈS
Ariohat..-Campbeil Peter, nag. gén.

FONDS A VENDRE
Halifax-Smith Geo. T. nouv.
Syd-ney-McÀNeil R., mag. gén.

PONDS VENDUS.
Halifax-Tbom pson E. & A. chaus-

sures à W. L. Tuttle.
1ý1 INCENDIES

Balifaz-Logan M. D., pharmacien.
NOUVEAUX 2TABLISSEMENTS

Aimherst-Martin C. L, & Co, Clifford
L. Martin.

Halifax-Bayer & Co, plombiers, etc.TrIro-Madden Thos, re.taurant au
nom de son épouse..

MIANITOBA ET TERRITOIRES
DU NORD-OUEST

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS
Fort Ellis - Lewarton & Son, mag.

gén.; E. R. Lewartou succède.
Lacombe-MacLeod & Gilmour, mag.

gén. M'. J. MacLeod continue.
FONDS VENDUS

Carberry-Smele Wm. J., chaussures à
Manville Bros.

NOUVEAUX 2TABLISSEMENTS.
CarbeMr-Mcetrid_ýre Hugh, chauis-

sures.
Oarman-Bruce & Ca, chau-suràs et

merc-ries.
Rasser-Price E., mag. gén. et bois

de sciage. _______

COLOMBIE-ANGI&AISE

CESSATIONS DE COMMERCE
Alberni -Sareault Bros, hôtel; Sa-

reault, & Jacksoni, Ruccè lent.
A8heroft-,.Lyne Win, hôtel ; Fred. FI.

Nelson' -auccedie.
Duncan CîtN- Devlin & MeKinnon,

hôtel -John McKinnon.'eiuccède.
150 keHouoe-Ve-ith & Borland, max.

géîq. ; Cariboq> Tradinîg C)', succede.
Phemiz-Wynkoop & Stephens, mag.

gén. ; Wynkoop-Stephens3 Trading Co.
Ltd, succède.

CESSIONS
Trail--Strong Robert B., juhtrmna-

cien..
Vantcoter-Gibba David, con tracteur.

DÉÊCà,S
Vancou.ver-Scott & Devliu, nouv. eto;

John D. Devlin.
INCENDIES

*Greenwood-Jacobs J. R. & Co., mag.
gén.

.Nortlu.fel-Spick George, bôtel ass.
NOUVEAUX BTÂBLISSEMENTS

Golden-Imiuerial Bank of Canada, a
ouvert une succursale.

Nanaimo-Wai Bing Kee & Co., mag.
gén.

Vancouvter-MeMaster Wm J. & Son,
comm rission.

Clarke & Rogerson, épie.

Poissons rouge
Changer l'eau toits les 3 ou 4 jours;

les nourrir tous les J ou 4 jours avec
--- r-oi âqldn-LrnnvA- ahez les
marchands d'objets de pêche; leur domi-
ner quelques herbes aquatiques (Elodea,-
Myr'ioph7Jllum); ne jamJais leur offrir de
mie de pain ou de grai nes, et lie pas
remplir leur bocal, afin que la surface
d'aération de l'eau soit pins étendue.
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*TheAm&icon Fîire Insuronce Co.
... D NEWYORL. -ETABSU! EN 1857

Bureau Principal pour le Canada, TORONTO. il$~. BOOHI, Gérant.
DES DEMANDES D'AGENCES SONT SOLLICITEES DANS TOUT LE DOMINION.

K. IL-Lus porteurs de oie de cotteCoaniotlagrteadtonfedea
Munoester 0ir hsuac o.dagltre

rru .. Fnonsn. 833FEU .: COMPAGo6NIlEgD'ASSURANCE MARIN E
BRITISH + AMERICA

,,,,,,en rgnt *750.000.0. Actif Total, au-delà de S1,610,827.88Pete pays deUl sa fondation 816.9W0.202.71
Bureau Chef à Toronto. Ont. Oco. A. OCor, Pr4ldent: .J en.lcEél.t--.H.Sm e

EVANS & JOINSON, Agent PÀsident, Batise "Canada Lite," RINTREAL

UN FI
En 1897, la Compagnie d'assurance
a fait pus de surplus ou de profit à partager parmhi ses porteurs de police que
toutes les autres Compagnies Canadiennes ensemble.

Morale :-Assurez-vous dans la CANADA LIFE'
OSCAR N. GAGNON, T. W. MARLING,

Inspecteur Dépt. Français. Gérant, Province de Québec.

Providellt Savilg&Lf Âss. socli or Nev Yort
La meilleure Compagnie pour les Assurés et les Agents.

...Les agents habiles, et les perso .nnes recherchant une position rémunératrice
peuvent s'adresser au bureau principal ou à aucun des agents généraux de la Compagnie.

*Bureau .Principal pour Ontario : Temple Building, Toronto.
do do ,do Québec : Temple Building, Montréal.

THE FE.DERAL LIFE ASSURANCE COýMPANY
Bureau principal : HAMILTON, Ont.

CAPITAL ET ACTIF ............................... $1.475,283-41
SURPLUS AUX PORTEURS DE POLICES......... B717,884 21
PAYÉ AUX PORTEURS DE POLICES EN 1898 143,702.25

n 1 Tôr~I608-6ontra> lspu dérables. - W
JAS. H. BEATTY, DAVID DEXTER, J. X. McCUTCHEON,

Président. Directeur déraut. Surlnt.1desAgneu.
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PRO VINON~ DE QUEBHO

Cour Supérieur.
ACTIONS

DuIENDEURS DEN4,NDcuas. MONTeNTN
Beauharnois

Beaudreanit Narcisse....... Frs Dufresne 377

Vanier F. et Pié . D. Vanier et ai 162
Lacine

Robidoux Joseph & Fr.....Guy Boyer I 75
LIEplphanie

Poitras Olivier .... H. O. St Pierre et ai 447
Laprairie

Perras Ntap. et ai ........ Moise Brossard 2875
nouta6*b>

Beaupré Damnsae ...~..7.h. Charest-200
Backman Dàvid L. et aI. .S. W.* Boyd et ai '212
Broasean Jos. et ali.......... Ls Brossean 719
Banque Jacques Cartier...P. Leclerc sr 1684
Cité de Montréal...Dame J. Mekesy et

vir (dommages) 1650
City (The) Ice Co...Dame R. Bertrand

Set ai. <dommages) 1999
Cannon Patrick -. Joao. Beaulieu (dommages) 1200.
Carrière Jos.............. J. W. Smith 212
Can. Pac. Ry CJo......... John Belanger 500
Decary F. et ai ........... M. Michaeia' 5000
Dominion Wire Mfg Co...Emma Jones

(dommages) 1900
Forget L. J. et ai ......... Treffié Bastien le ci.
Goidatein Bernard & Jacob..W. Clifford

(dommages) 1500
Hurel G. et ai ............ 1ap. Letang 300
Kimpley Geo...Park Brother CJo (Ltd) 123
Loyer A .......... A. A. Latour (capis> 212
Leblanc Olivier............ Tel. Guériun 102
Letaug B.ap ... Delle Victorine Letang 172
Letang Na ............ Dalle A. Letang 172
Martin Gilbert...Dame Octave Noiseux

eaq (dommages) 147
Montreal Street Ry Co ... Dame Emma

Woodley <dommages) 12000
Martineau Dame G. T ....... ;.F. Jasmin 1650
Murray John C ........... A. Mclntosh 152
Richardson St4nisias ... Henri Raymond 199
Rédemptoristes IL R. P. P..Ogdensburg

Coal & Towmng (Co 1500
Rochelean Jos............. Emile Robert 200
Shafer Henry. *--*Laporte Martin & Cie 106
Snyder G. C ......... The Arlington Co 4e cl.
Sparrow J. B ........... E9. Lafleur et ai 170"
Smith J. S............. M. Benoit et ai 4e ci.
Wilson W........ J. H. H. Bernard et ai 115
Yonnie John ............ Phil. Boisvert 125

- Outremout.,Vi..lai André...Dame Efather Laurent 152
Paris

.. Laocét. As.Âiles~ dA Nnif. ---C T.- dA
Martigny le ci.

* Ste Agathe
Oueilette Isaac .......:.......James Price 105

S t Basile ase Grand
Bourdon Antoine et J. E...G. Deserres 12.1

-DagenaisJ. Amêd4fr........ ... E. Dupuis 125-

Ste iuenne
Levesque Joseph ........ Cité de Montréal . 925

St Louis Mile End
Paxton John D ........... Louis Parent 101
Benard A. et ai ........... J. 0. Dupuis 153

St. Martia
Sauni Ovide....... Dame Cath. jîasmin 1000

et Paul
Nantei.Joe.-et ai .......... F. X. Daoust 1050

St Rédmi
Emard Gilbert .......... G. E. Mathieu 195

Westânount .
Honan Dame- Anabelia. :t. W. F. Lighthaii 188
McCormick D ............ D. A. Cairns 262

Cour Supérieure
JUGEMENTS RENDUS

-DEVEfDEuns. DpbiANDxRs. MONTANTS.
Longueuil

Birtz Hubert......... Dame Zoé Comtois 202
moutreal

Brisson F.............. W. Champagn e 178
BrL asani J. Henri . ... L. C. de Tonnancourt 385
Bureau Dame J. B...W. R. Webster 117
Couture J. W. Léon ......... Jos. Brunet 187
Destroimaisona Gut ... John Kav.inagh 75
Eilison M.osea ........ Harria-Wener et ai 128
Gélins I. et Aif. Marsouin. .A. E. Gauthier 302
Gaucher Dame Cha G. et ai .... .Dame O. E.

Garean 1152
Goldberg B. ............ A. Kirshberg 120
Grant J. Lewia .......... Benoit Bastien 177
1.épine F...................O0. Brunet 105
Mackenzie Peter ........... Wm. Mann 255
Mazurette A allas F...J. H. D. Comte 4e ci
Itosa Dame James E.... ... Ueo. Sieeman 132
Riddeii Fred ........... John Matheson 52
Tison Che C. et JSe. Brunet ... ... Dame M.

Watson-et ai esquai 189
Ottawa

McCormick Duncan.... Louisa MeCormick
et al 689

Pointe Clire
Denis Thomas..........Trefflé Brunet 165

Ste ubnistlne
Blanchard Cyprien .......... J. Cotu .ir 205

Westmnount
Hanan Cornelius et ai. .Grand Hotel Co Ltd 113

Cour de Circuit
JUGEMENTS RENDUS

DEIEWDEURBS. DEMANDEURS. MONTAN"r
A cton Vile

Daignauit J.............. J. W. Mount 32
Ascot

I... A Ma.co< Unn4i.

ContrecSeur
Hurteau Clément .. ;........ J. P. Rottot

Coteau St Pierre.*
Lemieux P................ L. Presseau

Klngsey Fail
10

uBoiavert .ioa-ï...........U aui__

T AýpA - - - - 4- A ............. i
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Mc&RTHUR, CORNEILLE & CIE
- Importateurs et fabricants de -

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres ordinaires
et de fantaisie. Produits Chimiques et Ma-.
tières colorantes de teou genres.

lEpeti e Colles-fortes et
Mai" liachinerie.

DEMANDEZ NOS PRaX
810, 312t 3141 316~ RUE ST-PAUL

ARCHITECTES ETC.

V. LàCME 897 rue Ste-Catherine.

G AMELIN & RUOT,
-. No 58 rue St-Jacques,

Je EMIE Ingnier Civil et Architecte.
Ancien élève de l'Ecole Polytechni-
quoýe.Cnstructions Civiles et Reli-

giueAqueducs, Egouts, Pava-
vages. -:- 20 années de pratique.

107 rue St;Jacques, Montréal.

LAr.chU~~itecte etEautr.
Cl-devant do la société

Roy & Gauthier.
Bâtisse Banque d'Epargnes, Chambre 7,

Elévateur, Sme étage,
Tel. Bell Main 2287. 180 rue St-Jacques.

Là R. MOTRIN)

No 230 rue St-André,

Montréal.

BOIS

Tot. Bel 8si1 TeL Marchands I1

Tl PREFONTAINE & CIE
Bois de Sciage et de Charpente

GROS ET DETAIL

Bureau: coin des rues NAPIOO ET TRACY
STE -CU NEGON DE

Clos àbols le long du Canal Lachine, des deux
côtés. Téléphone Bell 8141, Montréal.
Spécialité: Bois 1réparés de toutes façons, assorti@
par longueurs etlager en grande quantité.

MENUISERIE_
1 j (HARB0NNEAU & CIE, Manufactùrlers.

luca6rne et menuiserie de fantaisie de tout genre.
Nos 1890 à 1896 rue St-Laurent, Mile-.End.

PEINTRES

L Z. M. THIEU,
Pointure et Décoration à bon marché,

No 215 rue Richelieu,
Ste-Cunégonde.

0. M. LAVIZ
Peintre -Décorateur,
Peintre d'Enseignes
et de Maisons.---:

Tapissier et Blanchisseur,
No 482 rue St-Hubert,

Telephone East 1412. Montréal.

~~ïHEU D ID ORATEUR

J uo mrlosToleCié, Coton, Erns. oruremur Ver.Ltr.Oiom aspécalté.D

(A 3 portesde larute At-Laurent)

PLAT'rE -ET-MARIBRE-

H ORMISDAS CONTANT, Entrepreneur Plà-
trier, 290 rue Beaudry. Phone bell E. 1177.

R OCHON & FILS, Marbrerie Canadienne,T. (Successeurs de A.L R. Cintrat). Carre.
lage en Marbre et Mosaïque, Manteaux de Chendi-
nées, Monuments, Tables pour Plombiers et Meu-
bliers. Réparations de tous genres, 36 rue Wind-
sor. Tel. Bell Main 2973, Marchande 755.

PL OMBIERS ETC.

E. DOU 13Bre St-Urbain, Montréal.

1 G IRARD & CIE, Plombiers, Couvreurs,
-g" Ferblantiers. Spécialité: Corniche en

tôle galvanisée. 350 rue St-Laurent. Tel. Mar
chauds 116.

BELL TEL. 8180. TOUT OUVRAGE GARANTI

J. G. DUQUETTE
Autrefos de la

Montreal Bofng Co.

Couverture et Pavage
-- GEN ERAL- -

Bureau et Atelier 180 rie Gay, montreal

kspàcialité pur les couvertdres en Gravais et eu
Ciet. Planchers en A&sphalte, Planchers en

Volcanite Caves mises à l'épreuve des rats et
de l'humli.ité.

.Réparations de toutes sortes faites avec promp.
ýtde.

sNteelvée des toits :par des hommes oxpérij'
mentés.

790

E UG.PQUIN, Entrepreneur Charpnier-Me-
nuse.Réparages de toute sorte à des. *rix

défiant toute compétition. No 1 rue Calumet, te-
Cunégonde.
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maisonneuve
Cartier V........ .... 1. Renaud
Imbean ..... M hrrn et vit

Augé Cy. fils ............ EB. Sauvagean
Amesse L....... ;............. J. St Jean
Allaire K ........... L. Vulleneuve et ai
Burn@ W. M9................. K. BevilIe
Block John.............. N. A. Brassait
Baraies Sam .n.............. Jas. Picard
Beaudin S. M............ J. H. Charette
Beattie H..... ........ J. Rasenthai
B.rus J .............. "*'... S. Prnoast
Bisson, Jo................. 3oi. Ward
Bourbonnais A...........RK. Chanlebois
Bazinèt Dame M. J. A......... G. Rosser
Blanchard E ............. P. K. Perron
Black D ................... A. Picard
Brisson Y................. W. Thibault
Boutillier G. 0O............. J. G. Brock
Cazelais F. X ............. tienne (Caire
Couture Léou ............ Enest Houle
(Jrevier S. E......... C. H. A. Guimond
OhaitrsadJ3.............O. Chaplean
Crotean J .................. L. J. Harel
Cr A............Dame A. Dauphin
Chisholin K ............... James Kellîy
Chignon-HH............P. A.--Larivière
Carnaier H. et ai ......... bL. J. Desrosiers
C1ltrk J ................... L. J. Hlarel
Dagenais P .à............. 9. Franuceur
Dixon John. C......... J. B. Sutherland'
Dncep 1.1 ap ............ .The Dixon Cure Ca
Dupéré Ab ........... Férence Carlin et ai
I)echantel Gea...... Gads Onianet
Gagné Dame Vve ............ P. Vallée
Grenier U .......... Roqanîaa Gauthier
Garnesu D..........* .Ths Robertson Ca
Harrington J ................. S. He.nry
Hurtubise P. X ............ glie Dufour
Huet Aif............... .. J. Z. lBa in
Jacques A..............Jaos. I>ebrasiers
Langlois Dav. fila ... Victorine Tremblay
Labelle H......... Dame M. MeNsmara
Laproix H ............ J. B. [>eblanniers
Lebean R ................ S. Lliberié
Lavoie A.................bL. J. Harel
L'Heureux Emnia ......... Be. >sheuihtrd
Loyer A................ .D.-Laionde

Layer A...............A. A. Lataur
Lamoureux onide.......... A. Z. 8Boum
Levesque Eug......... Laine A. Minard
LepigeEd .......... F. A. Bouch. ret al
Lipshian ................ C.. Rosenberg
Mitchell Jas .......... sssey Harrda (o
Mornisan Wm ........... A. Bouthillî.-r
Ilartinean E ................. J. Filion
Mcilonald D>elle M........ A. H. Bastien
M1oLette M ............. Wm. Strachan
Malboeuf J. A .......... Win J. Wood
Murphy-John ............ Ferd. Whipp1
Neville R. jr.......... Mde May Burus
O'Neil J ............. *'... John. McCali
unnet A ............. K b.9 xlnor
Ouelle.t I. et i.............. KClioqu. te
Prou lx Daine Il...... ... b. C. Pelletier
1 armentier P ..........-... L. Staben
Perrault J. et alI............. A. Chaput
Pelletier B .......... J. S. Archambault

-aq ............. A. Prud'hommie
Paradis L.........G ilon

Pick H. H.............. Wm. MeNally 22
14 Paiement L ............... J. B. Pilon 83

7 Roy Ulrie & Coa.......... C. F. A. Cra* 12
Rodgers H. H ........ Edm. Boucher et ai 82

12 RoeJ. E.............. J. St Onge 7
6 Sénécal J. D. A.. à......J:.* H. Charette 12

55 Skelly James .......... Jos. Lamoureux 44.
13 Simard RIz...*.......... A. U. Steickland -48
8 Tessier G G................ A. Daîbec 32

10 Tremblay Gea ............. S. Laliberté 9
16 Voaburg P. P.......J. B. Sutherland 30
13 Walster The et ali........ W.. LDarling 50
15 Williams J.......... A. T. A. Bigonesse 40
70* Wagner G............. . J. Harel 61
70
32 Beteet ...... J. R. F. Beaudry 58

681 Ottawa
60 Mconey W............. .. bL. J. Harel 12
39 D'Ottoqui B. A.. ...... C.B. Clark -22
30 * tremont
31 Mérinean Sap ....... ...... O0. Lalonde 17
33
10 . tgy
12 Evans Achille........U. Vézina 15
17 SeAn e ot
19 Lepage A ............. Mas-iey Harris Co 41

-50- - àt..Cunégonde
97 Rudolph A........B. Roeenfield 3512 Smith J..........*1. . Arohambauit 10
81 Cardinal G............... Rachon 22
-12 Thuot D............ . sauvageau, 9
37 Caron André .......... Dearoches Frères 7
38 Rager Jas............. Dame A. Menard 30
24 St 1portunat
30 Gosselin L. et ali..b. J. 0. Beauchemin 29
61 St Gervais
33 Patry N................ P. Gravel et ai 54
14 .st.3elart
35 Martini J ...... .... P. B. Luvialâ'te 21

12 CrAo ........... A. Dubuc 8
DutHri......... Jns. ut 0

18 Sauni Jas............... E Major et ai 12
ï3 Lavaille J................ K. Lue4ignaii 14

14 lime John................% H. Barkett 14
78 Paradis Léanidie ........... O0. Paî1uette 40
73 Ih-genais A.............. 1. Kl. Cavainaghi 33
96 Mejor A......... ... l Hch et. al 7

6 Paaîenieot E...........:::..P. S. Hardy 10
10 Deschamps t.. et aài.... i. . Sclilumaî 28
42 Gougecu) T ................ N. Leciaire 55
51 Blain S ................... J. B. Pilon- 8
10 Godin FClice................. A. l)ubuc il
50 Mulligan A. L .......... C. Levingtpi, 37
81 St Hyacinthe
6 Gélinas Dame Z. et vir ....... G Strubbe 25

12 Dubuc A. J. & Ca.. .. H. Thluratoni 10
17 Ste Julie

13 Parisean L Dalpé dit.... L, C. Pelletier 24
6 St Laurent

Tirudeau Hormi.............a. i lucker
St.Libotre

Gervais Fred ............... 1-1. Lare tu.
St.Loula ilte-Eud

Pelletier D .................... r. 1 lavid
Germain A.............. A. tiotulaillier
-Fresneau y73B..... -..... l-'rud'htoinme-

OI



792 LE PRIX* COURANT

Je CRADOCK SIMPSON & CO@
Plopriétés Immohilièls, Assuramces', PiAts "Hyrothécaires

Administration de successions, Collection de loyers, Evalnations,
Achat et"Vente de propriétés immobilières à. commission.. .. ..

18.1 RUE SAINT-JÂCQU-ES, * MONTREAL.

NOUS OMMESenpo sition de
NOUSSOM ESplcersur le

marché de Londres, des bons et dé-
bentures, et de gros emprunts aux
conditions les. plus avantageuses.
Envoyez renseignements complets.

Tel. Bell 'Main' 1717.-

(i. Ji fidams&Go
MGNSFNNIR

STANDARD BLDG., MONTREAL

FB . JODERY CO0.
Marchands a Commission

- POUR LA VENTE DE -

* Beurre, Fromage, oeufs, Volailles
et tous autres Produits de la Ferme.

b ~oue vendons seulement à commission et agis-
sous pour le compte de nos clients comme s'il s'a-
giW.,alt de la vente de nos propres marchandises, et
rendons un compte fidèle de nos v-entes.

Grande expérience. Localité centrale.
Références: Mufechanta' Baak of Canada,

Moutreal.

8 et 10 RUE LEMOINE
MONTRZAL

H. L PUTNAM
Imeblellls@'

Hypothèques._Evallatiolls
BATISSE TEM-PLE

~-el] Tel. Main 3390

àArgent à prêter sur Propriétés de ville
S et sur Fermes améliorées.

ASSURANCES- EVALUATIONS
Téléphone Main 3090

Chambre. 33, Batiuý "4Imperial"

S 107 RUE ST-JACQUES.

MAIRCOTTE FRERES
Encanteurs et Agents d&Immeubles

Avances faites sur Consignations ..
Emprunts négoci'és sur Hypothèques.

-No _69 Rue St-Jacqpues, Montréal._
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Lusignan Rosanna ........ Dam. Pelletier 8 V entes enregistrées
Major P.............. .E. (Jhoquette 14 %
Papineau Ant............ J. C. Lacoste 55 a Montréal.

St Paul de Chester
Coté Cyrille.1-....... M. Gauthier 14 Pedn la semaine trmlinée le 2 sept '1&

Valleyfield
Ilonette Victor .......... ÂAug. Peterson 40 MO NT R E L E ST

Warwiek QUARTIER ST-JkCQtUEs.
Beauchemin Beni ... Massey Harris Co 53 Avenue Parc Logan Ouest, Nos 76 à

Hodin i~ s Wetmount 80. Lot. 1211-39, avec maison en brique,HdsIS................ W. L. Hogg 50 terrain 25r110. La sucession J. B. Gali--Murray C. G. et ai ........ Walter Scott 42peuàPre iaè;$40.0[97]
Rue St André, Nos 484 et 486. Lot ~N

Brilant pour les cuirs noirs O. 869,' avec maison en brique, terrain
On l'obtient par le mélange de:- savon 20 d'un côté 20.20 de l'autre x 82.50, supr

blanc, 2 k., 250 lait do beurre, 2 kil. ; 658. éPee osprh Céîn ch am- 150
huile de pied de boeuf, 1 kil.; eau, 14 bal.és eJsehRcor 20
litres. [49082].

Ce brillant esse:ntiellement propre Rue Oherrier, Nois 121% à 131. Lots pt
pour les cuirs fins, y compris le che- N.-E 1203.131, 1203-120, pt S.-O. 1203-12q
vreau et le cuir glacé, s'étend ait moyen avec maison en pierre et briaue, terrain
d'une éponge bien propre. Non seule- 43x120. Albert E. de Lorimaie AT Thomas
ment il donne.un beau lustre, niais il . Nesn. 1,5 [98
rend le cuir plus doux et fait ressortir Avenue irc'Logar. Ouest, Nos 184 à
davaintage la nuance. 194. Lots 1211.103, 104, avec maison en

______________________________ pierre et briqiie, terrain 5OrilO. Joseph
Apolinaire Choquette à Albertine Ga-

POUFCIOO ~reau, épse de Chts Guilb.Lult; $15,300
Avenue Parc Logan Ouest, Nos 184 à

Magnifique maison privée, 194. Lots 1211.103, 104, avec maison en
No 135 RUE BERRI, à 5 mi- pierre et brique, terrain 5OxllO. Alber-

tine Gareau, épse de Chs Guilbanît à
nutes de marche seulement Vietor Gougon; $15,003 [49089].
de lHtel de Ville et du Rues Montcalm. Nos 274 et 278 et Ro-

bin, No 36. Lot 903. avec maison en bri-
Palais de Justice. Une chan- que, terrain 43x75. Victoria Gougeon,
ce rare. Prix,$7,500. épçe de Olier Jutras à Albertine Ga-

reault, épse de Chs Guilbault ; 14000.
DESMARTEAU & KENNEDY, r49190].

QUARTIER 5T-LAURENT

1598 Rue Notre-Dame. Rue St Laurent, Noi 788 à 798. Lots J
!nu 18-51 à 53. avec maison en. pierre et

0 S brique, terralin 75x76 d'un côté et 77 de
Vent de réprete l'autre supr 5744. Naploléon Deschamps

à Paul Desci unmJ.s; $7250 [49104].

Im mobiièresqt ARTIER ST-LOUIS
NonsRue St Hypolite, No 93. Lob pt 957,

Nosavons reçu instruction vendre les avec maison enî brique, terrain 18.3x71.
maisons privées en pierre solide à sacrifice: Alexandre Siogie à Alberta C. -Hyde

Cia rke ; $2400 [29095].
Nos 264, 266, 268, 270, 272 ' QUARTIER STE-MARIE

Rue Iroquolis. Lots 5D4.16, 17, terrainsAVOnDUfJ PARUY MOfltFOaI Annox 22xl05:suçpr 2310 chacun vacants. La
Banque Jacquea4 Cartier à Napoléon

Une réduction sera fat à une person asrain s60 r4g0941.
achetant le tout en bloc., On accepterait en M ONT R EA OU EST
échange des lots ou une résidence à la cam-QURIRETE
pagne. Possession immédiate.QURIRCN E

.. Rue St-Paul, Nos 422 et 4;J.4 et Place
1DflUWYIumLU & KENTDflV Jacques Cartier Nos 38 à 52. Droits dans*

les lot 9 q.uartier Est pt du lot 89, avec
maison en pieër-r, 6-erraln utp-3995; I1598 RUE NOTRE-DAME. do 54.6 de front 59 en arrière x 83.4.
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... H otel...
Jacques - Cartier

J. B. BUREAU & CIE, PROPRIETAIRES

Place Jacques-Cartier, - Montreal
AU CENTRE DES AFFAIRES

Lunch Extra pour hommes d'affaires et
hommes de professions.

Cuisine Supérieure.
Service rapide et soigné.
Les primeurs de la saison.

Chambres spacieuses bien éclairées,
et pourvues de tout le confort dési-
rable. ........ Prix raisonnables.

La vie C'est
lorsque nous vivons pour
aider lesautres et nie nous
faisons pas d'ennemis.
L'amitié est une des étoi-
les les plus brillantes dans
le firmament des Grâces
elle illumine presque cha-
oue maison, et l'amour
est ra lumière argentée.
Vous aimez un ami fidèle
-mais vous devez à ceux

uidépendent de vous, un amour lus profond.
ous êtes-vous jamais arrêté à réfléchir à leur

position si vous veniez à leur être enlevé ? Sic'est:
non, faites-le MAINTENJANT et protégez-les, tandis

vue vounle pouvez, en vous assurant à la North

S'il n'y a pas d'agent dans votre voisinage, écri-
vez-nous directement et nous vous aiderons à
choisir un plan.
L. COLUMAN SEcT. WM. McCABE, DIREOTEUR CERANT.

NORTH AMERICAN LIFE CO.
Bureau Printipal, 112.118 King St. West, Toronto, Ont.

AULT & McCONKEY,
Gérants pour la Province de Québec.

180 Rue St-Jacques. Montréal.

R. WILSON SMITH
-COURTIER EN

DEBENTUR ES
Débentures Municipales, des Gou-
vernements et des Chemins de Fer
achetées et vendues. -:----- +
Débentures de premier ordre pour
placements de fonds en fidéi-dé.
pots, toujours en mains.-:- -:- -

. Battse Standard -Life

151 rue St-Jacques, Montréal

Propriété à endre
*38OO.OO

A vendre, maison en brique contenant un
magasin et trois logements, bonne fondation
en pierre, cave de huit pieds de hauteur.
Loyer $444.00 par année. La maison est en
parfait ordre et loué à de bons locataires.

Conditions : $1000.00 comptant.

El. R. ti.aRR .E.

1511 rue Notre-Dame, près de la rue Gosford.

LS. DESCHENES
ENCANTEUR DE COMMERCE

Bw-

Jobber en Chaussures
No 60 RUE ST-JEAN

QUEBEC
N. B.-Messiepra es marchands de la campagne

épargneront de l'arent en venant me faire visite
avant d'acheter ailleurs.- J'ai constamment en
mains toutes sortes de Jobs pour leur commerce

MUTUAL LIFE INSURANCE COMPANY
Cette Compagnie est dans sa cinquante-huitième année et n'a cessé de progresser à pas de géants

et s'est toujours tenue au premier rang parmi toutes les compagnies d'assurance sur la vie.
Dans les cercles d'assurance elle est désignée comme la plus puissante compagnie du monde, son

actif étant de 277 millions ded'ollars.
S Afin .

tissant des avantages spéciaux.
Dans le but d'étendre ses opérations, cette compagnie a organisé un département français sous la

direction de John P. Daly aidé d'agents d'expérience et de confiance.
Ceux qui désirent s'occuper d'assurance sur la vie, directement ou indirectement, ne peuvent faire

mieux que de prendre un engagement avec cette compagnie qui accorde des contrats très avantageux
et des conditions libérales. Pour toates informations s'adresser à

FAVTT!!BROfWNfrant.

Mutual Life Inaurance Company, N0NTREAL. P.A.ATISSE IMPERIALE.
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.Marie Aiphonsine Mathilde Pratt, épse
de Artbur Baron Lafreciière à la sue-
ce-sion John Pratt; Pas de prix men-
tionné [132712].

QUARTIER ST ANTOINE
Rue St-Aibert, Nos .526 à 532. Lots 128

et 129, avec 'liai.-on en pierre et blrique,
terrain 60x8O. A bina Mallette, vve de
Emèry Brune' et ai à M. Albert Brunet
$15 j00 f132722].
HfOCHELAGA ET JAOQUES-CARTIER

QUARTIER HOCHELAGA
Rue Dezary Noi 148 et 150. Lot pli 54-

15, 16 avec maison en brique, terrain
26.6x55. La Banque Ville Marie à CJhry-
sostome Charron ; $40a0 [80563].

Rue Logan, Nos 68 -à 18. boLs 163-594,
595 et 596, avec maison e., pierre et bri-
que,@ terrain 67.6x80. Meunier & Landry
à Joseph Olivier Lainarche ; $8,400
[80571].

SQUARTIER ST DENIS
Rue Dufferin Nos 324 et 326. Lot 329-

49, avec nîaiaon ai% brique, terrain 25x80.
Treffié Durocher à Narcisse Corbeille
11,300 [805061.

Rue Prénoveau, Nos 84 et 86. Lots 272
avec maison on bibs, te.rrain 40.6x80.
Le Shérif de M1ontréal à Dancan A.
McCaskill :$410 [80515].

Rue Bréboeuf. Lt 329-62, terrain 25x80
vacant. J. UT. Emar. à L-uis Paré ; $350
[80516].

Rue Rivard. No 162-179, terrj.in -22x70
8upr 1540 vaîcant, Luke L1oon à Napo,-
léon Robillard ; $500 [80535].

Rus Duffarin, No 288. Lot 329-37, avec
maison on bois, torrain 25z80. F Prançois.
Xavier Roditir à Louis Dubean; g400
[80601].

QUARTIER ST GABRIEL
Rue Knox, Nos 200 et 202. Lot 3399-

136, avec maison en bois, terraiu 22x71.
The Mibotre il Loan & Mortgage Co à
Joseuh Adelard Ray; $1184 [80585].

QUARTIER ST JEAN-BAPTISTE
Rue Dufferiin. Lot 7-208, terrain 25x80

vacant. Léonidlas Villoauve à J Alonzo
Letourneau; $503 [80511].

Rile Bayer, Nus 143 et 145, L t 8 -248,
avec maison on brique, terrain 25x100.
Henri Rollin à Adéldrd Giguère ; $2100
[80,512].

Rue Berri, Nos 842 et 841. "Lut 15-125,
avec. tuai-ion en ori qÎle, te;rrai' -2ûx,0.
La suce. Jean-BLe. GaIip eau à Pierre
Giguère; $1650 [8)563].

ilns Cadieux -Nos 1.041 et 1045. Lot 30.
avecuïnison on brique, terrain 40x156.
AI phonosg Lalonde à José.>hine Thibau-
Ideïl-6pse-d-Atphi-ne-e6rat-;-12100
[80578].

ST'LOUIS-MILE END
Rue S -UrbaIn. Li)t 11.566.2, terrain

20x80 vacant. The Montresal Investmnent
&Freehold Ca> à Ros.i Almit Liigirnan,
épse <le JoseLh Jutoan ; $425 [80519].

Rue Trottier. Lors 10-1210, 1211 et 1212,
1 terrain *25x100 ; 2 djo 24xl00 eh icun
vacants. HIon LouS Beaubien à Maxime
Lesage ; $800 [80538].

Rue St-Urtîaiin. Lots 11-1060-1, 3, 16,
19 à 22, terraîin suprî 5582.5 pieds, va-
cants. The Montreal Investment & Prs-
hold Co aux Comnissîirei d'Eccles
de la -Municipalité de St-Louis bii Mlle%,,
End ; e~941.57 [805349].

Rues Waverley et St-Urbain. Lots
11,1031,. 11-1066.1, 2, 11-1065-1, 2,
11-1094-1, 2, 11-1063-1 et 2, 11-1062-1, 2,
11-1061.1, 11-1067-1, 2, 11-1068-1, 2, 11-
11-1069-1, 2, 11. 1070-1, 2. 11-1071-1, 2, 11-
1072-1, 12-26.8. 9, 10, 11, 12-26-5, 6a, ter-
raini sur 91913 pieds vacant avec ruelleci
comprises. The Mon.trsai Investmont &
Freehuld Ce aux Curés et Marguillers
l'ouvre et Fabrique <le la paroisie da
St-Enifant Jésus; $4.424.81 [80550].

BS-CUNEGONDE.
Rue Richelieu. Li)t 953, pt N.E. 952,

avec maison osi br que, terrain 32 x 90.
Grégoire Méloche à Réal -Cioutier
$6600 [80594].

WE5TMOUNT.
Rue -Seiby. Lot Pt N.-E. 383-108, 109,

110, 111 pt 383-108. 109, 110 111, 333-112.
avec maison on pierre et brique, ter-
raii 48x88.8. Joseph Citzelais à Adélard
Mactin ; $12500 [80503].

Rue Selby. Lot pt N.E. 303-108, 109,
110, 111 lit 383-108, 109, 110, 111, 383-112,
avec maison on pierre et» brique, ter-
rain 48x88.8. Adelard Mart i à 8tephen
Vu lIée; $9500 et autres. considérations
[80504],

Avenue Grosvenor. Lot ý N.O. 219-21,
terrain 25x11 vacant. The Westmount
Land CJo à George E. Blackwell ; $832.50
[80509].

Avenue Roàlyn. Lots 219-56, 57, ter-
rains 55 x111 chacun v.tcants. The West-
mouint Ltid <J) à Adolphe Diîperrault;
$3330 [80598].

Avenue Western. Lot 256-2, terrain
24x100 vacant. Chajrles James F-eet à
Andrew H. Lave rs; $1800 [80600],

RtÎWi,3lnel ho .u 105-90j-1--a-re-
maien on bois et brique, terrai 'i 48x73.
Agnès Cawan, vve de 'rhî BickerdIike à
Joseph Vez-cau ; $1300 [80518].

Rue Sb Paul. Lot 1631, terr>iin supr
45,000 pieds vacants. George But-y à

-Phi-i-pe--Ebhier dit Laiai9e ;.-$7650-
[80554].
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THE MOLSOIIS BA~NK Icroé aatd
BuREAU PRINCIPAL- ------ ----- MONTRiAL.

Béspee.................. $2100010W..1)
Réserve pou raassrecmtes

courants .................... $80.00.00
Compte de Profits et Pertes.......:8110M~95 11661,020.95

BIUREAU DE DIRECTION.
Wu. MOL13ON MACPHERBON, Président S. IL EwiNO,
Vice-Président W. M. Ramsay. 13amuel Vrioler. Henry
Arcbbal.. J. P. igon H. Msrkland Molon.

P. WOil.,easrÂ TR3OxAS, Gérant Général.
A. B. DuitNFoRD.Ipectesur.W1,l .LoOEWOD, )Asst-I-

BUOCUWA LES: Alvinston, 0., Ayimer. O.. Drockvile. O.,
Caigarp, Alb., ObesterylUe, 0., 4,1into, 0O, Itreter, O Fma-
serville. Q., Hamilton, O., Heneai, O., Kingsville. 0 . iinowl.
ton, Q., London, 0., Meaford, 0., Montréal, Q., rue Ste-
Catherine, Morrlsbarg, 0.. Norwicli, O., Ottava.. O., Owen
Sound, O., PortArthur, O., Quebec, Q., Revelstoke Sta,, B.C.,
Ridgetown, O., Simcoe. O. Smith'a Falls, 0., Borel. Q.. st.
Thomas, 0., Toronto, O., !roronto Junc., O., Trenton, O.,
Valleyfield, Q,, Vancouver, B. C., Victoria, B. C. Victoria.
ville, Q.,WtroO, Winip, Man., Woodatock. 0.

A43ENOEdS àLondres, OParis, BeIn et dans tontes les
principales villes du monde.

Emission de Lettres de Crédit pour le commerce et lettre.
circlires oUr voyaeas

Vtet éieuepré aur Collections.

THE WESTERN LOAN & TRUST 00.
LIuMITEZ -

CONSTITUER PAR AMT SPECIAL DE UA LEOIBLATURE.
CAPITAL AuTORISEc........ .. OOOO50
ACTIF...................3. 1,78

Bureaui: 1, rue St-Sacrement, lontréal, P.q
DIRECTEURS.

Hon. A. W. Ogilvio MM. Wm. Strachan; W.
Bacay Stephen; R. l>rfontaine, M. P. R. W.

Kn et- John Hoodiesa; J. N. Greensihilàs, c!. R.:
W.L dog* OFFICIviW8.
HoN. A. W. 0elvs Président Wx. STitACHAN

Vice-Président -WBRCLA SPHEN,

Procureurs:- MdM. Green *hi -- dsGreWenlds
Banquiers: las Banque des Marchands du Canada.

Cette Compagnie exerce les fonctions de Syndic
Adminisltrateur, Exécuteur, Fidél - Çomr"issafre
Receveur, Curateur aux Aliénés, Ggrdien, Liqul-
dtur Etc.. et aussi d'agent pour ces fonctions.

Déeture émise polir trois ou cinq ans. Ces
débentxirea et l'intérêt peu vent être perçues on
aucune partie du Canada, sans frais.

Pour autres détails s'qdrester au Gérant.

The IllveS-tfellt Compal
(LIMITIED)

M O0N -r E Al-, P».

OFFicicas. - Hon. A. W. Ogilvie, Présidenit
C. H. Catelli, Ecr., Vice-Prési.dent; W. L. Hogg,
er., Gérant.
DIRECTEURS.- Hon. A. W. Ogilvie, Sénateur du

Canaa; on. ichrd Turner, Québec; C. H. Ct.
tlui s. Manufacturier; W. Barclay Stephena
Xcr., Géramnt de la Western Loan and rrust Cern.
ya% W. Dale HarrisEcr.,Prés dent do la Montrel

sad Belt Lino Railway S. Beaudin, Ecr., Ave
cet; W. L. Hogg, Ecr.

AuI)ITEuPL-P. S. ROSS & Sona8.
Nt)TAitE PUBLIC.-Hugh Brodie.
AvocÂrI..MM. Beaudin, Cardinal, Loranger el

St. Germain.
BANgViER.-Imperlal Bank~ of Canada.

Argent
a Prêter

SUR PREtlMIÈRE
HYPOTH*QUE

...Conditions fàcie5

Crédit Foncier - -

Franco- Canad ienl
309 -RUE ST-JACQUES

The Trust & bail Comlpally of Canlada
CAPITAL SOUSCRIT ........ $7,500,00.00

Argent à prêter sur propriétés de ville et sur fermes <
améliorées, à bas prix et à des conditions

vraiment avantageuses.

Adressez-vous au Commissaire de

The Trust & ýLoan Co. of Canada, 26 rue St-iacques, Mont réal, Que.
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Rue St Patil. Lot No 1631, terrain supr
15000 pieds vacants. Philippe Ebbier -dit
,ainalice à. The Montreal Sureet Ry Co;
el0O [80555].

Rue Beaudoin. Lot 1722-108, avec mai-
ion en bois et brique, terrain supr 2208.
pouis batour à Louis Leduc ; 81650
80558].
Rues St Antoine et. autres. Lots 1674.
à 27, 31 à 135, 1704-A à N.- 1704-15 à- 164,

.69 à 235, 239 -à 323, 327 à 338, 340 à 369,
;74 à 399, 404, 405, , 1913-24 pt.
.104-479, pt. S. E. 1674-28, 29, 30, terrains
racants. Hon. Geo. A. Druminond à St
fenry Land Co; 81.00 et autres bonnes
t valables considérations [80593].

MAISONNEUVE 1
Rue Lafontaine. Lot la-110 à 113, ter-

-ains 27 x 100 u-hacun v..cants. La suc-
mesi.îi Che T. Viau à Efnery Lespé.
-ance; $1,750 180587].
3ènme avenue. Lot la-845, terr~ain 24 x

.00 vacant. La succession Chs T. Viau
Amable Faille , 8450 [80588].
2ème avenue. Lot 1 437, terrain 25xl00

iacant. La succession Cas. T. Viau à
',uis JoseDh-Tarte ; $450 [80589].
2ème ..venue. Lot 1-436, terraia 25x][00

lacant. La succession Ohs. T. Viau à
ý,ugène Tarte ; $4.50 [30590].
R ue Adam, Lots la-72, 73, terrain 27x

100 chacun vacants. La succession Che.
r'. Viau à Lucienî St Mars,; $850 [80591].

1ère avenue. Lots 1-424, terrain 25z100
racant. La succession CJhs. T. Viau à
larvey Valentine ; $475 [80592].

VILLAGE TURCOT
Rue St Gabriel. Lot 186-43, terrain 24.

r 6à d'un côté et 72 de l'autre, vacant.
;. B. Cazelais à William Murphy; $200

SAULT AUX 19ECOLLÉTO
Lots 2914, j S. E. 291-4. Cyrille Gagnon

)ère à. Michel Gi roux ; $900 [80528].
ST L.AURENT

D)roits dans ie lot 255, avec maison
ýtc., terrain supr. 39 arpents. Joseph
iTroulx fils à Joseph Grouix père; .Pas

le prix mnentionné [80527].
Rue St Charles Boromee. Lot 341-125,

['26, terrains 25 x 124 chacun vacants. La
lucc. J. Edw. de Hertel à JF an Marie
.*brun; $200 [80.564].

LACHIINE

"alladîaun Mutual Loan &- Iivestment
.~;80et autres considêrationsa [80559].

Lut 10J9, avec maisoii, etc, terraiti
Iupr 47 arpents et 60 perches. Le Shérif
le .NIontréal &Joseph Guillaume Bussé;
.4000 [80568].

Lot 754-121. Odilon Sauvé dit La-
plan te à Prançois Xavier Garlêpy; $386
[80575].-

Lot ".754-117. Guillaume Onellette à
Gédéon Bradette ; $375 [80596].

POINTE CLAIRE

Lot pt. 13. Adolphe Duperrault à Oh.-
via Jale. Ross, épie de alonzo Chs
Mathewa; $3,500 [80560].

STE GENEVIEVE

Lot 200, avec maisnn etc., terraiji 70
arî.ents, 95 perchei 'ot 162 pieds. Eniery
Payment à Lucius Neveua; $4,250 [80545].

Lot pt. 211 et 214. A!fred Legauit dit
DeIauriers à -Mathias Leblanc; $600
[805311.

Lot 200, avec inais3n etc., terrain 70
arpents. 95 perches et 162 pieds. Camille
Lauzon à Emery Paymtent; $4,000 [80544].

Voici les totaux des prix de ventes
par jiiartiers:

St Jacques ............. 8156,950 00
Sb Laurent ............ 7,250 00
St Louis ... ............ 2,400 00
Ste Marie.................. 600 00
St Antoine .............. 15,000 00

Hochlaga......~.12,400 00
dt-Denis ............. 2,960 00
St Gabriel ............. 1,184,00
idtJean-Baptiste ....... 6,350 00
St Louis-Mile End...8,591 38
bteOun6gonde .......... 6,530 00
Westmount............ 27,962 50
St Hlenri ................ 18,700 00
Maisonneuve ........... 4,425 00
Village Turcot ......... 200 00

q171,473 38

Les lots à bâtir ont rappor.é les prix
suivants:

Rue Iroquois, quartier Ste Marie, 13c
le pied.

Rue Bréboeuf, quartier $t Deitis, 17kc
le pieu.

Rue Berri, qtui rLier St Denis, 32 4/9c le
pied.

Rie Dufferin, quartier St Jean Bap-
tiste, 25e le pied.

Rue St Urbain, St Louis Mile E:ids 26ac
et 5jc le pied.

Rue Trottiier, du lic
le pied.

le pied.
.Avenue Roslyn, do 300

le pied.
Avenue Western, do 76o

le pied..
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Rue Lafontaine, Maisonnuve, 16 1/Se
le pied

3ilme Avenue do iste
le pied.

2ème do do 180
le pied.

Rue Adam do0 1510
le pied.

1ère Avenue do --190
le pied. ______

PRÉTs ET OBLIGATIONS XIYPOTMÉCÂIEBS
Pendà,iî la semaine terminée le 2 sep-

tembre 1899, le montant total des prots et
obligations hypothécaires t% été de
848100, divisés comme suit, Suivant
catégories dJe prêteurs:

Particul.iers............ $21,850
Successions.............. 61500
Os de prêts ........... 19,100

- 48,100
Les prêts et obligations hy'. othé 'caires

entê6té cnsentis aux taux de
-pour $4,500.

5.0 pour 2 sommes de $2,000; $4,000.
)j% pour $1,500; 2 sommes de 12,000;

$3,800 et $5,00o.
Les autres prêts et obligations hypn-

thécaires pOrteut".6 pour cent d'int6ét,
à l'exception de $400 à* 7 pour cent.

La Oonstructi on
Contrats donnès

Chez J. A. Morin, archliecte, ri-e No-
tre-Dame, No 2512, une bâtisse, rue Vi-
net, à 3 écageg,fornant logement etinia-
gasin.

Maçonnerie, A. Paqu e, te & Cie.
Charpente et menuiserie, O. Morin.
Plombage, N. Bélanger.
Brique, A. Paquette & Cie.
Enduit4 à donner.
Peinture et vitrerie à donner.
Propriétaire, Dr Léonard.

NOTES
Mr. J. A. Morin, architecte, accordé à

O0. Morin les modifications et I'extensi.%n
à une maison rue Richelieu, à Ste-Cuné-
goncle, pour le Dr. Léonard.

PERMIS DE ONSqTRUIRE L MoNqTRÉAL
Rue St-Charles, Nos 37. et 39; une

maison formant 5 logements, 31.6 x 32 à*
2j étages, cei bois et brique, couverture
eu papier goudronné et gr..voi-i; cofl5
probabîle $2,500. Propriétaire, H. Do.,-
noyers ; maçonnerie à la journée; char-

-pente--A-Lam tre

VENTES. PAR LE BHRIF.

Du 12 e-u 19 septembre 1899.

DISTRICT DE MONTREMAL
Dle C. Valiquètte vs Adélard Savag-e.

CôteB des Neiges - Les lots 18, 17. 25.6
avec bittiedes.

Vente le 14 septembre à 10h. a.m., au
bureau du shérif à Montréal.
La Banque d'Ontario v8 Ohe Hollad

ês.qual.
Montréal - Les lots 1814-y et z du

quartier St Antoine situé rue du Réser.
voir.

Vente le 15 seDtembre à 10b. a.m., au
bureau du shdrif.

DISTRICT DE BEAUCE

Biaise Leteller vo Philémon Poulin, fils
de Léon.

St George-La moitié nord-est du lot
690.

Vente le 14 septembre à midi, à la
.porte de l'église paroissiale.

DISTRICT D'0TTAWA

J. B. F,.rtiîi va Bd Tremblay, filq.
Hull-La partie du lotb 175 situé avenue

Duî'uis avec bâtisses.
'Vente le 12 septembre à 2h. p.ni.,. au

bureau du shérif.
John R. Tilley vo Wmn Hy Walker

Buckingh.%m-Les loto 19a, 23. 21b, 21,
19b et 19c, avec mines et bâtisses.

Vente le 12 septembre, à 10h. a.m., à la
porte de l'église Si-Grégoire .à Buck-
ingham.

DISTRICT DE QUÉBEC

John Lavallée vs J ean M)rln..
St Henri - Les lots 74 et 96, avec bâ.

tisses.
Vente le 15 septembre à 10h a.m., à la

porte de l'église paroissiale.,

DISTRICT DE RICHELIEU'

C. O. Pdéradis va Moîss De'Blois et ai.

St Pierre de Sorel-Le lot 114.
Vente le 13 septembre à lOh.a.m., à la

porte de l'église paroissiale.

DISTRICT DE ST-HYACINTHE

Verthume B. Lemay v8 Joseph Lirivière
St Judes - La partie (.u lot 863, avcC

bâtisses.,
Vente le 12 septembre à 11h. a.m., à la

.-PorWe- l'église paroissiale.


